
A propos du statut
des transports automobiles

Libéralisme ou protectionnisme ?

Il y aurait beaucoup à dire au
sujet du nouveau statut des trans-
ports automobiles dont nous avons
déj à exposé à nos lecteurs les rai-
sons d'être et les modalités techni-
ques.

On pourrait, par exemple, repren-
dre l'étude des relations entre le rail
et la route et envisager le S.T.A.
comme un instrument de coordina-
tion des transports. En effet, le ré-
gime de la concession , s'il protège
les transporteurs routiers eux-mê-
mes contre les inconvénients de la
concurrence à outrance , n'en a pas
moins pour but de protéger aussi
les transports publics. Mais il ne fau-
drait pas que cette protection agisse
unilatéralement, au seul bénéfice des
chemins de fer. La loi ne dit-elle pas
que, lors de l'examen d'une demande
de concession , il doit être tenu
compte équitablement du besoin de
transports de la région intéressée
ainsi que des p ossibilités de trans-
ports qui y sont o f f e r t e s  par les en-
treprises publ iques de transports ?..,
Certes , le danger existe, mais cette
disposition faisait déjà partie de
l'ancien statut , et il ne paraît pas
que son application ait donné lieu
à mécontentement , l'autorité concé-
dante prenant  toujours en considé-
ration avant de se prononcer les qua-
lités techniques particulières des
véhicules automobiles et les avan-
tages qu'ils présentent, pour certains
transports.

On pourrait aussi parler de l'as-
pect social du problème, ou de son
aspect économique. On pourra it
également reprendre les uns après
les autres les arguments des adver-
saires du projet. Mais, somme toute,
la question n'est pas là. Il ne s'agit
pas tant de savoir si le n ouveau
projet est constitutionnel ou non ,
s'il constitue ou non un monopole
pour les entreprises de transport au
bénéfice d'une concession ou s'il ins-
taure un régime arbitraire. Il s'agit
bien plus de comprendre la portée
du projet et sa signification profon-
de, dans le cadre de nos institutions.

Le statut des transports automobi-
les soumis au verdict populaire le
25 février n'est certes pas parfait ,
et il est normal qu 'il se soit trouvé
dos gens pour le combattre. Ceux-ci
se divisent , grosso modo, en deux
groupes: ceux qui sont contre le
projet parce qu'il n 'est pas assez
libéral , et ceux qui voteront « non »
parce qu'ils considèrent que le
nouveau statut  est trop libéral. Un
compromis n'est jamais satisfaisant
pour tout le monde, c'est la logique
même, et il n 'y a rien d'étonnant
dans ces critiques contradictoires.

Mais le fond du problème — com-
me nous venons de le dire ¦—¦ est
ailleurs. En somme, il convient de

savoir si la réglementation d'une
activité économique, le protection-
nisme en un mot , ne présente pas
plus d'avantages que le libéralisme,
étant entendu que l'un et l'autre
offrent nombre d'inconvénients.

C'est un fait que , de plus en plus,
et à la demande de l'économie pri-
vée elle-même, l'Etat est amené à
légiférer pour protéger en définitive
les individus contre eux-mêmes dans
l'exercice de leur activité économi-
que. Horlogers, vignerons, agricul-
teurs, brodeurs, tous veulent être
aidés. Ce qui implique forcément
des limites à leur liberté. Ils fuient
les dangers, la lutte. Ils demandent
des assurances, ils souhaitent que
des barrières soient dressées devant
tous les risques qui les guettent. Ils
se déchargent de leurs responsabili-
tés sur le dos de l'Etat tentaculaire
qui prend tout en main , et en
particulier une partie de leur liberté
d'action.

Mais il n'empêche que si le libéra-
lisme a ses défauts, le protection-
nisme en a bien autant . Il fi ge en
quelque sorte la vie économique, il la
cristallise. Les lois élémentaires de
l'offre et de la demande sont faus-
sées, et il se constitue de véritables
corporations au sens quasi moyenâ-
geux du terme, des corporations
dont les portes sont presque closes.
On crée ainsi des privilèges, qu 'on
le veuille ou non, les gens bien
assis dans leur profession bien pro-
tégée s'efforçant de barrer la route
aux forces nouvelles.

Pour y remédier, il faudrait que
les possibilités de recours soient
étendues, et surtout, que les déci-
sions prises par une dernière ins-
tance présentent toutes les garanties
d'objectivité. Mais ce n'est pas tou-
jours le cas. Souvent même, les re-
cours sont tranchés par ceux-là
mêmes contre qui ils sont formés...

Où est le plus grand mal. Bien
malin qui "peut le dire. Dans le
doute, n'importe-t-il pas, d'ailleurs,
de pencher pour une solution cons-
tructive 1 C'est notre point de vue.
Or, dans le cas du statut des trans-
ports automobiles comme dans celui
de l'horlogerie, la réglementation
proposée remédie aux conséquences
néfastes de la libre concurrence. Il
en résulte d'autres inconvénients,
c'est vra i , mais qui marquent ce-
pendant un pas en avant par rapport
à la situation précédente. C'est
ainsi que le statut proposé à la rati-
fication populaire assure à l'indus-
trie des transports automobiles une
plus grande stabilité et une meil-
leure assise économique que par le
passé.

Entre deux maux, il faut choisir
le moindre, ou celui qui parait être
le moindre.

j . H.

Les Alliés remettent en état
le port dinchon

APRÈS L'AVOIR DÉTRUIT IL Y A CINQ SEMAINES

TOKIO , lfi (Reuter). — Vendredi , des
forces navales alliées ont entrepris un
débnrquement amphibie à Inchon , afin
de remettre en état , dans l'espace de
vingt heures , le port de cette ville, pour
pouvoir l'ut i l iser  comme port de ravi-
taillement. Il y a çim] semaines exacte-
ment que les forces du général Mac Ar-
thur s'étaient retirées de ce port , lors-
que les Chinois et les Nord-Coréens
avançaient vers le sud , le long de la côte
occidentale. La section de fusil iers ma-
rins débarquée a reçu l'ordre d'exécuter
immédiatement les réparations nécessai-
res, pour faire d'Inchon le meilleur port
de la côte occidentale.

Depuis deux semaines , les navires de
guerre alliés se sont embossés au large
d'Inchon , pour soutenir les forces ter-
restres dans ce secteur. Ces troupes
avaient pénétré la semaine passée dans
Inchon.

Des « hommes-grenouilles » pilotèrent
alors le détachement de fusiliers marins

Voici un chasseur américain à réaction , le «F. 80», qui peut être chargé
de six bombes incendiaires au napalm , d'une puissance extraordinaire.

américains dans le port fortement en-
dommagé.

Des Américains dégagent
une garnison encerclée

FRONT DE CORÉE, 16 (A.F.P.). —
L'assaut final de la colonne mobile
américaine qui a dégagé jeudi la gar-
nison franco-américaine encerclée à
Cli3'piong depuis quatre jours a été une
surprise totale pour les forces chinoises
assiégeant la cité.

L'ennemi , s'attendant à une attaque
venant dc la vill e ne prêta aucune
attention à ses arrières. Peu après, les
les assiégés cessèrent le tir. Au même
moment , les fantassins américains,
baïonnette au canon , se lancèrent à
l'assaut , appuyés par les tirs des ca-
nons des chars. Les Chinois surpris , ne
purent faire face à l'attaque venant du
sud et plusieurs centaines d'entre eux
furent  tués au cours du combat.

La belle Soraya Esfandiari a épousé l'empereur d'Iran

Mince et brune dans une robe de Christian Dior , Soraya Esfandiari Baktiari ,
âgée de 19 ans, a épousé il y a quelques jours , à Téhéran , le shah Mohamed
Rozii Pahlavi , 31 ans. La cérémonie religieuse s'est déroulée dans le salon
ivoire du palais impérial. Un véritable roman d'amour trouve ainsi sa conclu-
sion. Il avait commencé lorsque le jeune empereur , après une première expé-
rience matrimoniale malheureuse avec la princesse Fawzia d'Egypte, jeta
un jour les yeux sur la photographie d'une très jolie fille d'une riche famille
d'Ispahan que lui présentait sa sœur , la princesse Chams. A peine eut-il
regardé le portrait que Mohamed Keza tomba amoureux . Mais la jeune fille
n'était pas en Iran . De mère allemande, élevée en Suisse, elle se trouvait en
Europe, à Paris ou à Londres. Dans ces deux capitales, elle fut  de nou-
veau photographiée, à son insu, par des envoyés du souverain. Ce dernier,
après avoir reçu ces nouveaux portraits , prit la décision d'épouser Soraya
Esfandiari. On pria donc la jeune fille de se rendre à Téhéran. Elle y vint ,

fut  conquise. Elle est aujourd'hui impératrice d'Iran.

M. Herriot démissionne
de la présidence

du parti radical-socialiste

A LA SUITE D'UN DESACCORD AVEC QUELQUES-UNS DE SES AMIS POLITIQUES

PARIS , 16 (A.F.P.). — M. Edouard
Herriot , président de l'Assemblée natio-
nale, a donné sa démission de président
du parti radical et radical-socialiste.

Les raisons
de cette démission

Notre correspondant de Paris nous
téléphone:

Dans la préparation des alliances
gui se négocient entre les partis po-
litiques non communistes en vue des
prochaines élections générales , la dé-
mission spectaculaire de M. Edouard
Herriot de ses fonctions de prési-

dent du parti radical et radical-
socialiste constitue un ép isode véri-
tablement sensationnel. Ep isode sen-
sationnel , en e f f e t , car cet éclat té-
moigne d' une crise pro fonde  au sein
du parti radical partagé entre deux
tendances , celle du radical ortho-
doxe animé par M. Herriot et celle
des radicaux gaullis ant's qui , soit par
sympathie personnelle ou en raison
des conditions locales envisagent de
solliciter le renouvellement de leur
mandat avec l' appui e f f e c t i f  du
R.P.F.

M.-G. G.

(tire la suite en lime page)

POUR LA COUVERTURE FINANCIÈRE I _ r^---l\ IâJâ^^I NIIANA^
DU PLAN O 'ARMEMENT le LoiiseiS fédéral propose
pour plus de 100 millions d'impôts nouveaux
Soixante-trois millions seront trouvés grâce à un supp lément progressif qui fra pp era l'imp ôt

de défense nationale. - L 'imposition générale des boissons devrait rapporte r quarante millions
Notre correspondant de Berne

nous écrit :
Vendredi matin, le Conseil fédéral

a publié la seconde partie de son mes-
sage aux Chambres relatif au plan
d'armement, soit la partie qui traite
de ia couverture financière .

Son exposé s'ouvre par des considé-
rations générales sur la politiqiie
monétaire. On le comprend... c'est-à-
dire que los raisons de ee préambule
sont parfaitem ent claires — on ne»
propose par une dépense d'un mill iard
et dem i sans se soucier de ses multi-
ples répercussions sur le marché de
l'argent — encore qu 'on ait parfois
de la peine à saisir, dans toutes ses
subtilités, la pensée profonde du
Hcrr Doktor à qui nous devons ces
propos liminaires.

Retenons de son petit cours d'éco-
nomie financière qu 'il import e avant
tout do no point favoriser les ten-
dances à l ' inflation sensibles déjà en
raison de la hausse des prix sur les
marchés mondiaux et d'une demande
toujour s plus forte de main-d'œuvre
industrielle .

Il faut  donc éviter un afflux mas-
sif d'argent sur le marché. C'est pour-
quoi on renonce à l' emprunt  ou à des
prélèvements sur los disponibilités de
la Confédération , pour recourir à do
nouveaux impôts, c'est-à-dire à un
moyen qui a pour effet d' alléger en
l'c écuinant» ou en l'« épongant » le
marché des capitaux.

Ce qu'il faut trouver dans
la poche du contribuable
Avant de dire à quels impôts il en-

tend recourir, le Conseil fédéral éva-
lue d'abord quels seront les besoins
nouveaux qui naîtront de la mise en
œuvre du plan d'armement .

Il évalue à 720 millions par an les
dépenses militaires — compte tenu ,
cola va sans dire, des charges sup-
plémenta ires imposées par lo pro-
gramme publié lundi dernier . Cela
porte l'ensemble des dépenses pour
la Confédération à un milliard 835
m iillions.

En regard , si l'on estime les recettes
en tenant compte des améliorations
que nous vaut la situation économi-
que actuelle, on arrive, pour la période
do 1951 à 1954, à une moyenne d'un
millird 720 millions environ . Il man-
que donc, pour équilibrer lo budget ,
entre 110 à 120 millions. Et voilà jus-
tement la somme qu 'il faut trouver
encore dans la poche du contribuable.
Car, à faire pour 110 millions d'éco-
nomies, on n 'y songe pas.

I>es nouveaux impôts
Tout au long do six pages, le Con-

seil fédéral explique pourquoi il serait
difficile de demander cette somme soit
aux dro its de douane, aux droits de
timbre ou à l'impôt anticipé, soit à
l'impôt sur le chiffre d'affaires.

Ayant ainsi procédé par él iminat ion ,
il en arrive aux deux sources que

nous avons indiquées déjà : un sup-
plément à l'actuel impôt de défense
nationale et un impôt général sur les
boissons. Le premier doit rapporter
63 mil l ions , le second 40 million s. II
manque encore six ou sept mil l ions
pour parfaire l'addition . Les cantons
renonceront au plus clair de leur
part sur le produi t  dc la taxe mili-
taire et nous aurons les III) mil l ions
nécessaires.

Les gros revenus seront
particulièrement frappés

Pour la surtaxe qui frappera l'im-
pôt de défense national e, on pouvait
adopter un taux mu i forme . On aurait,
par exemple, augmenté de 20 % tous
les bordereaux . Le Conseil fédéra! a
préféré une autre méthode, celle du
supplément p rogressif appliqué à un
impôt déjà fortement progressif lu i -
même, lie manière à frapper avec une
vigueur particulière les gros revenus
et surtout 1-es forts bénéfices que
vaudron t à dif férentes  entreprises pri-
vées les commandes d'armes et de
matériel.

De la sorte, le projet prévoit trois
taux pour la surtaxe: l'un de 10 %,
appliqué à l 'impôt ne dépassant pas
200 fr .; le second dc 20 %, sur la part
d'impôt dépassant 200 fr . et s'élevant
jusqu'à 500 fr., le troisièm e de 30 %,
sur la tranche excédant 500 fr .

G. P.
(Lire la suite en lime page)

w»» wow Les affranchies
// est d i f f i c i l e  de savoir, après

tant d' années , combien Mercure , qui
à lui seul cumulait toutes les fonc -
tions du perso nnel postal de l 'Olym-
pe , combien Mercure , dis-je , rece-
vait pour transmettre un- de ces
messages conf ident ie ls  que lès dieux
de. l'époque envoyaient par fo i s  aux
dames d'ici-bas (et , entre nous soit
dit , certaines déesses , qui eussent
vu sans déplaisir de simples mortels
entrer dans les divines académies).
Il est à présumer que ce n'était pas
grand-chose , et que les bénéfices des
P.T.T. ne devaient pas peser d' un
bien grand poids dans les recettes de
l'Etat Libre d 'Olympe.  Il f a u t  dire
que le volume de la correspondance
était f o r t  petit  à celte époque recu-
lée , qui comptait plus sur le fac teur
Temps et sur le fac teur  Sort que sur
le facteur  Mercure pour dénouer le
nœud d 'intrigues souvent compli-
quées , et pour expliquer des désirs
qui ne l 'étaient pas du tout.

Les temps changent. Les facteurs
n'ont plus le loisir de baguenauder,
l'aile au chapeau , la plume an talon
comme faisait  l' excentrique Mer-
cure. L 'Etat les tient à l'œil, et FEtat
tient à ce que, si l'on communique
à distance , l 'Etat n'u perde rien.

Cinquante millions, qu'il lui f a u t ,
pqs un sou de moins ! Ça en repré-
sente, des lettres à écrire ! Ça en
f a i t  des paquets à expédier ! Et si
l' art de la correspondance, pour élo-
quen t qu 'il soit, est tout de même
un art muet , il n'en reste pas moins
qu 'il fai t  beaucoup de bruit dans le
monde, où il est cultivé avec ardeur,

et en Suisse particulièrement. Or
donc , il s'ag it d'épistoler sans étri-
per les triples pitres qui èpitrent
aux p u p itres leurs semp iternels plis
d' une plume à la Pline, mais bien
pour que ces épisloles rapport ent
des p istoles aux pététés  dont les pé-
peltes sont à sec , et les p é p ites pe-
tites.

Voilà ci-dessus un exemple jus te-
ment de ce que nous écrirons doré-
navant pour le seul plaisir de coller,
dès l' an i>rochain , un joli timbre de
cinq centimes à côté de l' e f f i g i e  gra-
vée de la locomotive électrique en
vert , ou du beau barrage en pour-
pre , et nous dépenserons à cet exer-
cice toute la salive que nous avions
pu économiser en ne téléphonant
pas. Triste dilemme ! Souhaitons
pour y échapper que les taxes
téléphoniques suivront sans retard
ce mouvement ascendant et s'aug-
menteront de cinquante pour cent.

Mais il y a une autre possi-
bilité: c'est de ne plus a f f ranch i r  ses
lettres. Vous n'auriez plus à tirer la
langue , et la Confédération n'y per-
dra rien, au contraire , puisque le
destinataire casquera davantage.
Pas nous , soussigné , par exemple!
Nous refuserons toute lettre non
af f ranch ie , et , de plus , nous ferons
nous-même le messager pour le po u-
let que vous lisez ici, espérant que
les P.T.T. voudront bien nous par-
donner cette concurrence déloyale,
puisque l' augmentation n'entrera p as
en vigueur avant l'année procha ine.

Noua soussigné, OLTVE.

Le «premier » anglais
traite de meiie nr

par I® généraliss&me Staiine

Au cours de déclarations f aites à la « Pravda »

Le dictateur du Kremlin l'accuse, en outre, de vouloir
provoquer une troisième guerre mondiale - Il prédit

l'écrasement des forces de l'O.N.U. en Corée

LONDRES, 16 (Reuter). — Radio-
Moscou a diffusé vendredi soir un en-
trelien que le généralissime Staline a eu
avec un correspondant dc la « Pravda •.

La première question posée à Stal ine
était la suivante :

« Comment jugez-vous la récente dé-
claration aux Communes du « premier »
br i tannique  suivant laquelle l'U.R.S.S.
n 'a pas démobilisé à la suite de la der-
nière guerre ? »

Staline ai répondu :
Je considère cette déclaration comme

une calomnie. Le monde entier sait que
l'U.R.S.S. a démobili sé après la guerre
et qu 'elle a opéré cette démobilisation
en trois phases.

Au cours des années 1946 et 1947 , une
nouvelle démobilisation des forces sovié-
tiques a été effectuée et, en 1948, cette
démobilisation était terminée.

Si M. Attlee connaissait mieux les
questions de finance et d'économie, il
saurait qu 'aucun gouvernement ne peut
exécuter un programme industriel aussi
grand que celui des forces motrices gi-
gantesques de la Volga et du Don et
exécuter en même temps un programme
de réarmement.

Il est facile de comprendre qu 'une
telle politique conduirait à la banque-
route. M. Attlee devrait le savoir par sa
propre expérience et par celle des Etats-

Unis qu 'une telle politique ne peut con-
duire qu 'au développement de l'indus-
trie des armements et au recul simul-
tané des industries chargées de couvrir
les besoins civils. Cela aurait pour effet
d'augmenter les prix et de réduire les
investissements de capitaux.

M. Attlee ment et trompe
le peup le anglais

M. Attlee doit recourir au mensonge
quand il parle de l'U.R.S.S. II doit stig-
matiser la politique de paix de l'U.R.S.S.
et la faire passer pour une politique
d'agression, et la politique d'agression
du gouvernement britannique pour une
politique de paix. C'est ainsi qu 'il trompe
le peuple britannique et , en mentant,
cherche à provoquer une nouvelle guerre
mondiale.

Si M. Attlee est partisan de la paix,
pourquoi a-t-il repoussé la proposition
soviétique faite à l'O.N.U. en vue de la
conclusion immédiate d'un pacte dc paix
entre l'U.R.S.S.. la Grande-Bretagne, les
Etats-Unis, la Chine et la France ?
(I>ire la suite en lime page)
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Un Robinson en Birmanie

Un Robinson birman , qui vécut une
année d'amandes , ayant échoué sur une
île du golfe de Bengale , vient de rentrer
dans ses foyers.

Il s'agit de Gaung Shwe, 31 ans, de
Pynpon, à quarante milles au sud de
Rangoon.

C'est lo 31 décembre 1949 qu'il fut
pris par une tempête, alors qu 'il pé-
chait en mer, et rejeté sur une île dé-
serte de l'archipel des Andaman. un
millier de kilomètres au large, après
être demeuré vingt , j ours en mer sans
nourriture.

Gaung Shwe vécut durant  dix mois
dans une  caverne. Il grimpa sur
presque tous les amandiers de l'Ile et
lo moncea u de coquilles des amand es
dont il s'est nourri  atteignait presque
deux mètres d'épaisseur. Au bout des
dix mois, il fu t  aperçu par un navire
et ramené à Port B!air , capitale des
Andaman, d' 01'1 & fut  réexpédié en
Birmanie. Ses parents le croyaient
mort et avaient déjà accompl i les
rites funèbres à sa mémoire.
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Permis de construction

Demande de M. Marc-
Wllly Desaules de cons-
truire un garage à auto
à. l'est de ea maison d'ha-
bitation , 43, rue Bachelln.

Les plans sont déposés
au bureau de la police
des constructions, hôtel
communal, jusqu'au 24
février 1951.

Pouce
des constructions.

A vemudre

terrains à bâtir
quartier ouest, arrêt trol-
leybus, situation, enso-
leillée, vue Imprenable.
Une parcelle de 700 à 900
m5 ou deux parcelles de
400 à 500 m! pour mal-
sons- familiales. Adresser
offres écrites à S. B. 827
au bureau de la Feuille
d'avis.

Beau terrain
à bâtir

A vendre à Colombier,
i proximité immédiate du
lac, un terrain de 3000 m2,
d'un bloc ou en parcelles
de 1000 m'. Ecrire sous
A. F. 807 au -bureau de la
Feuille d'avis.

Maison locative
de hui t  appartements
de trois chambres,
avec salle de bains et
dépendances , à ven-
dre à l'avenue des Al-
pes. Revenu brut :
Fr. 10,920.—. Bonne
construction de 1048;
belle situation ; déga-
gement. — Etude
Roger Dubois, nota-
riat et gérances, Neu-
chatel.

Terrain à bâtir
de 535 m1, à vendre,
à Serrières. — Etude
Roger Dubois, nota-
riat et gérances, Neu-
chatel.

Maison locative
de moyenne
importance

serait achetée
Région

Vauseyon - Colombier.
Ecrire sous chiffres

P. 10216 N.
à Publicitas S. A.,

la Chaux-de-Fonds.

Maison locative
de neuf appartements et
un local, à vendre à la
rue de l'Ecluse. Loyers
modestes. Prix de vente :
Fr. 85,000. — . Etude Ro-
ger Dubois, notariat et
gérances, Neuchatel.

On achèterait une

petite maison
avec dégagement (même
à réparer) ou petit ter-
rain pour construire. —
(Environs ville du can-
ton). Adresser offres écri-
tes à N. M. 809 au bureau
de la Feuille d'avis.

A vendre

belle
propriété
(environ 30,000 m2) à

MARIN
au bord du lac de
Neuchatel. Situation
et vue splendide, villa
de sept p ièces , garage ,
remise à bateaux , p la-
ge et superbe ja rd in ,
très beau terrain à bâ-
tir. Pour tous détai ls
s'adresser à Y. V. 576
au bureau de la Feuil-
le d'avis.

ÉCHANGE
A échanger un apparte

meoit de trois chambre!
k l'ouest de la ville , sari

i confort , de prix modesti
contre un, de mêmes oon
ditions en. ville, de préfé
rence au centre. — Pair
offres à 8. O. 799 au bu
reau de la Feuille d'avis

, Echange
! Superbe appartemen
. d© cinq pièces, tout con
, fort, Jardin, quartier Evo

le, est offert en éohang-
> d'un

appartement
de trois chambres avei
confort, de préférence i

l Feseux/Corcelles. Adresse
offres écrites à O. F. 81'
au bureau de la Feulll»
d'avis.

A louer dès le 1er mars
1851, un

appartement
de quatre pièces avec Jar-
din et verger. — Adresser
offres écrites au Conseil
comimiuinal d'Engollon.

A louer chambre et
cuisine meublées pour
une ou deux personnes,

A vendre un,
PETIT CHALET

de week-end1; une cham-
bre et petite cuisine, dé-
montable, lumière et ré-
chaud. Primagaz. Adres-
ser offres écrites à X. D.
816 au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer un

petit logement
de préférence à personne
seule ou couple âgé. Libre
tout de suite. S'adresser
à Ed. Vouga, CortaiUod.
Tél. 641 60.

Â LOUER
dans le Vully vaudois, un
appartement de deux,
trois ou quatre pièces
avec éventuellement un
verger en rapport . Vue
magnifique. S'adresser à
Marc Bessard, à Salavaux.

Qui échangerait un
appartement

de trois pièces, aveo
confort, contre un
appartement de qua-
tre ou cinq pièces, si
possible, pas au cen-
tre. Faire offres sous
chiffres P. 1805 N. &
Publicitas, Neuchatel.

A louer il Colombier, une

maison familiale
neuve de quatre pièces,
tout confort, Jardin, belle
situation. — S'adresser a
Louis De Creuse, 3 che-
min, de Planeyse, Colom-
bier. Téléphone 6 33 94.

Chambre à monsieur
sérieux, soleil, vue, bal-
con, central, bains. Tél.
5 41 89.

Jolie chambre à louer,
indépendante, confort. —
Adresser offres écrites a
J. R . 802 au bureau de
la Feuille d'avis.

Pour 48 fr ., Jolie gran-
de chiambre.— Neubourg
23, 1er étage.

Chambre à deux lits.
Eventuellement part à la
cuisine. — Mme Clémen-
ce, Ecluse 45.

A louer au mois, cham-
bres meublées tout con-
fort, au centre. S'adres-
ser : Tél. 5 17 68.

A louer, près de la ga-
re, une Jolie chambre In-
dépendante au soleil. Tél.
5 25 04.

Chambre libre tout de
suite. A. Loeffel, Beaux-
Arts 13, tél. 5 20 42.

A louer, à personne sé-
rieuse, une Jolie petite
chambre, près de la gare.
S'adresser: Côte 7, 1er
étage, à droite.

A louer, près de la gare,
Jolie chambre, tout con-
fort . Tél . 5 56 93.

Chambré e, louer . Mou-
lins 38, 3me à droite.

A louer belle chambre
avec pereloni 'soignée, -j
Bue de l'Eglise 6. 1er a
gauche. 

On prendrait en cham-
bre et pension du lundi
au samedi un

enfant
de 1 à 9 ans. Faire offres
éditas à M. P. 804 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

PENSION
ECHANGE

s,
is Je cherche une bonn<
s, pension pour un élève dt
.- l'Ecole de commerce, don;
:- une famille ne parlan"
e que le français, a Neu-
- châtel ou environs.
;. En échange, un Jeun<
- homme ou une Jeune fil-

le trouverait chez nous
une bonnj» pension , i

* Berne. Offres à J. Aebi-
_ ZryU , Spitalgasse 9, Berne

e On cherche à Neucha -
tel , pour le début du pro-
ohaln semestre,

0 chambre
J et pension
ï pour Jeune homme de 18
' ans, fréquentant l'Ecole

de commerce, el possible
" dans famille catholique

d'instituteur, où il trou-
verait de l'aide pour ses
devoirs. Vie de famille. —
Adresser offres sous chif-
fres S. A. 2540 B aux An-
nonces - Suisses S. A.,
Berne.

r '
I Elève de l'Ecole de com-

merce trouverait chambre
. et pension dans famille
t cultivée, centre. — Télé-
r phone 5 2095.

PENSION POUR
JEUNES GENS

MlIe MONNARD
3, Beaux-Arts,

Neuchatel
Tél. 5 20 38
Prix modéré

Conversation
française

Pensionnaires acceptés
pour la table

JOUB chambre et pen-
sion soignée, dans villa
au centre. Demander l'a-
dresse du No 183 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Jeune fille cherche
pour le 1er mars

chambre
bien chauffée. Offres dé-
taillées à case 163, Neu-
chatel.

on enerene a louer,
pour date à convenir ou
pour tout de suite, au
centre de la ville, une ou
deux

chambres
meublées

dont une Indépendante.
Tél. 541 24, Mlle Droux,
Pavés 14.

Chambre
non meublée

I si possible Indépendante,
est cherchée par dame
tranquille, en ville ou
côté est de la ville. Adres-
ser offres écrites à V. B.
736 au bureau de la
Feuille d'avis.

Employé de commerce
cherche pour le 1er mars

chambre
confortable

bien chauffée. Serrières
et Beauregard pas exclus.
Adresser offres écrites à :
R. M. 826 au bureau de
la Feuille d'avis.

On demande à louer une

chambre
indépendante

non meublée, au centre,
avec «au courante ou pe-
tite cuisine. — Adresser
offres écrites à S. H. 813
au bureau de la Feuille
d'avis. (

On cherche à louer,
pour le 1er mal, éven-
tuellement plus tard , un "

LOGEMENT
de trpls pièces, ensoleillé
et tranquille, pour trois
admîtes. Adresser offres
écrites à Y. V. 822 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Daine seule avec fillet-
te de 14 ans, cherche
pour fin. mars, un

logement
die deux chambres et cui-
sine, ville ou environs. —
S'adresser à S. R . poste
restante, Neuchatel.

• Ménage sans enfants
cherche, tout de suite ou
pour fin mars 1951, um

logement
do trois ou quatre pièces
dans la région de Peseux-
Corcelles. — Faire offre
à A. Jaquet-Sandoz. bon-
neterie, Cernier (Val-de-
Ruz) .

Immeuble à vendre
Pour cause de partage , on offre à

vendre un immeuble locatif de six loge-
ments, avec atelier indépendant , situé
dans importante localité industrielle
du Val-dc-Travers. L'augmentation offi-
cielle des loyers de 10 % n'a pas encore
été appliquée . Revenu brut actuel: 6 % %.
Adresser offres écrites à L. J. 828 au
bureau de la Feuille d'avis.

Particulier cherche à acheter un

immeuble locatif
d'ancienne et de bonne construction,
dans le centre ou le bas de la ville. —; Ecrire sous chiffres D. E. 811 au bureau

de la Feuille d'avis.

¦¦̂ ——n 2 ———cyamaa———

&&. ÉCOLE CANTONALE
§H| D'AGRICULTURE
-£lMil|> CERNIER

L'Ecole cantonale d'agriculture de
Cernier, par son enseignement théo-
rique et pratique, fournit une forma-
tion professionnelle complète aux
jeunes gens désirant se vouer à l'agri-
culture.

L'enseignement constitue un appren-
tissage complet dans les principales
branches de l'agriculture suisse, telles
que :

production laitière ; élevage bo-
vin, porcin, chevalin ; connais-
sance des sols et des engrais ;
cultures de tous genres ; arbo-
riculture ; culture maraîchère et
viticulture ; cours de machines,
de moteurs, ainsi que cours d'ar-
t isanat rural .

L'enseignement pratique s'effectue sur
un domaine de 90 ha. dont 30 affectés
à l'économie alpestre.

Durée des études : 2 ANS
Ouverture des cours : début d'avril.

Pour prospectus et programme d'en-
seignement, s'adresser à la direction de
l'Ecole d'agriculture de CERNIER
(Neuchatel).

VILLEJE m NEUCHATEL

Vente de pommes
à p rix réduit

La ville de Neuchatel organise une vente de
pommes au prix réduit de 20 centimes le kg.

BÉNÉFICIAIRES :
a) les personnes et familles qui bénéficient

des secours trimestriels ;
b) les personnes et familles recevant des

subsides réguliers des services sociaux.
REMARQUE : Les personnes et couples au

bénéfice de il'aide fédérale à la vieillesse,
vivant d'une manière indépendante, peuvent
également bénéficier de cette vente.

INSCRIPTIONS : Les inscriptions avec
paiement immédiat sont reçus à l'hôtel com-
munal, 1er étage, bureau No 28, le

lundi 19 février 1951
LE CONSEIL COMMUNAL.

—-^¦———— F

Office des faillites de Boudry

ENCHÈRES PUBLIQUES
d'immeubles à CortaiUod

Le mardi 20 février 1951 à 16 heures, à
l'Hôtel de Commune de CortaiUod , l'office
soussigné vendra par voie d'enchères publi-
ques les immeubles ci-dessous désignés, ap-
partenant à la masse en faillite d'Alfred-Louis
Rod, maçon, savoir :

Cadastre de CortaiUod
Article 850, A CortaiUod , Rue Dessous,

bâtiments et dépendances de . . 113 m'
Article 849, Aux Courtf ls, jardin de . 61 m2

En copropriété
Article 1743, A CortaiUod , Rue Des-

sous, bâtiment de 38 m*
Estimation cadastrale: article 850 Fr. 10,000.—

J> > : > 849 » 60.—
Estimation officielle : article 850 Fr. 11,000.—

» » : » 849 » 60.—
Cet immeuble est situé au centre du village,

en bordure de la rue Dessous, comprend qua-
tre chambres, grange et un grand dépôt au
rez-de-chaussée.

Les conditions de cette vente, qui aura lieu
conformément à la loi , l'extrait du registre
foncier et le rapport de l'expert, seront dépo-
sés à l'office soussigné, à la disposition de
qui de droit, dès le 10 février 1951.

Boudry, le 15 janvier 1951.
Office des faillites

Le préposé :
E. WALPERSWYLER.

A louer A louer pour le 24 mars
. 1 1951
grande CaVe appartement

x A i. v. ./̂  n ¦ de trois pièces, tout con-trés sèche 100 m' envi- fort _ «j, offres écrl.ron. - Tél. (039) 3 72 60. 
 ̂sOUS chmres RO. 725

au bureau de la Feuille
A louer pour tout de d'avis.

suite ou pour daite à con- 
venir, à Onneos, un A louer pour le 1er

. . avril 1951, unappartement . .
de trot* chambres avec appartement
dépendances . S'adresser à de deux pièces et cuisine.
Gaston Dagon . Onneng S'adresser à- Edmond
(Vaud). Tél. 4 41 73, Glauser, Montmollin,

Ménage sans enfant cherche un

APPARTEMENT
de trois ou quatre pièces» tout confort , pour
mars ou avril. Adresser offres à Sulzer Frè-
res S. A., Neuchatel. '

Je cherche d'urgence,

cinq logements modestes
c-

de deux , trois et quatre pièces, dans le quartier de
l'est de la ville , si possible. — Adresser offres à .
Case 6484, Neuchatel. fl

Couple sans enfant cherche un

P

APPARTEMENT :
de deux ou trois chambres. Centre de la v i l l e  vi
de préférence. — Faire offres avec prix à U

Z. U. 815 au bureau de la Feuille d'avis. p

Secrétaire - comptable
(débutant exclu) ayant bonne Instruction générale ,
parlant correctement le français et l'allemand (an-

e glals désiré), demandé(e) pour entrée Immédiate,
e Place stable. Offres manuscrites avec photographie,s copies de certificats, au Sanatorium Belvédère,« Leysin.

On engagerait, tout de suite ou pour date à
convenir,

employée) de bureau
pour travaux de classement et tenue de fichiers.
Pilace stable pour personne consciencieuse-, ordon-
née, ayant bonne écriture et si possible notions
de dactylographie. — Faire offres avec curriculum
vltae . photographie , copies de certificat et pré-
tentions de salaire , sous chiffres 1*. 17UU N., il
Publicitas. Neuchfttel . I

KRAUER, mécanique
cherche :

¦

sténo-dactylo
pour un remplacement d'environ quatre mois

et une centaine d'heures par mois.
Faire offres ou se présenter au bureau ,

Fahys 73, Neuchatel.

Fabrication - Exportation
cherche une

DACTYLO
de langue française possédant d\cx-

cellentes notions d'allemand,

un jeune

employé de bureau
pour son service de ventes

français - allemand.
Offres détaillées manuscrites avec
copies de certificats et prétentions
de salaire, date d'entrée à adresser

sous chiffres OFA. 3135 S, à
Orell Fiissli-Annonces, Soleure.

Etablissement médical de la Suisse romande cherche

une secrétaire comptable
capable de travailler seule,

une secrétaire médicale
Langue maternelle française , connaissance appro-
fondie de l'anglais, de l'allemand, de l'Italien ou

de l'espagnol ,

une Iaborantine
Logement et pension dans l'établissement.

Offres manuscrites avec curriculum vitae, photo-
graphie, prétentions de salaire sous chiffres

G. F. 123801 L., a Publicitas, Lausanne.

Fiduciaire de la place engagerait un

JEUNE COMPTABLE
Faire offres à case postale 3339, Neuchatel 1.

Nous engageons un

MÉCANI CIEN
QUALIFIÉ

pour l'entretien de l'outillage et pouvant
s'occuper de la sortie des outils aux ou-
vriers. Entrée Immédiate.

Offres écrites munies de certificats de tra-
vail ou se présenter entre 16 et 18 heures, à

ELECTRONA S. A.
Boudry/Neuchâtel.

Ecole privée, près Lausanne,
cherche

PROFESSEUR
interne, licencié lettres mo-
dernes, sportif .Entrée début
avril. — Faire offres sous

chiffres P. S. 31693 L., à
i Publicitas, Lausanne.
-'1

. 

1
¦

La Société de Consommation
de Fontainemelon demande

UNE VENDEUSE
QUALIFIÉE ET ACTIVE

Faire offres écrites au bureau
de la société.

La Fabrique suisse de ressorts d'horlogerie S. A.- à Peseux, cherche, pour entrée Immédiate ou &
convenir,

\ CORRESPONDANTE
. de langue maternelle allemande, possédant cette
. langue à fond ainsi qu 'une bonne instruction géné-
. ralo ; pouvant rédiger le courrier elle-même, aimant

les responsabilités et un travail indépendant. La
connaissance d'une ou de plusieurs autres langues ,
éventuellement de l'espagnol , sera très appréciée.
Place stable. Faire offre manuscrite complète en
précisant date d'entrée éventuelle , salaire désiré et
en Joignant photographie.

: — 
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¦"¦" A \ f J L  #¦¦ Fabrique d'appareils
B— JTWf f W  f électriques S. A.
I #"™%Til̂ ^̂ fl Neuchatel
cherche pour entrée immédiate ou pour date
à convenir

mécaniciens - outilleurs
Adresser offres écrites avec copies de cer-

tificats ou se présenter.

Lire la suite des annonces classées
en septième page

NOUS CHERCHONS un

MÉCANICIEN
sur machines à écrire

capable de travailler seul , ayant de
l ' initiative et du goût pour la vente.
Possibilité de se créer une belle
situation. Faire offres avec curricu-
lum vilae et certificats sous chiffres
C. P. 773 au bureau de
la Feuille d'avis.

¦_¦ A\ #A t "̂™ Fabrique d'appareilsFÂVÂ\5 sss' A-
engage tout de suite

mécaniciens de précision
ayant quelques années de pratique, — Faire
offres écrites avec copies de certificats ourf

se présenter .

Fabrique d'instruments de mesure
cherche un

¦

mécanicien de précision
pour le montage et l'ajustage. La préférence
sera donnée à une personne ayant travaillé
dans une branche similaire, et pouvant , par
la suite, travailler comme chef d'atelier. —

Offres écrites à case 20, PCSCUJL.

Commerce de la place cherche
¦

bonne vendeuse
capable de donner des démonstrations
de machines à coudre. Mise au courant
complète. — Entrée immédiate ou date
à convenir. — Faire offres manuscrites
avec certificats, photographie et préten-
tions de salaire à O. V. 767 au bureau

de la Feuille d'avis.

Fabrique de liqueurs, sirops,
apéritifs, vermouth,

cherche un

REPRÉSENTANT
bien introduit auprès des cafés, hôtels
et épiceries du canton de Neuchatel.

Faire offres avec prétentions, références
et photographie, sous chiffres AS. 10297 G.,

Annonces Suisses S. A., Genève.

On engagerait des

ouvriers ébénistes
qualifiés. Place stable. Se présenter h Kobert.
Lavanchy S. A., Prébarreau, Neuchatel. > ;

ON CHERCHE de bonnes

OUVRIÈRES
Fabrique suisse de ressorts d'horlogerie

Peseux

Sténo-dactylographe
Bureau d'affaires du Vignoble cherche STÉNO-
DACTYLOGRAPHE. Entrée à convenir. —
Faire offres écrites sous chiffres G. J. 818 au

bureau de la Feuille d'avis.
" i i

COUTURIÈRE
pouvant donner des démonstrations de
machines à coudre à domicile trouverait
situation intéressante dans commerce de
la place. — Faire offres manuscrites,
avec photographie et références, sous

chiffres C. B. 766 au bureau de
la Feuille d'avis.

LA COUDRE
Ensuite du départ de la titulaire, la place de

porteuse de journaux
(« Feuille d'avis de Neuchatel»)

est à repourvoir pour le 1er mars. La préfé-
rence sera donnée à personne pouvant se faire
aider par ses enfants. — Adresser offres de
services à l'Administration de la « Feuille
l'avis de Neuchatel» , 1, rue du Temple-Neuf.

Nous cherchons, pour les cantons de Neuchatel ,
Fribourg et pour lo Jura bernois, un

représentant
I possédant auto, pour le placement d'une spécialité

à gros succès dans la branche alimentaire. Agents
h la commission bien introduits auprès de tous les
magasins, pharmacies, drogueries, kiosques, con-
fiseries, tabacs, sont priés d'envoyer offres détail-
lées avec curriculum vltae, photographie, copies de
certificats , références, sous chiffres G. 6580 Z. , à
Publicitas, Zurich l.

Enchères publiques
de vins à Cressier

(NEUCHATEL)

LUNDI 26 FÉVRIER 1951, la direction de
l'HOPITAL POURTALÈS fera vendre, par voie
d'enchères publiques, à Cressier, par les soins
du greffe du tribunal de Neuchatel, LES
VINS DE 1950 de son domaine de Cressier,
savoir :

64,400 litres de vin blanc
en 17 vases

2020 litres de vin rouge
en 8 vases

Ces vins sont beaux, de qualité supérieure
et bien conditionnés.

Les dégustations se feront dans les caves
de Troub, dès 10 heures et les enchères com-
menceront à 11 heures.

Greffe du tribunal de Neuchatel.

Office des faillites de Neuchatel

Enchères publiques
Le jeudi 22 février 1951, dès 14 heures,

l'office des faillites vendra , par voie d'en-
chères publiques, au local des ventes, rue de
l'Ancien-Hôtel-de-Ville :

Une table à rallonges ; deux lits complets ; '
deux commodes ; une armoire , une porte ;
une machine à coudre «Phœnix» ; des chaises;
glaces ; un lot de lingerie et vêtements usagés
pour dames ; un lot de vaisselle, verrerie,
batterie de cuisine, ainsi que de nombreux
autres objets.

La vente aura lieu au comptant, conformé- •
ment à la loi fédérale sur la poursuite pour '
dettes et la faillite.

OFFICE DES FAILLITES.

Enchères publiques
à Dombresson

Le samedi 24 février 1951, dès 14 heures,
il sera vendu au domicile de feu Gabriel
BRANDT, à Dombresson, vis-à-vis du restau-
rant  de la Croix-Fédérale, par voie d'enchères
publiques, les objets mobiliers ci-après dépen-
dant de la succession du susnommé :

Un beau lit de bois, deux places, complet ;
un sommier avec literi e ; tables de nuit dessus
marbre ; un canapé ; une commode, .quatr e
tiroirs ; une armoire, deux portes ; deux
chaises pliantes ; chaises ; tabouret s ; descen-
tes de lit ; un tabouret à vis ; chevalets à
lessive ; planche à repasser , corde ù lessive ;
un fer à repasser; un fourneau potager à bois;
deux tables de cuisine ; une pendule de cui-
sine ; un garde-manger ; batterie de cuisine ;
vaisselle ; seau , seilles, corbeilles, brosses ,
un arrosoir , une échelle double , trois échelles,
une brouette à purin , un lot de planches, un
établi avec un gros étau , outils , outils de
jardin , scies et quantité d'objets dont le détail
est supprimé.

PAIEMENT COMPTANT.
Le greffier du tribunal :

A. DUVANEL.
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Chemises
Cravates

Chaussettes
Sous-vêtements

Bretelles
Gants

TOUT POUR VOTRE DÉPART
à des prix très avantageux

chez ^9S ai/oie-
Petit/ aiettei '
Rue du Seyon ' Neuchatel

Les nouveaux modèles 1951

SONT ARRIVÉS !

Effli n '̂"s ct (1 cvlindres,
rUnil 6 places, I O 7ftft
4 portières, à partir de Fr. ¦ "I'"""

FORD TAUNUS ia pius conf<Sbi
s
è

des « petites voitures C Tflft
limousine Fr . «j lwWi—

LIVRABLES TOUT DE SUITE

Démonstrations sans engagement
auprès du distributeur officiel :

GRANDS GARAGES ROBERT
NEUCHATEL - Tél. 5 3108 -

Varices
SI vous en souffrez, con-
sultez-nous. Spécialiste
de cette question, nous
vous Indiquerons le bas
qui vous convient.

Reber
Bandaglste - Tél. 514 52

NEUCHATEL
Saint-Maurice 7

Timbres S.E.N.J. 5%

Filets
de vengerons
Fr. 2.— le % kg.

au magasin

LEHNHERR
FRÈRES

Moyennant un paye-
ment do

Fr. 5.-
par semaine, Je vous
livre un TAPIS pure
laine ou une DES-
CENTE DE LIT. Qua-
lité lourde. Demandez
tout de suite des
échantillons. Pas de
magasin. Envols dans
toute la Suisse.

G. Santi, ZURICH
Clarldenstrasse 25

Tél. 25 40 61V J
Pour cause de double

emploi, à vendre

« Condor »
350 TT.

en parfait état de mar-
che, moteur neuf , deux
très bons pneus, siège-ar-
rière , sacoche , à bas prix.
M. Roger Robert , Hôpital
6, de 18 à 19 heures.

Pommes 
Belles de lioscop
le kg. Fr. -.70 et -.05
Oeufs du pays —
du jour et frais —

la pièce Fr. -.28
Oeufs étrangers —

la pièce Fr. -.25

Zimmermann S.A.
A VENDRE

un complet Jaquette e
une redingote noirs i
l'éta t de neuf . S'adresse:
à M. Pltteloud , tailleur
Centre-Ville.

C HÂTENAY
1950

une réussite !

A remettre
à Genève

IEA-R00M -
GLACIER

en bordure de la rade.
Affaire  un ique .
Fr. 260,000.—

S'adresser : Fiduciaire
GERFIDA S. A., rue du
Rhône 68, Genève.

f%

Nos belles chemises
A PRIX AVANTAGEUX

Chemises de sport ^«r ftfantaisie et écossais, superbes des- I f  f/ \J
sins 15.90 11.00 lU

Chemises de ville -|j Qftsuperbe qualité en popeline , uni et jl ZAl/ V
rayé . . . 23.50 17.50 16.50 _I_ Tl

Grand choix dc nouvelles cravates

M O PASSAGES
JM&L̂ ^^Ëk 

NEUCHATEL S.A.

TEMPLE-NEUF - POTEAUX !

Les tapis r̂ ôHtde tous genres "̂  ̂w & •%'¦%'
Parquet-liège - LINOLÉUMS - Sol en caoutebouc
¦m e  A DISPOSITION,
il Mi —r —- *\ a+*r\m i OUVRIERs POSEURSyi/I /V rr&Èrf *\/ CHOIX A D OMICIL E

<# / ILIàSJuf ï/ V BUREAU CENTRAL :? r ̂ ^ 
 ̂

BEL-AIR 29
^*" Z«^ TÉLÉPHONE (038) B 59 12
^^—1̂ ^*̂  N E U C H A T E L

15 B E, U N E *« B L O N D E

Après tous les témoins à charge
L'accusé n 'en mène pas large.

Bandit ! Escroc ! Filou ! Voleur I
(La parole est au procureur...)

Mais l'avocat, c'est nécessaire,
Saura prouver tout le contraire I

Si bien qu 'à l'unanimité
Notre accusé est acquitté !

Brnne ou blonde, grande ou petite,
Rien ne réconcilie plus vite 1

mS&MtSMïSiS* JII II

I

tlon du buste, I Rp^-ill

5% Timbres 8.E.N. & J.

A ^Ĉ N. Grand choix
/ fc^Ql? \ c'e 'ustrer'e

%5â) y èÈké
\^^3L/ Sf lZ-JSESSMm.
^̂ / j ŷ '̂  lliMmUIHliM MciirHATn

BUiHiwiiliiiÉiffn

1 CÛisÏNÎÈRËS
trois leux, un lour

k fiflZ, l9depuis I fci^— par mois

deux leux , un four

* m$UR9 • depuis I O.— par mols

î 6l6Ciri(|ll6i trois plaques, un four

depuis ZUi""-• par mols

J. GROUX appareils de cuisson
5 13 01 Agent «Le  Hêve > Bassin 6
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t A vendre

¦ moteur de motoculteur
neuf

marque américaine . Eventuellement
avec accessoires. Prix très intéres-
sant . — Demander offres à Case 20,
Peseux.

Vente de mobilier
La succession dc feu Mlle A. Fallet vendra

de gré à gré, à son domicile (maison de la
poste , à Dombresson), les après-midi de
2 à 5 heures, du 13 au 17 février :

Un secrétaire, deux commodes, quatre armoi-
res en noyer , buffet  de service, tables à allon-
ges, chaises rembourrées, fauteui ls , tables à
ouvrage, de salon , fables  à jeux , bureau de
dame , radio , plusieurs lits , divans , lit com-
plet à une place , lavabo, machine à coudre.
Beaucoup de lingerie , vaisselle, cuisine com-
plète , a insi  que cave.

Quan t i t é  d'autres articles dont le détail
est supprimé.



Belles voitures d'occasion
garanties 3 mois

Peugeot 202, 6 CV. "JEk-
Limousines et cabriolets , quatre places,
avec chauffage, dégivrage. Beau choix
de modèles 1947-1948 et 1949.
Pitrnën I 1 lîV L^6- Modèle
blirOell I I  V W i  1949. Limousine,
quatre portes, très soignée. 38,000 km.

Vauxhall , 9 CV., 6 cylin-
dres. Modèle 1948. q̂ trep0nre:
tes, noire, Intérieur de cuir. 33,000 km.,
comme neuve.
Demandez essais et renseignements

GARAGE DU PRÉBARREAU
j .L SEGESSEMANN

iAgence Peugeot
Tél. 5 26 38 - Neuchatel

FEUILLETON
de la « Feuille d'avis dc Neuchatel »

GRAND ROMAN POLICIER
par 5

Edge TKÉJMOIS

CHAPITRE III

En canoë

Janine d'Astelane n'alla pas jus-
qu'à la plage. Sur sa gaucbe, elle
descendit un escalier creusé dans le
roc. II la conduisit  à une sorte de
petit port. Là , elle sauta dans une
yole.

La voilà pagayant vers le large.
Ses gestes sont rythmés, harmonieux .
Ils s'apparentent au vol des mouet-
tes, au glissement soup le des pois-
sons dans l'eau transparente.

De la côte , Pierre Valroy l'obser-
ve avec passion . Elle devient  un
tout petit point dans l'horizon.

— Ma parole , pense-t-il . Elle est
partie pour la Corse !

Mais soudain , Janine vire de bord.
Elle revient vers la terre . Cepen-
dant sa direction a changé. C'est
vers la pointe du cap qu 'elle se di-
rige.

Pierre — pour ne pas la perdre
de vue — se met à courir dans le
sentier .

Bientôt , le Sentier des Sirènes ,
pour contourner l'hôtel Eden , se
met à descendre vers les rochers.

Pierre continue à le suivre.
Et , quand le sentier se perd dans

les rochers eux-mêmes, c'est à l'as-
saut de ces derniers que Pierre
s'élance pour ne pas interrompre
sa surveillance .

Parfois il modère son ardeur , par-
fois il s'arrête , je tant  autour dc
lui un rapide coup d'œil , comme si ,
lui aussi , se sentait épié. C'est ainsi
sans doute que faisai t  son père , le
célèbre policier . Bon chien chasse
de race ,

Pierre est parvenu à l'extrémité du
cap. U n 'y a p lus qu 'à s'asseoir dans
un creux de rocher et à attendre
sans trop se faire voir .

Le canoë pointe vers lui comme
une flèche sortie de la .mer , une
flèche frangée d'écume, qui grandit ,
grandi t .

Pierre peut distinguer mainte-
nant  inirumément le visage de la
jeune fille.

U a raison , Jean Bourdiac. Elle
est divine. Mais pourquoi ses yeux
déjà immenses semblent-ils atroce-
ment agrandis par une sort e d'épou-
vante ? Us fixent un point ces
yeux , un peu à droite et en arrière
de Pierre lui-même.

Pierre va se détourner pour dé-
couvrir ce que ces yeux peuvent
bien regarder. Mais la jeune fille

s'est arrêtée. Alors, il ne perd pins
un de ses mouvements.

Janine lâche sa pagaie qui file a
la dérive. Puis elle se renverse en
arrière les bras en croix , demeure
un instant dans cette a t t i tude , enfin
d'un mouvement  las, se laisse tom-
ber à la mer , tandis que le canoë
se retourne .

— Drôle de jeu , murmure Pierre.
Au bout dc quelques secondes ce-

pendant , la jeune file n'a pas re-
paru.

Pierre se dresse inquiet .
Plus besoin de se cacher à pré-

sent. Il se précipite du plus vite
qu 'il le peut vers le rivage diffici-
lement accessible .

Quand il arrive au bord du flot ,
toujours pas de Janine .

Il n 'y a pas une hésitation. Il se
jette à la mer . Près du canoë , bal-
lotté comme un bouchon , flotte un
paquet énorme , Pierre nage vigou-
reusement vers lui.

Ce paquet ? C'est Janine. U l'em-
poigne et le pousse devant soi jus-
qu 'au rivage tout en s'efforçant dc
lui main ten i r  la tête hors de l'eau.

Là , il l'étend sur un rocher et se
met à la f r ic t ionner  énergiquement.

Et immédiatement  il a l'explica-
tion de son séjou r prolongé sous
l'eau.

A la tempe gauche de Janine coule
un petit filet de sang.

En tombant à la mer , sa tête a
heurté un rocher à fleur dc surface.
Elle s'est évanouie .

S'il ne s'était trouvé là, elle se

serait noyée à coup sûr. Grâce à ce
hasard il n 'y aura pas grand mal.
âPetit à peti t  elle revient à elle. Se.<

yieux se rouvrent .  Immenses yeux
pleins d'étonnement et de tristesse.
ittais si beaux ! Pierre comprend de
mieux en mieux son ami Jean. Que-
ne ferait-on pour de pareils yeux 1

Mais peti t  à petit aussi les voilà
qui s'embuent , qui se no i en t  do lar-
mes. J a n i n e  n 'est p lus qu'un sanglot,
Elle s'accroche à Pierre désespéré-
men t et balbut ie  :

— Sauvez-moi ! Oh ! oui.. . sauvez-
moi !

Comme une grande enfant , il l'a
bercée, consolée.

Quels mots a-t-il emp loyés ? Il ne
le saura jamais. Dans ces circons-
tances, les mots ne sont que des
élans du cœur.

Peut-être même Pierre a-t-il
pressé voluptueusement contre soi
ce joli corps.

Ah ! quelle extraordinaire  soif de
tendresse semble-t-eille éprouver
cette Janine ! C'est bien ce que lui
a conf ié  Jean. Entre  un père para-
lysé et une fu tu re  marâtre, son cœur
est demeuré solitaire. Quel drame
intérieur peut se jouer dans cette
vill a Miranda , que Lafrater l'a char-
gé d'inspecter ? Quel est le luxe et la
façon de vivre cle ces gens-Jà ? Quels
sont leurs rapports en t re  eux ? Tel-
les sont les deux ques t ions  que son
nouveau patron l'a prié de résoudre,

Et voilà qu 'en enquêtant simple-
ment  au tour  de ces deux problèmes ,
le hasard vient de lui en faire entre-

voir d'autres beaucoup plus passion-
nants parce que de psychologie in-
t ime et mystérieuse, mais qui pour-
ront  à coup sûr éclairer  les pre-
miers.

Psychologie des êtres ! Merveil-
leux domaine. Celui que son père à
lui , l ' inspecteur hors de pair , com-
mençai t  toujours par exp lorer.

— Les actes des individus , di-
sait-il , — nole^les , bien entendu —
mais n 'y a t t ache  pas une importance
excessive. Souvent ils paraissent
contradictoires.  A le soupeser trop
m i n u t i e u s e m e n t , on risque dc perdre
ile fil conducteur. Non , mon fils,
occupe-toi du cerveau de l 'homme.
Là est toujours le cen t r e  du drame.
Quand tu auras noté  les réflexes de
celui que tu observes , tu conna î t r a?
ses mobiles, et .ses actes les plu*
illogi ques s'expli queront  d'eux-mê-
mes .

Sp lend ide  méthode , qui l' avait  fait
la plupart du temps réussir là où
tous les autres ava ien t  échoué.

Pierre, en l'emp loyant , avait donc
noté  : « Subconscient de Janine :
Désespoir , demande de secours, be-
soin de tendresse, immense pureté
virginale  — seule capable d'un pa-
reil élan vers un inconnu.  »

Les vêtements  de h\ jeune  f i l le ,
qui s'étaient collés à son corps, com-
mença ien t  à se sécher au soleil ar-
dent.  Il se dégageait  ainsi de tout
son être une sorte de vapeur p éné-
t ran te  et enivrante  à la fois. Pierre,
comme à plaisir , se laissait gagner
par ce charme, tout en se dédoublant

pour rechercher les raisons de sa
propre émotion.

Allongée par terre , sa chevelure
blonde devenue  c h â t a i n  foncé par
l ' immersion , la jeune fille le dévisa-
geait.

— Pauvre pe t i t  ! murmura-t-il.
Il sembla à Pierre qu'un sourire

s'e f faça i t ,  les grands yeux redevin-
rent  tragi ques , et Jan ine  dit , les
dents  serrées :

— Où suis-je ? Qui êtes-vous ?
Alors , il se f i t  i nd i f f é r en t  et cajo-

leur.
— U vous est arrivé un accident ,

mademoiselle. Un étourdissement
lorsque vous pagay iez. Votre tempe
a heurté  une roche. Vous commen-
ciez à vous noyer. Heureusement, je
me suis trouvé là.

Elle répéta :
— Qui êtes-vous ?
— Un passant , qui fut  trop heu-

reux de vous rendre service et qui
n'a plus qu 'une pensée...

— Laissez-moi , monsieur.
Janine , d'un mouvement  brusque,

venai t  de se met t re  debout.  Mais ses
forces la trahirent.  Elle pâlit et
chancela.

— Vous voyez , di t  Valroy.
Et il la menaça gentiment du

doigt.
— Voilà ce que c'est que de vous

méfier  de n- i , quand je suis an imé
à voire égard des meil leures  inten-
tions du monde. Tout d'abord de
celle de vous ramener à votre ma-
man.

(A su'vrc)

LE SENTIER
DES SIRÈNES

oiiy

Demandez \a lampe

PHILIPS

si ¦ ¦ ¦ - - '• -

En venfe chez les élecMciens*
et services électriques.

Les footballeurs
helvétiques à Madrid

LES PROPOS DU SPORTIF

L'attention des amateurs de football
se concentre vers Madrid où se dispu-
tera domain le match international
Suisse-Espagne.

Tant en Ibéri e qu'en Helvétic, tes
techniciens se sont penchés attentive-
ment sur la formation des teams char-
gés do la défense des couleur» natio-
nales respectives.

Certes, chez nous, l'on est plus pro-
digue de renseignements qu'outre-
Pyrénées. La commission technique
suisse a sélectionné quinze joueurs
pour Madrid qui sont :

Antenen, Bader, Bickol, Çasali, Eggi-
mann , Fatton , Friedliinder , Hug, Jucker ,
Kernen , Lanz , Neukomm , Neury, Quin-
che et Vonlanthcn II.

Voilà, direz-vous, qui ne change pas
beaucoup la physionomie de notre équi-
pe nationale depuis Rio. Il y a gros à
parier , en effet , que les joueurs qui font
figure de nouveaux venus dans cette
sélection resteront sur la touch e et que
le team sera form é des joueurs qui
défendirent régulièrement nos couleurs
lors des derniers matches internatio-
naux. Il faudra certes se résoudre à
remplacer Boquet , indisponible.

Est-ce un hien , est-ce un mal que
d'adopter pareille attitude ? Il est diffi-
cile de se prononcer , et l'on comprend
les' appréhensions de la commission
technique , qui craint de modifier  une
formation qui a honorablement fait  ses
preuves. C'est quand la situation est
mauvaise, c'est-à-dire lorsqu 'il n'y a
rien à perdre, que l'on essaye le plus
volontiers de nouvelles formations.

En Espagne, l'entraînement et la sé-
lection de l'équipe nationale se sont dé-
roulés à huis clos. Doit-on y voir un
indice d'une situation critique ou bien
désire-t-on s'assurer du bénéfice de
l'effet de surprise ?

Disons quelques mots du théâtre des
opérations. Le match sera disputé au
stade Chamartin , à Madrid. D'une con-
tenance de 70,000 à 80,000 spectateurs ,
ce stade a coûté la bagatelle de 4 mil-
lions de francs suisses, et c'est par 62
portes que la foule envahit gradins et
tribunes.

Si l'éclat de cette manifestation laisse
quoique peu dans l'ombre le champion-
nat suisse de football , la journée dc
demain n'en sera pas moins importante ,

Zurich et Chiasso , deux prétendants
au titre , seront opposés demain. Le pre-
mier club , avec 12 matches et 15 points ,
est à égalité avec Lausanne. Quant à
Chiasso , s'il n'a que M points , il a joue
un match en moins , c'est dire que ses
chances de prendre la tête à la fin du
premier tour sont plus grandes. Les deux
adversaires ayant  le même intérêt à
l'emporter, l'on peut prévoir une partie
très disputée.

Si la rencontre Lugano-Ballinzone a
une portée moins grande , son issue est
toutefois des plus importantes pour
Cantonal.  Bollinzone est en effet classé
avant-dernier , mais se hausserait d'un
rang en cas de victoire et aurait 10
points à son actif , et Locarno passerait
alors au 12me rang avec 9 points.  Une
victoire de Bollinzone aggraverait donc
la si tuation des Neuchâtelois , qui n'ont
toujours que 5 points.

Le championnat suisse de hockey sur
glace entrera dimanch e dans sa phase
pécisive. Il sera probablement possible
fle savoir demain si le titre restera aux
Grisons ou s'il viendra en Romandie.

Il sera possibl e de savoir si Young
Sprinters a encore une chance d'éviter
le match de relégation.

L'on saura enfin qui, de Chaux-de-
Fonds ou de Saint-Moritz, sera cham-
pion de ligue nationale D et par là
disputera le match de promotion.

C. O.

L'hygiène du lait et la lutte
contre la tuberculose bovine

¦i »̂Mii.M«M ———¦ 17 II 51 ——1

DU COTÉ DE LA CAMPAGNE

Une intéressante conf érence à Neuchatel
Après que la nouvelle distribution du

lait dans les différents quartiers de la
ville a commencé , la Société coopérative
de consommation a jugé utile d'organiser
une conférence publique à Neuchatel , où
le problèm e du lait serait traité par des
spécialistes afin de rassurer les ménagè-
res qui avaient dû renoncer à leur
fournisseur et craignaient de n'être plus
servies aussi bien que par le passé.

L'exposé du vétérinaire
cantonal

On entendit tout d'abord un très vi-
vant exposé du Dr J. Stàhli , Vétérinaire
cantonal , qui nous parl a de l'hygiène
du lait. Ce produit doit provenir de va-
ches saines ; si ces dernières sont at-
teintes de bruxellose ou de tuberculose
bovine , elles peuvent transmettre leurs
maladies à l'homme. Dans le premier cas ,
le « bang » ou fièvre ondulante , qui peut
durer très longtemps , -contraint très
souvent le patient à l'oisiveté. Tous les
troupeaux atteints de la bruxellose
sont traités avec un vaccin.

C'est au cours de ces dernières années
seulement que l'on a découvert que la
tubercuilose bovino pouvait se trans-
mettre à l'homme, par le moyen du lait
entre autres. Immédiatement , de gros ef-
forts ont été faits pour lutter  contre
cette maladie et en 1945, la perte subie
par l'agriculteur pour cause dc tubercu-
lose bovine est de 20 à 25 millions de
francs. La même année , et pour la
même raison , 1300 tonnes de viande
étaient séquestrées.

Le but poursuivi est l'assainissement
des étables. c'est-à-dire éliminer toutes
bêtes atteintes de tuberculose. L'agricul-
teur est indemnisé du 80 %. Ayant sou-
mis son troupeau à l'examen du vétéri-
naire , il peut accepter ou refuser d'as-
sainir son étable et de se soumettre aux
mesures de prophylaxie indispensables.
Mais le refus de quelques agriculteurs
qui gardent des vaches atteintes et les
mènent à l'abreuvoir communal peu t
compromettre l'assainissement des autres
étables. C'est pourquoi le Grand Conseil
a récemment promulgué un décret ren-
dant obligatoire l'assainissement des
étables dans les communes où le 50 %
des agriculteurs étaient d'accord.

Le Dr Stiihli fit ensuite passer un
film où l'on pouvait suivre les diverses
phases menées dans une étable et sur un
troupeau de la lutte contre la tubercu-
lose bovine.

L'avis d'un médecin
Le Dr Wcnger parla ensuite du lait ,

des soins dont doit s'entourer le produc-
teur jusqu 'à ce qu 'il soit livré aux con-
sommateurs. Ainsi , les boilles doivent
toujours être rincées à l'eau froide avant
d'y mettre le lait et tenues hors de
l'étable pour éviter que le lait ne prenne
un goût désagréable.

Le lait devrait être livré immédiate-
ment , mais alors que les traites ont lieu
toutes les 12 heures , les livraisons ne se
font que toutes les 24 heures. Pour re-
médier à cet état de choses , une centrale
a été créée par la Société coopérative de
consommation , où le lait est refroidi et
gardé. Ce trai tement a, entre autres ,
pour effet  d'incorporer la crème au lait ,
ce qui fai t  que les ménagères ne peuvent
plus écrémer leu r petit pot de lait et
en accusent , à tort, leur laitier. Un
lait bien traité ne peut plus être écrémé.

Le Dr Wenger dit encore combien il
est regrettable que la Fédération laitière
n'ait pas encore fait construire pour sa
part une centrale laitière où le lait
pourrait être refroidi avant d'être dis-
tribué, diminuant ainsi sensiblement les
risques de le voir « tourner » .

L'avis... du « Palais
des microbes »

Au cours de la discussion libre qui
suivit , M. Ackermann , chef du labora-

toire de chimie , rassxira les auditeurs ,
leur disant que Neuchatel, dans ce do-
maine qui est étudié , n'est pas en
plus mauvaise posture qu 'un autre can-
ton. Il déplora également le manqu e
d'une centrale laitière.
Le centime du consommateur

Ce fut  ensuite la fougueuse interven-
toin du vétérinaire Urfcr qui rappela
que seules 29 étables étaient assainies
dans tout le canton. Il nous narra les
difficultés que rencontre le paysan et les
pertes qu 'il subit pour maintenir cette
lut te  contre la tuberculose , et il proposa ,
pour hâter l'assainissement de nos éta-
bles et pour aider l'agriculteur de payer
1 centime dc plus par litre de lait ,
centime qui serait destiné à la lutte.

Une grève du lait
des consommatrices ?

Une consommatrice se leva alors et ,
après avoir appuyé l'idée dc M. Urfer ,
proposa à toutes les consommatrices de
faire la « grève du lait > afin d'obtenir
l'assurance d'une centrale laitière. Voici
une future électrice qui ne recule pas
devant la manière forte. Qu'en pensez-
vous, mesdames ?

Il y eut également l ' intervention fort
écoutée de l'ingénieur-agronome, M.
Gueissaz .

Un million un tiers
pour la centrale laitière

_ Un représentant de la Fédération lai-
tière prit finalement la parole. « Pour
construire cette centrale tant réclamée,
ce sont les fonds qui manquent le
plus ! » En effet , un million un tiers
sont nécessaires à sa construction — et
encore faut-il lui trouver un endroit
favorable.

On entendit enfin quelques avis au
sujet de ce centime du consommateur
et un vote rapide fut organisé, qui
conclut à l'accord de tous les partici-
pants avec cette mesure de solidarité.

ÉTAT DE Lfi NEIGE
AUX CHAMPS DE SKI

du 16 février 1951

Alt. STATIONS de la ConditIons
Oberlana nclRe do to nclS£
bernois cm-

1960 Adelboden . . . .  100 poudreuse
1619 Grindelwald . . . +100 dure
1930 Gstaad 100 poudreuse
2064 Petlte-Scheidegg +200 j>
1938 Murren +200 fraîche
1930 Saanenmôser . . 100 poudreuse
1880 Wengen +200 »

Grisons
2150 Arosa +200 poudreuse
2550 Davos +200 »
2500 Saint-Moritz . . . +200 »

Jura
1293 Chasserai 80 poudreuse
1340 Moron 40 »
1300 Sainte-Croix . . 80 fraîche
1425 Tête-de-Ran . . . 100 poudreuse

Vaud-Valnls
1400 Chftteau-d'Oex . 100 poudreuse
1450 Lac Noir-Berra . 8 0  » .
1680 Les Dlablereta . . +100 »
1800 Montana-Crans . +100 »
1850 Villars-Chesières +100 »
2200 Zermatt +100 »

UA vie D Z
NOS SOCIÉTÉS

L» soirée de la Société
des cafetiers, hôteliers

et restaurateurs
du district de IVeucliatel

La Société des cafetiers, hôteliers et
restaurateurs du district de Neuchatel,
que préside avec dévouement M. Rudl
Schweizer, a donné sa soirée annuelle
jeudi soir dans les salons de la Rotonde.

Le comité, pour l'occasion , essayait une
formule nouvelle. Et cet essai s'est révé-
lé un coup de maître. En effet , après un
succulent dîner , les nombreux partici-
pants eurent l'occasion d'applaudir les
productions de six orchestres : Bonzo (du
Théâtre), Andrini (de Beau-Rivage), Bur-
land (de la Rotonde), Manazzaf du City),
Margutti (de l'Escale) et Aimé et Ar-
mand (de l'A.B.C), et celles des artis-
tes passant actuellement dans les trola
cabarets de la ville (Tlp-Top, A.B.C.,
Escale).

Au cours du repas, M. R. Schweizer
salua en termes aimables les invités et
les membres de la société. Il souligna l'efc, ,.
fort de cedleTCl pour satisfaire le public;': -
d'une part , et" pour développer le tou-
risme, d'autre part.

M. Fritz Humbert-Droz, conseiller com-
munal , apporta le salut des autorités
qui sont reconnaissantes aux restaura-
teurs des initiatives qu'ils prennent dans
le domaine touristique, pour mieux faire
connaître encore notre cité. J.-P. P.
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HERBALPJNA. le bonbon pectoral Mander.
1 Soulagera votre gorge pendant l'hiver.

En effet , seules de précieuses plantes mé-
dicinales entrent dans la fabrication de nos
délicieux bonbons pectoraux HERBAIPINA.
Nous nous appuyons sur une tradition re-
montant à plus de 50 années, ainsi que sur les
derniers perfectionnements de la technique.

Contre la toux, le catarrhe et l'enrouement,
demandez partout les délicieux bonbons
oectoraux HERBAIPINA du Dr Wander.

Dès les premiers frimas
sucez

HERBALPINA (S)
les premiers bonbons aux herbes des Alpes, ~̂ ¦ '-̂

E n  v e n t e  p a r t o u t  Dr A. W a n d e r S. A., B e r n e

Edgar Boss *ïï SST Renens
Tél. 4 91 31

UÊÙ 0:P. 50133

A- <*. &ip
m.* mm
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le Jus de pommes
réchauffe et fortifie, grâce à sa forte teneur en

sucre. Désaltérant de surp lus , c'est la

boisson d 'hiver par excellence!

A vendre pour cause de
décès

<Ford» V8 20CV.
modèle 1940, ayant roulé
27,000 km., chauffage,
housses, déglvreur.

Tél. 5 23 94.

Tous les jours

filets
de perches

frais
au magasin

LEHNHERR
FRERES

Tous vos
meubles renbourrés
de sty le ou modernes

Toutes vos
installations de rideaux

LITERIE de QUALITÉ
Réparations — Transformations

TRAVAIL EFFECTUÉ
PAR PERSONNEL QUALIFIÉ

A la maison ^T^ff^ spécialisée

Faubourg du Lac 1 - Tél. 5 26 4C
NEUCHATEL

Etat civil de Neuchatel
NAISSANCES.  — Février 14. Thuner,

Jacqueline-Viviane, fille de Jean-Fran-
çois , manœuvre , à Neuchatel , et de
Liliane née Jaquemet ; Vautravers, Clau-
dlne-Mathllde, fille d'Edouard-Justin ,
agriculteur, à Travers, et de Mathilde-
Violette née Ducommun.

PROMESSES DE MARIAGE. — Février
15. Stettler , Alfred , conducteur P.T.T.,
à Berne , et Yvette-Julla-Antoinette, à,
Neuchatel. 16. Tercier , Julien-Maurice,
traducteur , à Genève , et Maria Gyôri , de
nationalité hongroise , à Lausanne; Ischl,
Ernest-Benjamin , tapissier , à Lausanne,
et Anna-Elisabeth Jeanneret , à Neucha-
tel.

MARIAGE CÉLÈBRE. — Février 16.
Streit , Francis-René, agent de police, &
Neuchatel , et Michelle-Marie-José Van
der Staeten , de nationalité française, à
L'Aigle (Orne , France).

DÉCÈS. — Février 14. Vojtasik , Josiane-
Raymonde , née en 1950 , fille de Jean-
Joseph , chocolatier à Neuchatel , et de
Maria-Thérèse née Thévoz ; Dardel née
Waber , Ida , née en 1869 , ménagère, à
Neuchfttel , veuve de Dardel , Alfred. 15,
Marguerat, Charles-Constant , né en 1883,
facteur retraité , à Neuchfttel , veuf de
Fanny née Vœgeli.

^̂  
•¦¦¦«««¦¦¦¦¦¦ awaî MBaB̂ aaMaMa*»

^3§5K3gtK Jeunes époux , Jeunes pères,
J|F̂ ^ig\ iissurcz-vous sur 

la 
vie 

a. la

gai || | Caisse cantonale
^p\îw d'assurance populaire

'̂SSSÛ ' NEUCHATEL, rue du Môle 3

Calendrier sportif
du week-end

FOOTBALL
Match international

Espagne - Suisse, à Madrid.
Championnat L.N.A.

Zurich - Chiasso.
Lugano - Bellinzone

Championnat L.N.B.
Saint-Gall - Urania.

HOCKEY SUR GLACE
Championnat L.N.A.

Arosa - Zurich .
Bâle - Lausanne.
Grasshoppers - Berne.
Davos - Young Sprinters.

Finale L.N.B.
Chaux-de-Fond s - Saint-Moritz , à Zu-

rich.
SKI

Ruban blanc de Saint-Moritz.
Combiné qua t re , à Montana.
Concours de patrouilles du 1er corps

d'armée , à Sainte-Croix.
CYCLISME

Championnat du mond e de cyclo-
Cross, à Luxembourg.
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Prix actuel du

Perhorate de soude
à la

Pharmacie-Droguerie F. Tripel
250 gr. . Fr. —.80 ¦
500 gr. . » 1.60
1 kg. . . » 3.20 B

Impôt compris

Expéditions rapides partout
5% d'escompte S.E.N. & J.

L ————é

VISITEZ NOTRE EXPOSITION
a l'intérieur du magasin

Paires isolées pour dames

PANTOUFLES 3i-et Si-
MULES avec talons 5i—
PANTOUFLES cosy cuir 7i-
SOULIERS décolletés bruns 7i—
SOULIER S décolletés bruns 9i-
SOULIERS décolletés et sandalettes 12i-
SANDALETTES et Richelieu de daim brun . . I6i-
SOULIER S de daim bru n ou noir . . . .  19i—
DÉCOLLETÉ brun I 9i-
DÉCOLLETÉ de daim noir 24i—
SOULIERS, semelles de crêpe . . . 21.80 e1 24.80
BOTTINES en cuir, doublées chaudement . . 19.—
APRÈS-SKI 24.-
BAS 2.90

Chaussures J. KUR I H S.A.
NEUCHATEL

A vendre

« OPEL »
en parfait état de mar-
che, bon marché. Deman-
der l'adresse du No 554
au bureau de la Feuille
d'avis.

Tous les jours
palée

bondelle
filet

au magasin
LEHNHERR

FRÈRES

A vendre deux

automobiles
conduite intérieure , 1939
et 1947 , 10 CV, belles
occasions à bon marché.

S'adresser à case pos-
tale 4855 à Neuchatel 6.

A VENDRE
un© machine à tricoter,
Jauge 36 ; une machine à
couper la -viande ; deux
vestons de boucher ; une
cireuse, trois disques, un
mannequin taille 42, un
manteau beige pour fil-
lette de 15 ans; un man-
teau noir astrakan , taille
42 ; le tout à l'état de
neuf . — Adresser offres
écrites à A. P. 764 eu bu-
reau de la Feuille d'avis.

A vendre
une

motogodille
2,5 OV «Archlmède», en
parfait état , prix 180 fr.;
un tour d'outilleur 650
mm. enta© pointes ; un
moteur triphasé de 1 CV.
très peu usagé ; une
transmission d'établi et
un établi de 4 m. 50 de
long, le tout en bon état ,
ainsi que 2ô berfous. —
Adresser offres écrites à
D. A. 779 au bureau de
la Feuille d'avis

« Citroën» 11 1.
Modèle récent , chauffa ge ,
moteur neuf . Echange
possible; facilités. Case
postale 394, Neuchatel.

Vin de Neuchatel
1950

A vendre : 1400 litres
de vin blanc Ire qualité ,
en deux fûts en vin rond .
S'adresser à Hsnri Sta-
cker, viticulteur, Grand-
Cortaillod.

Pauvre maîtresse de maison1
Les jours de lessive lui occa-
sionnent souvent rhumatisme ou
lumbago. Qu 'elle y pense :

U R 0 Z E R 0
la délivrera de tous ces maux.

AOX DOCKS Pelit : spt3iden ?"ens

Temple-Neuf 10 Boîte de 1 litre -.95
Tél. 5 34 85 Boite de 'A litre -.60

Le Neuchatel
blanc 1950

est en vente dans les
Magasins Meier S. A.
Faites un essai et com-
parez!

A vendre tout de suite

chienne berger
bonne pour la garde et le
trait. Au plus offrant. —
S'adresser à Constant Eo-
bll-ller, Mont - de - Bove-
resse.

Pour cause probable de cessation
totale de commerce,

A VENDRE

un important stock
de meubles

à des conditions particulièrement
favorables (offre en bloc) . Adresser
offres écrites à I. R. 801 au bureau

de la Feuille d'avis.

AUTO
Juvaquatre « Renault », 6 CV., modèle 1947, qua-
tre portes. Freins hydrauliques sur les quatre
roues. Prix : Fr. 3200.—. Adresser offres écrites
i. L. C. 771 au bureau de la Feuille d'avis.

Autos d'occasion
bon marché

Phavrnlel 15 cv- 1935, Limousine
UncVrOICI deux portes, cinq places.
Bien entretenue et belle présentation.

Fr. 950.—
Dlumnnth 1935' 15 cv" (! cylindres.
riyiilUUin Moteur complètement
revisé. Limousine, cinq places, quatre
portes. Fr. 1500.—

Opel, 6 cylindres, "oS&dT
deux portes, cinq places. Moteur à
reviser. Fr. 500.—
Demandez essais et renseignements

GARAGE DU PRÉBARREAU
IL SEGESSEMANN

Agence Peugeot
Tél. 5 26 38 - Neuchatel

¦P ŜdlWwAV^Ay avant la livraison
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mensualités à fr. 30-
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MOBILIA AG. Woknungseimichtungen OLÏEN

Une économie ! I A lkl F
Avant tout achat de ¦aH ™̂  ̂I I ̂  In

à tricoter de qualité, demandez nos échantil-
lons franco aveo 300 couleurs différentes de
laines, à des prix bon marché. Laine pour ma-
chines, 3 fils, 1 fr. 50 l'écheveau.

Nous sommes acheteurs
de toute laine usagée

LAINES PITTON -INTERLAKEN
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r ss ĵ iv̂iïîzzzzïÂïï tësz .: . : . - j  ¦ - " ¦ i. -¦- \L„.si jy BBê t/â s k J i iTrmrTH Mê> .T*H • i j Ê /TnntmWéÊ̂ mil » WMIM wit ut -
' ¦

- ¦ s&MïïïmvBiSsgï g#iM7///i7// (/y////jL"/"/»//w#^

SBgjSSI"TT^T* — 3̂}*1 J, »:1i l*l^iJ8|. Î S'U * Eilî 
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La Chaux-de-Fonds : GARAGE DES TROIS ROIS S. A., 111- 102, rue de la Serre
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VOLAILLE
fraîche du pays

Canards
Poulardes - Poulets

Petits coqs
Poules ¦ Pigeons

Poulets de Bresse et danois
L A P I N S  frais du pays

Beaux cabris
Gigots et râbles de chevreuil

Faisans
Escargots au beurre pur

LEHNHERR
I 

FRÈRES
Trésor Tél. 5 30 92

i l  FIANCÉS, qui désirez meubler confortable- I j
¦S ment et économiquement votre a h o m e » , I
1 I demandez notre catalogue Illustré. Il vous don- I
' I nera un aperçu de notre choix Immense. I
D9 Meubles garantis 20ans. —Liv franco domicile. j
M Rep. : J.-P. R0TH, Fontaines (Ntel) Tél. (038) 7 1364 j

TEL (029) 5.13. î<i BROC (CT. FRIBOURG)

Belle maculature à vendre
à l'imprimerie de ce journal

MENUISERIE - ÉBÉNISTERIE

Ami BIAMCHI
2, rue Erhard-Borel

SERRIÈRES - NEUCHATEL
Atelier, tél. 5 15 52 Domicile, tél. 5 49 52

Menuiserie en bâtiment
Agencements de magasins
Tous genres de meubles

sur commande
Vente de chambres à coucher,

salles à manger, studios
Travail exécuté consciencieusement aux

meilleures conditions

Belles occasions
Une jeep complètement révisée,
une jeep en bon état de marche,
une voiture « Opel » 10 CV, modèle 1936,
un cabriolet « Renault » 4 CV, modèle 1950
état de neuf avec garantie.

Garage de la Béroche A. Perret & Fils
Saint-Aubin Tél. 6 73 52

- SERVICE MILITAIRE

m il Tous les accessoires
4P  ̂ indispensables pour le

COURS DE RÉPÉTITION
CHEMISE MILITAIRE SACS À LINGE
tissu gris vert, pur coton, rétréci, 15.90 A*Z..#U forte toile pur coton , avec cadenas <^ n g?

et porte-adresse 4.95 sP *Jf 3

CHAUSSETTES COUTEAU MILITAIRE 3.90
pure laine, grand choix depuis . . . 2.25 TKOUSSE BE 'SmLETTE

forte toile , gris vert , in tér ieur  caout- «% AE
BRETELLES chouté, fermeture éclair , petit modèle f inf i

gris vert, qualité forte 3.75 Srand modèle tj ./ t#

ARTICLES DE TOILETTE
CRAVATES NOIRES . . 4 5 ̂ ¦-"¦"¦¦¦ ¦» #i l a lumin ium ¦ ¦̂ ¦t#
pure soie 3.95 Savonniere . . . -

f plastic . . â. m̂

laine et soie artificielle , depuis . .  . 2.95 Etui pour \ aluminium - .45
brosse à dents j plast ic  , - .85

GANTS DE PEAU Miroir militaire . . . . 1.25 - .95
bruns, un bouton 5.25 Rasoir « Gillette »

avec deux lames ( bleues » ' * . . . .  libw

MOUCHOIRS DE COULEUR CUILLÈRE-FOURCHETTE
pur coton , les 6 pièces 5.25 d'ordonnance 1.20

j j  GRANDS MAGASINS

^—'̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂  ̂NEUCHAT EL
"̂ 0 Tél. 5 46 12



UNE ENTREPRISE JEUNE ET VI VANTE

déride les Neuchâtelois et donne à une équipe d'artistes amateurs
l'occasion de s'exprimer

Rue de la Ra f f iner i e .  Une artère
discrète qui attendait l 'événement
qui lui procurera it la popularité.
Elle a eu de la chance. C'aurait pu
être un sombre drame de la misère
ou de la passion. C'est en fa i t  une
entreprise dc camaraderie , de vita-
lité et de gaieté.

A Neuchatel , où l' on a la réputation
de ne pas savoir s'amuser et de ré-
prouver les élans de la fantais ie , un
attroupement s'est produit  un soir
de décembre, dans cette impasse
mal éclairée. Un lampion y brillait
d'autant mieux, au-dessus dc l'entrée
d' une cave, sous-sol d'un ca f é  de la
rue des Bcrclcs.

Avec une joviale fermeté , les jeu-
nes gens en smoking qui contenaient
la fou le  à distance essayaient de fa i -
re comprendre que le local était
archicomble. Ils avaient l'air de s'ex-
cuser dc ce succès qu 'ils avaient
espéré , bien sûr , mais sans oser
l'imaginer si total , si envahissant...

Tant p is, n'entrons pas celte fo i s -
ci. Et fa isons  comme tout le monde
en ville , parlons-en.

— En somme qu 'est-ce que c'est
ce « Coup de Joran » ? C'est bien ?

— Pas mal du tout , répond le
Neuchâtelois qui n'a pas vu.

Son oncle, qui est un vrai de vrai,
dans le genre retenu et pondéré ,
s'g était f o u r v o y é  et lui avait dit
qu'il avait vraiment bien ri. C'est
une référence.

Il  y  avait un commis libraire qui
munie le mot d' une p lume acide et
pénétrante .  Il y  avait un f u t u r  ex-
pert-comptable , qui compose des
chansons en dehors de ses cours à
l'Uni. Ensemble , et avec d' autres
amis, ils avaient cultivé le théâtre
dans le cadre maintenant un peu
démantibulé des Gais Baladins. Ils se

Vous ne connaissez pas Balbec 1
Le voici.

L'équipe du « Coup de Joran » dans un sketch de Richard Lower,
mis en scène par Jean Hostettler.

disaient qu 'il ferait  bon s'exprimer,
qu 'il serait sympathique de procu-
rer à des camarades , diseurs ou co-
médiens amateurs, l' occasion de dé-
velopper leur talent et d' en fa i re
bénéf ic ier  le public. Il leur fal la i t
un animateur. Un typ e bien fa i t
pour accrocher un auditoire , vivant
el bon garçon. Ils le dénichèrent.
C'était une silhouette bien connue
en ville , un chic copain, toujours
souriant , blagueur , mais pas médi-
sant pour un sou. Cet éphèbe dont
le visage moqueur s'encadre dans
un collier de barbe audacieux , on
l'imagine mieux à son aise sur une
scène que devant les microscopes
du laboratoire où , po urtant ,  il passe
ses j ournées. Du théâtre , il en fa i t ,
d' ailleurs , à la Bourgade. Mais il se
croit destiné au genre trag ique. On
lui parle de cabaret. Ce n'est pas
son a f f a i r e , dit-il. Mais il veut bien
essayer.

-  ̂.v. -*>

On se met en chasse pour trouver
un local. L'équipe double son e f f e c -
ti f  et les six responsables du pro-
gramme et de l'administration f o n t
appe l  encore à quelques talents f o r -
més à des écoles diverses , par fo i s
même encore en f r iche .

Quand on est une bonne bande,
le travail s 'accélère miraculeuse-
ment. Décoration de la cave. Instal-
lation électrique. Elaboration et
distribution d' a f f i c h e s .  Tout cela
f u t  enlevé d' un seul élan.

Et brusquement , la ville s 'est ain-
si trouvée dotée d ' un lieu où le
public pourrait deux f o i s  par mois
trouver une atmosphère de cabaret.

Cela devait correspondre ù un
besoin . Du premier s o u f f l e , le
« Coup de Joran » souleva plus  que
la curiosité ; l'intérêt, voire l'en-
Ihousiasme.

Janvier  ; f é v r i e r  ; le programme
a changé déjà deux fo i s .  Le cabaret

a été déjà quatre f o i s  pris d'assaut.
La réussite est chose merveilleuse
de mystère. On trouve dans ce ca-
baret , riant en choeur, des repré-
sentants des milieux les plus di-
vers de la population. Nous étions
assis, l' autre soir, en face  du secré-
taire de M. Bevin, premier minis-
tre du Royaume-Uni, et à côté d' une
p ipelette du quartier des Moulins.
Si chacun traduit ses impressions
favorables dans son cercle, il y a
de belles perspectives de renouvel-
lement. Par ailleurs , ceux qui sont
allés un soir au « Coup de Joran »
se sont promis d'y  retourner...

nv *%  ̂/^»
Du programme, nous ne dirons

rien aujourd 'hui. Willy Haag, trans-
formé en Balbec avec un petit bi-
nocle et un petit cul de poule , ra-
conte des histoires irrésistibles ;
puis présente chacun de ses cama-
rades, sociétaires ou pensionnaires.

Chacun — journalistes, emp loyés ,
étudiants , imprimeurs, architectes ,
la p lupart avec leurs noms de
guerre — présente sa production ,
gentiment , sans prétention , et se dé-
pèche de reprendre en coulisse son
rôle de barmaid ou de régisseur.

Tant que l' aventure gardera son
caractère d'amateurisme, tant qu'en
donnant son maximum chaque ar-
tiste fera  attention de ne pas se
prendre p lus qu'il ne fau t  au sé-
rieux, l' aventure sera viable. Dans
l'état d' esprit où se trouvent actuel-
lement ceux qui en vivent en la f ai-
sant vivre, on peut être sûr que
cela durera longtemps.

L 'autre soir , l' un d'eux récitait
du Verlaine. Un blanc. « M.... ! ça
n'ira pas ce soir ! », a-t-il crié. Il a
enchainé . Et tout le monde a été
ravi.

Un bon coup d'air neuchâtelois
Allez-y si vous voulez vous rafrai
chir.

André RODARI.

Le cabaret du « Coup de Joran »

La première séance de la nouvelle
Chambre suisse du cinéma

La Chambre suisse du cinéma com-
muni que :

La nouvelle Chambre suisse du ci-
néma , nommée récemment par le Con-
seil fédéral , a tenu sa première séance
à Berne sous la présidence de M. An-
toine Borel (Mar in ) ,  ancien consei l ler
d'Etat dc Neuchatel. Après un hommage
rendu aux anciens membres , MM.
Georges Eberbardt (Aarau) et Paul
Marti (Berne), décédés en 1950, le pré-
sident souhaita la bienvenue aux mem-
bres réélus ainsi qu 'aux nouveaux mem-
bres et en part iculier  aux deux représen-
tants de l'Association cinémato graphi-
que suisse romande (A.C.S.R.), qui re-
prennent  possession de leurs sièges.
La présidence de la commission écono-
mique a été confiée à M. Edmond
Zeltner, avocat (le Locle). La chambre
choisit également les membres appelés
à faire part ie  dc deux importantes  com-
missions (commission culturelle et com-
mission économique).

Surabondance de films
Dans un bref exposé, le chef du secré-

tar ia t  soul i gna  lus problèmes les plus
impor tants  de caractère économique , cul-
turel  et pol i t ique  que soulève actuelle-
men t  le cinéma. Sur le plan économique,
la question d'une aide éventuel le  (lu
l'Etat h la production est à l'élude.
Quant  à l'importation des f i lms  cinéma-
tographiques, et bien que les contingents
d'importation aient été légèrement ré-
duits , la si tuat ion ne s'est pas amélio-
rée ; la surabondance de f i lms  sur le
marché persiste (â07 f i lms  spectaculaires
importés en 1950). Dans le secteur cul-
turel et h la sui te  de l'adhésion de la
Suisse à l'U.N.E.S.C.O., une  sous-com-
mission du cinéma a été consti tuée dans
le cadre de la commission nat ionale  de
l'U.N.E.S.C.O. Elle aura pour tâche de
s'occuper des problèmes ayant trait au
cinéma , dc caractère général , auxquels
s'intéresse plus par t icul iè rement
l'U.N.E.S.C.O. L'accord conclu entre la

Fédération des organisations de specta-
teurs  et le groupement des exploi-
tants  de cinémas de Suisse al lemande
et du Tessin a été dénoncé par
ce dernier. La dite association
s'est néanmoins déclarée prête à enta-
mer dc nouveaux pourparlers. La ques-
tion du film étroit est de nouveau à
l'ordre du jour depuis la création do
diverses nouvelles  entreprises ; on ne
peut toutefois  s'aventurer  à faire des
pronostics en l'état actuel des choses.
Du point  dc vue cinématographique , les
nouvelles annonçant l ' in ten t ion  d'intro-
duire progressivement la télévision dans
noire  pays ont inquiété  les mi l ieux  du
cinéma suisse ;' il y aura lieu d'éclaircir
au cours de prochains pourparlers les
problèmes s'y rapportant.

A l'u n a n i m i t é , la chambre a accepte
un postulat de M. Th. Kern (Zurich),
demandan t  ins tamment  aux autor i tés
fédérales Compétentes dc prendre les
mesures nécessaires pour assurer , sous
une forme légale appropriée , le main-
tien des disposi t ions  actuel lement  en vi-
gueur  en matière de contrôle des impor-
ta t ions  de f i lms et dc con t ingen tement
de l'importation des f i lms  spectaculai-
res; l'abrogation éventuelle de ces dis-
pos i t ions  au ra i t  inévitablement de gra-
ves répercussions dans le cinéma suisse.
Enfin , une  proposition N e u m a n n  (Berne)
charge le secrétariat de la Chambre
du cinéma d'entreprendre dans les pays
d'Europe une enquête relative à la lé-
gislation sur le cinéma.

Les finances de la Chambre
suisse du cinéma

Lors de la réponse qu 'il avait faite à
fin 1050 à la suite de l'Interpellation
de M. Henry Cottier, M. Phi l ippe
Etter ava i t  déclaré au Conseil natio-
nal que les recettes destinées à cou-
vrir  les charges de la Chambre suisse
du cinéma avaient  été en 104!) de l'ordre
de 160,000 fr. En 1050, ces mêmes recet-
tes a t te ignent  un m o u l a n t  vois in de
200,000 fr. Or, on a publié le chiffre
des dépenses portées au bud get de la
Confédération : 80,000 fr. ; c'est un pur
hasard de l'addit ion qui a fa i t  qu 'on
n 'arrive ni à 00,000— ni à 88,000 fr.
On constate que les dépenses dc la
Chambre suisse du cinéma ont toujours
été plus que compensées par ses recet-
tes et que cette inst i tut ion n'a non seu-
lement  jamais  coûté un centime (quand
bien même un poste était prévu pour
couvr i r  les f r a i s  qu 'elle devrai t  avoir)
mais qu 'au contraire elle a assuré une'
ressource à la Confédération.

LES CINÉMAS
AU PALACE :

« VIENT DE PARAITRE »
C'est une pièce d'Edouard Bourdet ,

dont J. Houssln a tiré un film fort bien
tourné et fort piquant où P. Fresnay,
plein de morgue, figure le grand éditeur
qui fait la loi parmi los Juges du prix
Zola. Mais la surprise du film , c'est
Rellys , que l'on connaissait comme pi-
tre et qui joue sur un ton extraordlnai-
rement juste le rôle d'un homme simple
et vrai , d'un auteur occasionnel qui a
pu écrire une chose vécue , mais ne sau-
rait Jamais rien Inventer.

Eu « 5 k 7 J : « Révolte en musique » ,
un immense succès comique avec Richard
Tauber , chanteur d'opérettes , musique
de Strauss.
AU T H É Â T R E : « S U  S A N N A  PASS »

ET « A U  SER VICE
DE S C O T L A X D  YARD »

Un double programme, Roy Rogers
dans « Susanna Pass » et un deuxième
film , « Au service do Scotland Yard »
( Secret Service Investigator). Un combat
sans merci contre des faussaires de bil-
lets de banqua. Un de ces films qui tient
en haleine d'un bout a l'autre de la
projection.

AU REX : « D U E L  AU S OLEIL »
ET « L'ILE I N C O N N U E  »

« Duel au soleil » , réalisé par King
' dor , est l'œuvre réaliste qui a battu

jus les records d'affluence actuellement.
Interprétation magistrale de Gregory
Peck, Jennifer Jones, Joseph Cotten ,
etc., dans un cadre Somptueux. Figura-
tion pittoresque extraordlnairement nom-
breuse, un lot d'excellents cavaliers, de
montures fougueuses , un scénario qui
permet au drame de s'Intensifier Jusqu 'au
tragique dénouement , tout contribue ,
dans cette intrigue ftpre et sauvage , au
succès Justifié partout. Hardi et intéres-
sant , c'est un film solide , étudié , soigné ,
qui dàpasse de loin les ceuvrettes bâclées
que l'on volt en général.

En matinées et «5  à 7» , « L'ile incon-
nue », une exclusivité spectaculaire au
possible nous met en face de monstres
préhistoriques. Habillement réalisé , est
unlcolor eut tout slmpl.men.t fantastique
et défie toute Imagination. Mais, 11 y a

un mais, c'est un spectacle spécialement
déconseillé aux personnes nerveuses et
sensibles,

AU S T U D I O  :
« LES QUATRE FILLES
DU DOCTEUR M ARC II »

Le livre est un chef-d'œuvre romanes-
que plein de fraîcheur et de tendresse ,
le film est digne du livre. Dans des do-
cors ravissants et pleins de fraîcheur ,
s'ébattent et grandissent quatre Jeunes
filles toutes simples : Meg, la douce , Jo,
la terrible , la coquette Amy et la. tendre
Beth. Elles ressemblent aux petites filles
modèles. Leur vie se déroule sans grands
événements. Quelques joies. Quelques pei-
nes. Et malgré tout , on se laisse prendre...
On est touché dès les premières scènçs
par ces quatre sœurs inséparables et ter-
riblement « nature». C'est un chef-d'œu-
vre de grfice et de bon ton , qui idéalise
la famille sans être moralisateur. June
Allyson , Margaret O'Brien , Ellzabeth
Taylor et Janet Lelg incarnent à ravir ce
quatuor si sympathique.

Samedi et dimanche , en « 5 a 7 »' :
« Ce siècle a 50 ans ». Cette extraordi-
naire rétrospective que seul le cinéma
pouvait vous offrir est commentée par
Pierre Frosnay et François Perler.

A L'A. B. C. : « FEUX DE J O I E »
Après le dernier succès de Ray Ven-

tura , le cinéma A.B.C. reprend lo premier
grand film de cet orchestre si dynami-
que , plein d'entrain , et qui amuse d' un
bout à l'autre. Une joyeuse équipe de
copains faisant partie d'une fanfare de t
régimeiH se retrouve dans la vie civile pour
former Un orchestre. L'un d'eux possède un
hôtel au bord de la mer, et toute l'équipe
décide d'aller le reprendre . Les moyens
financiers manquent et le déplacement
se fait à bicyclette. Le voyage et la reprise
de l'hôtel ne manquent pas d'humour
malgré toutes les difficultés. Ce f i lm
plein de drôlerie et qui fait rlro aux lar-
mes, est Interprété par les collégiens de
Ray Ventura avec Coco Aslan , André
Dassary, Philippe Brun , etc., ainsi
qu 'Alice Tissot , Jlmmy Gaillard , Slnoél ,
Raymond Cordy et René Lcfèvre. Dans
son programme de l'après-midi , l'A.B.C.
présenta en permanence un programma
varié.

UNE RÉSOLUTION DE L'A.C.S.R
AU SUJET DES ACTUALITÉS

SUISSES
A la suite dc querelles in ternes  dont

il serait fas t id ieux  de rappeler une nou-
vel le  fois le détai l , des pourparlers me-
nés déjà depuis ju in  1950 par MM.
Henry Cottier, conseiller national , Mi-
gnot,  président de l 'Association cinéma-
tographique de Suisse romande , Antoine
Borel, président de la Chambre suisse
du cinéma , cl Charles Brônnimann, pré-
sident du groupe des cinémas lausan-
nois , ont permis d' arriver à une  so-
l u t i o n .  En effe t , à l'issue d'une assem-
blée de l'A.C.S.H., la résolution sui-
vante a été volée :

«Le  comité de l'A.C.S.B. ne fa i t  au-
cune objection il ce que les membres
de l'A.C.S.B. s'abonnent  au « Ciné- .lour-
nal » et les engage à favoriser la diffu -
sion dc ces actualités dans la mesure
de leurs possibi l i tés .  »

Le nouveau comité sera composé de
M. Fernand Mignot (L ausanne ) , prési-
dent, et de MM. Augsburgcr .  Ze l tne r  (1«
Chaux-de-Fonds ) , Fournicr .  Louviot.
Chavalles cl Marmonnier, membres. Sont
désignés comme suppléants MM. ToP*
riani et Galdner.
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Les spectacles sur scène et à l'écran
r ' ~~ ¦

1 Al i® lui donnent LUI y oûïqid plaît -,

lrPy!§ ^ &̂^^?̂ ^̂ ^̂

La « Feuille d' avis de Neuchatel »
s 'en est fa i t  l 'écho : tout à coup, U
a manqué quelque chose à Genève
quelque chose dont la perte sera
d' ailleurs durablement ressentie f o r t
au-delà des étroites limites genevoi-
ses. C' est intentionnellement qu 'on
dit quelque chose, et non point
seulement quel qu'un ou quel qu 'une ,
tant il est qu 'avec Nc l l y  Bricod nous
est ravi une sorte de p etit univers
qu'on ne voit nulle autre prête o
nous restituer, un monde infini-
ment curieux et séduisant , diapré ,
f l u ide, tout bruissant d'airs mélan-
coliquement gais , dirait-on , un
monde d' ombres et de lumières sa-
vamment alternées, peup lé de fan-
tômes fugaces  et charmants , un
monde étrange , f rag ile et , en f in
dc compte , d i f f ic i lement  déf in issa-
ble.

Une authentique artiste
Nel ly  Bricod , c'était le « temps

retrouvé », comme y asp irait le très,
le trop sensible romancier du dé-
but du siècle , précisément. Elle
nous l'avait donc donné , ce temps-
là ; elle nous l'a repris , et l'on ne
reconnaît p lus que le vide dans
l' espace précaire où tourbillonnait ,

hier encore , la chansonnette et que
le refrain paraît.

Dieu sait pourtant que la chan-
teuse, celle de cabaret , celle de
music-hall, est rare chez nous, ra-
rissime surtout lorsqu 'elle se mêle
d' avoir du talent vraiment, du goût ,
de l'intelligence avec le cœur, une
personnalité dans la vocation, et
qu'elle f u i t  l' « à la manière de »,
qu'elle s'écarte du sillage de quelque
vedette ciné-radio-micro-gramopho-
nique chantonneuse et momentanée,
et qu 'elle ne donne point enf in  dans
les musiquettes à la mode et à la
chaîne, immédiatement périssables
et remplaçables, suintant de l'écran ,
dégoulinant du dancing, inondant
la rue et f inissant  par remonter jus-
qu 'à l'appartement et au cœur. Il
n'y a pas si long temps que la f lam-
boyante , l'âpre et câline Edith Bur-
ger nous f u t  enlevée déjà , et que
la veine tendrement narquoise de
Gilles s'en trouva contenue pour
des soirs et des soirs.

Avec Ncl ly  Bricod , c'est une ar-
tiste pr oche d'Edith — la classif i-
cation des genres n'étant d' ailleurs
que ce qu'elle est — qui s'en va à
son tour , mais une artiste extrême-
ment d i f f é r e n t e  pourtant, qui sui-
vait seule son chemin avant de dis-
paraître tout à fa i t , qui n'avait de
guide qu 'elle-même, et qui ne s'en-
tourait qu'occasionnellement de pa r-
tenaires.

Eu théâtre à la chanson
Encore était-ce alors , dans ce

dernier cas , que le théâtre repre-
nait sa femme , car c'est par la voie
dramati que que Nel ly  Bricod abou-
tit à la chanson , el vrai est-il éga-
lement qu 'avec cette artiste inven-
tive, accordant dans un subtil cal-
cul l ' in f lexion , le regard , le sou-
rire, le geste et l'alti tude , le chanté
et le parlé aussi , vrai que chaque
chanson devenait toute une p etite
comédie , à moins que ce ne f û t  un
drame, avec la même aisance et
une égale mesure , esquissé.

Ce [ut donc aux brèves saisons
du théâtre de l 'Equi page , le jeune

ancêtre branlant des théâtres « de
poche », accroché déjà aux pentes
de la Haute-ville genevoise , que
Nelly Bricod escalada pour la pre-
mière f o i s  les tréteaux, et , jusqu 'au
moment où sombra la galère, la
brunette f u t  l'étoile d' une comp a-
gnie juvénile et héroïque. Et c est
alors que , l'Equipage se dispersant
sur toutes les grèves , Nell y aborda
aux rives de la chanson et y décou-
vrit sa patrie.

Trop chanteuse
pour être cabaretière

Au seuil de l'antique Haute-ville
toujours , qui f u t  Montmartre , ' qui
aura été Montparnasse , et qui est
Saint-Gcrmain-des-Prés, la chanteu-
se ne larda pas à ouvrir cabaret ,
et , avec son mari, préposé aux in-
dispensables , obscures et ingrates
tâches de l' administration , Nelly
Bricod établit la g loire de la « Boite
à musi que ».

Mais il en va des cabarets, de
ceux du moins où l' on ne fa i t  pas
que boire , comme il en va des rois
et des baleines chez le poète, et le
temps vint où Nel ly  Bricod passa
la main à Genève ainsi qu 'il Paris
où elle avait également p ignon sur
rue.

C'est évidemment que chanter,
c'est une « façon  de croire » — un
autre poète l' a décrété — et, inévi-
tablement, se mettre aux affaires ,
c'est une manière de moins croire.
Or, Nelly Bricod bien trop aimait
chanter pour rester cabaretière. Au
surplus , même dans cet état déjà,
la cabaretière souvent laissait là
son cabaret pour faire escapade
sur la scène des autres, et ainsi
lança-t-clle ses refrains à travers la
Suisse , la France, la Belgique et
p lus loin encore. Paris lui réserva
grand accueil et la hissa sur le p la-
teau de /'« .4. B. C. », qui est le sou-
verain dispensateur de la consécra.-^tion dans le genre.

Ses modèles
C'était Marie Dubas dans le plein

éclat de sa jeunesse qu ',on croyait
retrouver, et, plus encore, c'était
Yvette Guilbert qui renaissait dans
cet être pareillement maigre , aux
yeux immenses que tour « tour tein-
taient la douceur, la malice, la pi-
tié , l' exaltation, l'ironie. D 'ailleurs,
le goût le p lus heureux, l'érudition
et la persévérance avaient très tôt
jeté Nell y Bricod dans le répertoire
d 'Yvette , d' où , élargissant la pros-
pection, la Genevoise, sensible à la
mélodie et à l' esprit du texte, se
livra à de f ruc tueuses  allées et ve-
nues de 1SS0 à I9Vt, sans nég liger
de ramener ù la surface bergeries
et chants autrement gaillards des
siècles précédents. Et la science
qu 'avec l' art elle avait acquis là, ou
qui s'était tout simplement dévelop-
p ée dans de diff iciles mais passion-
nantes exp lorations, permettait à
l'artiste, qu'elle y allât seule ou,
p lus encore, qu 'elle se f i t  entourer,
d'imaginer les enchaînements les
plus imprévus, les plus p laisants,
les p lus justes pour que le pot-
pourri devint solidement spectacle.
Une revue qu'on ne verra pas

Ainsi de ce p êle-mêle 1900 — un
show comme on s'est mis ù dire —
que dans l'étincellcment de la tren-
taine tout juste abordée , et en pre-
nant une saisissante beauté dès
qu 'elle chantait , c 'est-à-dire dès
qu 'elle vivait le p lus  intensément ,
Nell y Bricod était en train de me-
ner avec trois camarades dans un
cabaret dc la Vieille-ville toujours ,
à l'enseigne, comme par hasard , dc
la « bonne époque », et avant d' aller
promener à travers la Suisse, à
commencer par Neuchatel , le spec-
tacle le plus verveux, le plus coloré ,
le p lus ingénieusement évocateur.

Trois jours , avait paraphrasé le
médecin quand il diagnosti qua la
gri ppe , si répandue , cet hiver, et
si bénigne . Trois jours , en e f f e t ,
mais la gripp e ne s'en alla que pour
faire p lace à la méningite, et la
méning ite ù la mort.

Sur les hauteurs mélancoli ques
de Saint-Georges on a enseveli une
jeune chanteuse, une jeune chan-
teuse de cabaret qui était une
grande artiste, et 1900 est de nou-
veau le « temps perdu ».

Rodo MAHERT.f Nelly Bricod

Dernière de nos chante uses fantaisistes J_^ Lj JLj JLj |JJ*̂  I C .  ( J  
J }

a emporté le temps avec elle

Une réalisation extraordinaire de Chris-
tian Jaque. Du drame bouleversant à
l'aventure comique, du sentiment subtil
à l'épisode burlesque. Henri Jeanson ,
Jacques Prévert et Pierre Véry ont en-
tendu les voix des héros de ces tragédies
et de ces comédies et ont écrit les dialo-
gues. Et ces héros , émouvants ou risl-
bles, sont Incarnés par Bernard Bller,
Pierre Brasseur , Suzy Delalr , Danlèls
Delorme , Edwige Feuillére , Yves Montand ,
François Perler , Gérard Phlllpe et Ar-
mand Bernard. Tous ces artistes que
vous aimez , sont réunis dans , la . plus
éclatante distribution de l'année , en un
feu d' artifice de vedettes .

Paris , 15me arrondissement , rue des
Morillons , une énorme bâtisse : « Objets
trouvés ». Objets perdus , oubliés , aban-
donnés... objets qu 'on viendra reprendre
un Jour ou qui dormiront là à Jamais...
Parmi ces derniers , beaucoup ont une
histoire... Une histoire sentimentale, une
histoire loufoque , une histoire pathéti-
que , une histoire souriante.

.4 L'APOLLO :
« SOUVENIRS PERDUS »



On demande, pour le
d'ébut de mars, Jeune fil-
le propre et de confiance
en qualité de

sommelière
dans bon café de la ville.
Adresser offres écri tes
avec photographie et co-
pies die certificats à S.
W. 824 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche, pour le
1er avril,

JEUNE FILLE
pour les travaux d'un
ménage soigné. S'adresser
à A.-E. Perret , chemin
des Mulets 3, tél . 5 41 40.

On cherch», pour le 1er
mai au plus tard , une

Jeune fille
de 15-16 eus, de bonne
santé, aimant les enfants,
pour apprendre un . mé-
nage soigné. Bons traite-
ments. Gages 40-50 fr.
pour commencer. Offres
& Mme M. Werrtli , Wal-
ter-Merzweg 7, Aarau .

Jeune homme
trouverait place dans une
entreprise agricole de
moyenne Importance &
un quart d'heure de Zo-
fuigue. — Faire offres à
Fritz Thoml , Birchenfeld
Kungoldihgen, près de
Zofingue .

Bon mécancien-
tourneur

trouverait emploi Immé-
diatement. — Adresser
offres édites à X. P. 812
au bureau de la Feuille
d'avis. 

On cherche un
jeune garçon

sortant des écoles, pour
aider aux travaux de la
campagne. Occasion d'ap-
prendre l'allemand . En-
trée à Pâques 1951. Vie
de famille. - S'adresse r
à, Paul Schmid , agricul-
teur , Pleterlen près Bien-
ne, qui donnera encore
des renseignements ail-
leurs.

On demande une bonne

lessiveuse
un Jour par semaine . —
Offres Hfttel du Lion
d'Or, Boudry.

On cherche une

jeune fille
désirant apprendre l'alle-
mand en qualité d' aide
pour le ménage et le Jar-
din . Vie de famille . Fai-
re offres à famille Trach-
sel restaurant «t épicerie
Heigisried près Blggis-
berg (Berne) .

ON DEMANDE
Jeune fille pas en dessous
de 18 ans, travailleuse,
propre et de confiance ,
dans ménage soigné de
quatre personnes (villa).
Entrée à convenir. Adres-
ser offres et références à
Mme plttet , notaire , Orbe .

On cherche pour Pâ-
ques, un Jeune garçon de
16 ans, honnête et tra-
vailleur en qualité de

volontaire
pour aider à tous les tra-
vaux de maison et de Jar-
din. Bons gages. Nourri,
logé et blanchi . Congés
réguliers. Occasion d'ap-
prendre la. langue fran -
çaise. — Offres avec pho-
tographie Hôtel du Lion
d'or , Boudry.

Boulangerie - Pâtisserie
cherche une

JEUNE FILLE
sachant cuisiner et s'oc-
cuper du ménage. Entrée
tout de suite ou à con-
venir. Bons gages. Offres
avec certificats à F. Jog-
gl-Chesi, Seyon 6, Neu-
chatel.

On demande, dans une
exploitation agricole, une
gentille

JEUNE FILLE
sortant de l'école, pour
aider aux travatx du mé-
nage. — Faire offres à
Mme Georges Berthoud
fils , Fleurier.

On cherche

bonne à tout faire
pour ménage soigné avec
enfants . Bons gages et
bons soins assurés. En-
trée : fin mars. Adresser
offres écrites à F. R . 774
au bureau de la Feuille
d'avis .

JEUNE FILLE
est démarrée pour aider
au ménage et servir au
calé, — Adresser offres
écrites à S. F. 772 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On demande dans un
grand domaine

deux jeunes gens
de 18 à 30 ans , sobres,
sachant traira à l'occa-
sion, et faucher . Entrée
tout de suite S'adresser
à Pierre Moi nat, La Fer-
me, paruplgny (vaud), —
Tél. (021) 7 13 4) .

On cherche une

jeune fille
robuste et intelligente
pour le mena g» et pour
aider au magasin, dans
boulangerle-fâtisserle, —
Demander l'adresse du
No 758 au bureau de la
Feuille d'avis .

Bonne lingère
cherche journée ; ré guliè-
res, neuf , racccmmcda-
gcs. — Adresser offres
écrites à H . B. 820 au bu-
reau de la Fru 'lle d'avis.

Fille de salle-
sommelière

cherche place ou rempla-
cements . Adresser offres
écrites à P. L. 819 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

JEUNE FILLE
de 1G ans

cherche place
dans une famille avec
des enfants. — Offres
avec indications de
salaire à Max Augus-
tin , Bahnhofstrasse 10,

Soleure.

Jeune

coiffeuse
parlant le frança is et
l'allemand, cherche place.
Adresser offres écrites à
O. M. 823 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune fille
15 ans, hors des écoles
secondaires , cherche pla-
ce auprès d 'enfants dans
ménage soigné, pour se
perfectionner dans la lan-
gue française. Vie de fa-
mille désirée. Entrée : 15
avril . Neuchatel de pré-
férence. — Faire offres à
A. Knechtle, Eisenwaren ,
Appenzell .

Jeune homme , 20 ans ,
possédant permis de con-
duire, cherche place de

magasinier-
chauffeur
ou autre emploi

où il aurait l'occasion
d'apprendre la l a n g u e
française . Entrée à con-
venir .

Faire offres à Georg
JSrg, Maison du Parc,
Scuol-Schuls (Grisons).

S.O.S.
Jeune Italien , actuel-

lement en Italie, mais
ayant déjà été en place
en Suisse, honnête et
travailleur, ferait n 'im-
porte quel tra vail (désire
contrat). Références. —
Mme Dr Raoul Robert ,
Parcs 1, Neuchatel.

Jeune homme de 19
ans, possédant permis de
conduire, chtrche place
dans un

garage
de préférence à Neucha-
tel ou environs. — Faire
offres à Kur t Baumann.
Milhlegasse, Bruttelen
près Anet.

Très bon ouvrier
coiffeur

pour messieurs, Italien ,
26 ans, sérieux et travail-
leur, résidant actuelle-
ment «n France, parlant
français, cherche place
en Suisse romande. Bon-
nes références.
Faire offres à Munarl
Carlo, rue René-Léade-
rioh, Moussey, Vosges,
France.

Contremaître
maçon cherche place, tra-
vail assuré à Neuchatel
ou environ. Adresser of-
fres écrites à H. J. 810
au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche pour

JEUNE FILLE
place de volontaire ou de-
mi-pensionnaire où elle
aurait l'occasion d'aider
au ménage, de s'occuper
d'enfants et la possibili-
té de suivre quelques
cours de français l'après-
midi . — Adresser offres
écrites è, P. O. 825 au bu-
reau de la, Feuille d'avis.

Jeune couturière
Suissesse allemande

cherche place pour le 1er
ou 15 mai , dans un bon
atelier , à Neuchatel de
préférence. Faire offres
à Llesel Hugener, « Kehl-
hof » , Guntmadingen
Schaffhouse.

NURSE
26 ans, parlant l'alle-
mand, l'anglais et un peu
le français, cherche, pour
tout de suite, place d'ai-
de dans Un ménage, —
Adresser offres à Gertrud
Hlntorrnann, Station Mû-
ri (Argovie).

Couple du métier , re-
prendrait à Neuchatel ou
environ, un

CAFÉ-
RESTAURANT

Faire offres sous chif-
fres O. M. 800 au burea u
de la Feuille d'avis .

On achèterait une aulo
5/6 CV, modèle 1947/1950.
en couleur, Adresser of-
fres écrites à T. O. 821
au bureau de la Feuille
d'avis.

Commode
de style

(ou imitation) est cher-
chée à acheter . Adresser
offres écrites à G. M. 746
au bureau de la Feuille
d'avis.

Table à rallonges
environ 120x80 , cherchée
d'occasion. — Offre s à
Tribolet. Valangin .

COUTURE MARCELLE
cherch e :

une apprentie
une assuj ettie
une ouvrière qualifiée

Adresser offres Seyon 12, 1er - Tél. 5 23 07

A vendre des
caisses

avec cou véroles, en très
bon état. Adresser offres
écrites à B. D. 803 au
bureau de ia Feuille
d'avis.

Occasion unique

RADIO
« Paillards, nouveau ca-
dran , état de neuf , à cé-
der & moitié prix . Adres-
ser offres écrites à D. E.
808 au bureau de la
Feuille d'avis.

« Electrolux »
aspirateur, superbe occa-
sion, grand modèle, par-
fait état, à vendre pour
cause imprévue pour
Fr. 225.-. Tél. 8 23 13,
Neuchfttel.

A vendre

fumier
bien conditionné, rendu
à domicile par camion.
Prix du Jour. F. Imhof ,
Montmollin, tél. 8 12 52.

Apprentie
couturière

est demandée pour tout
de suite ou pour date à
convenir. Couture Agnès ,
jersey - tricots , Pavés 14,
tél . 5 41 24 . 

Jeune dame, mariée ,
cherche à fa ire un

apprentissage
réduit d'une partie de
l'horlogerie. — Adresser
offres écrites à X. W. 785
au bureau de la Feuille
d'avis.

Je chercha

apprenti
boulanger

pour le 1er mars. Bons
traitements, vie de fa-
mille. — Faire offres 6
p. Khehliofer , boulange-
rie-pat isserle Yverdon .

On engagerait Jeune
homme , In telligent , en
qualité

d'apprenti
jardinier

pour entrée immédiate
ou pour date à conven ' r
S'adresser & E. Gacccn
établissement horticole
maîtrise fédérale, Boudry
Tel 6 41 36.

JE BOIS...
du Neuchfttel blanc Meier
1950 et j ï suis satisfait !

A vendre un

Radio Albis
état de neuf. Pour le voir ,
s'adresser à M. R. Jaccard,
radio . Fleurier.

Occasion
A vendre une salle à

manger en chêne fumé.
Pour visiter , s'adresser à
M H. Kappeler , Cassar-
des 21, de 11-12 h. 30 et
de 14-16 h. le Jeudi.

A vendre pour cause de
double emploi une

machine à coudre
à pied , marque « Berni-
na» , formant table , pied
à repriser , marche avant
et arrière, à. l'état de neuf .
Prix intéressant. S'adres-
ser à. Mme C. Spahr,
Chézard (Val-de-Ruz).

A vendre une

« Motosacoche »
500 TT en bon état , ce- i
dée à très bas prix . — ]
S'adresser à Eric Hfthnl , !
Les Flamands, le Lande- <
ron . ]

Variez vos menus
en achetant nos sachets
de haricots secs, glromi- i
très et bolets secs. Ma- i
gaslns Meier S. A. i

A vendre

« Vespa »
l'occasion. Pour traiter et
aour essai, s'adresser le
=auiedi chez G. Lauener,
;ycles, Colombier. Télé-
phone 6 35 97.

A vendre

moto « Condor »
KM) TT, avec ou sans sl-
iecar. S'adresser à Char-
es Felssly, Saint-Biaise,

Représentant qualifié
vis 'tant déjà les cafés et hôtels du canton
dc Neuchfttel et Vallon de Saint-Imier , pour-
rait s'adjoindre la représentation d'une mai-
son de vins du Valais renommée et déjà
Introduite.

Inutile de faire offres sans sérieuses ré-
férences.

Ecrire sous chiffres P. 2594 S., Publicitas ,
Sion.

Extrait de ia Feuille officielle
suisse du commerce

1er ;anvler . Sous la raison sociale Oscar
et Robert Buchs , à la Côte-aux-Fées, Os-
car-Casimir Buchs et Robert-Emile Buchs,
ont constitué une société en nom collec-
tif ayant pour but : scierie, menuiserie,
charpente et eharrennage .

18. Sous la raison sociale Lorec, à Neu-
chatel , il a été constitué une société coo-
pérativ e ayant pou r but de favoriser les
Intérêts de ses membres par une action
commune prévoyant , en particulier : a)
un service central de réclame, système
Loree (selon licen ce cédée à la Société
par Prlba S. A .), b) un service Juridique
et commercial ; c) un service de publicité,
d) un fonds d'entraide . Les parts sociales
sont de 24 fr, Président : Joseph Kohler,
à Neuchatel ; vice-président : Jules Ad-
dor, à Chailly-sur-Lausanne. Directeur :
Pierre-Andr é Odier , à Lausanne.

24. Radiation de la raison sociale René
Biirgln , à Fleurier , chaussures, par suite
du décès du titulaire.

24. Maria Btirgln née Lùtzelsclïwab, est
chef de la maison M. Btirgln, chaussures,
à Fleurier .

24. Radiation de la raison sociale Ami
Rosat-Ricca, ft Couvet, calé-restaurant ,
buffet de la gare , par suite de remise
de commerce (sans actif et passif) à la
maison « Pierre Rozat» , à Couvet. Le
chef est Pierre-Charles Rozat, à Couvet.

25. Radiation de la Bijouterie la Chaux-
de-Fcnds S. A. en liquidation , à la Chaux-
de-Fonds, la liquidation étant terminée.

30. Radia tion de la raison sociale Hans
Walder , confiserie-pâtisserie -boulangerie,
par suite de remise de commerce.

30. Radiation de la raison sociale Amélia
Dubois, à colombier , dorage et nickelage,
par suite de remise de commerce. L'actif et
le passif sont repris par la maison « Mau-
rice Dubois », à Chez-le-Bart, dont le chef
est Maurice-Arthur Dubois.

31. Radiation de la raison sociale Garage
des Entilles, Vve A. Paull, à la Chaux-de-
Fonds, par suite de cessation de commerce.

31. Sous la raison sociale Olam, S.à.r.l.
(Olam G.m.b.H.) à Neuchatel , 11 a été
constitué une sociét é à responsabilité limi-
tée ayan t pour but la représentation d'hor-
logerie , tant en Suisse qu'à l'étranger.
Elle peut participer à d'autres entreprises
à but analogue ou similaire. Capital social:
20,000 fr . Associés : Nusen-Aron Wolf , apa-
tride, à Paris et Jacob Abramowicz, Tché-
coslovaque , à Neuchfttel.

1er févier . Radiation de la raison sociale
Jean Fuchs, aux Verrières , hôtel , buffet
de la gare, par suite de remise de com-
merce (sans actif et passif).
1er. Emlle-Hermann Fuchs, aux Verrières.
reprend ia suite des affaires (san 5 actif et
passif) de la raison « Jean Fuchs » , exploi-
tation de l'hôtel-buffe t de la gare, sous
la raison sociale « Emile Fuchs».

2. Radiation de la raison sociale Augus-
te Malet , à Fontaines , exploitation du café
de la Poste, par suite de cessation de com-
merce.

2. Radiation de la raison sociale Société
d'alpage du Pâquier, au Pâquier , la société
aya nt décidé sa dissolution et la liquida-
tion étant terminée .

(SUITE DE LA DEUXIÈME PAGE)

JEUNE HOMME
de 15 à 17 ans , intelligent , sérieux , de con-
fiance et travailleur , serait engagé pour entrée
immédiate par bureau de la ville , pour faire
les commissions et différents travaux de
bureau. Bon salaire . Faire offres manuscrites

à case postale 294, Neuchatel,

Pivotages
Ouvrières rouleuses et arrondisseuses trouve-

raient place stable.
S'adresser à Maurice MOUGIN, Dombresson.
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Importanc e manufacture d'horlogerie j j
cherche

capable, pour son organisation de vente
à l'étranger.

NOUS EXIGEONS : parfaite connais-
sance de la branché horlogère , forte
personnalité ayant de l'entregent, con-
naissance des langues (espagnol indis-
pensable), capable d'établir un bldan ,
activité d'environ une année en fabri-
que.

NOUS OFFRONS: belle situation d'ave-
nir.

Offres détaillées avec photographie,
indication de l'âge, état civil , prétentions

î de salaire, références, date d'entrée , etc.
sous chiffres L. 20870 U. à Publicitas,

Bienne, rue Dufour 17.

L'IMPRIMERIE CENTRALE S. A.,
Neuchatel , cherche, pour son
département labeurs et travaux

de ville, un jeune

commissionnaire
robuste, habile et consciencieux,
pour courses et travaux divers à
l'atelier. Date d'entrée : début
d'avril . Possibilité , après une
année, d'apprendre le métier de
typographe . — Se présenter au

bureau de l ' imprimerie ,
rue du Concert 0, 1er étage.

Nous cherchons, pour entrée
immédiate ou à convenir,

mécaniciens-tourneurs
Faire offres écrites à BEKA
Saint-Aubin S. A., Saint-Aubin
(Neuchatel) .

âaaaaaa—aaaaaa—a— —-

L'Association suisse des invalides (siège à Qlten),
céderait à fort

VOYAGEUR
sérieux , territoire du canton de Neuchfttel , avec
belle clientèle existante. Place stable, bonnes con-
ditions. Fixe, commissions, frais de voyage et abon-
nement. Faire offres avec références à : WEBEH,
Agence romande des produits S.I.V., 3, Faucille,
Genève.

COURTIERS
qualifi és

en ameublements, connaissant bien la branche
ainsi que la clientèle particulière , ayant leur
propre automobile , désirant s'adjoindre la vente
du meuble, sont demandés pour différentes ré-
gions de Suisse romande , par grande et ancienne
maison d'ameublement de Lausanne. Commis-
sion 5 à 12 •/„.

Offres avec curriculum vltae , sous chiffres
P. Z. 801G0 L., à Publicitas, Lausanne.

^mm A \  #A -#¦•¦ Fabrique d'appareils
IM f W /j f W  t électriques S. A.,
~^"\T.#^̂ di Neuchatel .
engage tout de suite

quelques ouvrières
Adresser offres écrites ou se présenter.

Employé de bureau
act i f  et consciencieux , connaissant la comp ta-
bilité et tous les travaux de burea u, pouvant
travailler seul , cherche place stable pour date
à convenir. — Ecrire sous chiffres P. 1750 N.,

à Publ ic i ta s , Neuchatel .

Dame de 30 ans, ayant bon ca-
ractère, présentant bien , connais-
sant les quatre langues parfaite-
ment , avec diplôme de laborantine ,
bonne ménagère, énergique et
consciencieuse, cherche place en
qualité d'

aide-directrice,
gouvernante, etc.

dans pensionnat , établissement
hospitalier, home, oeuvre de bien-
faisance, etc. Accepterait éven-
tuellement autre place de con-
fiance.
Adresser offres détaillées à S. T.
814 au bureau de la Feuille
d'avis.

V J

JEME SIDE-DINTISTE
désirant se perfectionner dans la langu e française ,
cherche place chez un dentiste. A fait une année
d'école de commerce et une année de pratique. —
Pour tous renseignements , s'adresse r à Hedwig Glau-
ser, Felsenaustrasse 18, Berne. Tél. (031) 3 32 74.

Employé de commerce
(21 ans) avec apprentissage dans une adminis-
tration , une année de pratique , cherche place dans
maison cle commerce ou de manufacture. Entrée :
1er avril ou date à convenir. Langue maternelle :
allemand , français et italien (littéralement!. —
Offres (salaire , etc.), sous chiffres OFA 7295 B,
ci Or '1 Fussll-Annonces S. A. . Langenthal.

Jeune fille , ayant terminé ses études,
cherche pour le 1er mars, place de

secrétaire débutante
Adresser offres écrites à E. G. 805 au bureau

de la Feuille d'avis .

Les enfants de feu Edouard I'EKSOZ re- g
Si incident sincèrement tous les amis , connais- ¦

M saines et toutes les personnes qui ont pris H
H part i leur grand deuil. Pi

| Cressier, février 1051. \ j

¦—— ¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦
KHaÊS ^mÊJUMsa ?A ^^ 3̂ ^m îBmimM \\ia m mil

Madame Edouard GAY et sa fille Madame I
|>- j Alice PAVID , ainsi nue les familles parentes g
¦ et alliées , très sensibles aux nombreuses mar- B
I ques de sympathie qui leur ont été témol- S
D gnées en ces Jours de cruelle séparation , pré- fl|
H seul eut à tous ceux qui les ont entourées , de I
M lires ou de loin , leurs remerciements bien H

Neuchatel , le 17 février 1351. |f

Monsieur Léon .Taquet , S
Madame et Monsieur Gaston Ilamel-de B

fcj Grandis et famille , très sensibles aux nom- I
H breux témoignages de sympathie dont Ils ont B
B été l'objet , prient toutes les personnes qui B
H se sont associées à leur deuil , dc trouver ici B
fl l'expression (le leur vive gratitude. j> !

Noiraigue, février 1951. !;î |

BHniB B̂IHBBBi.B.aM

I 

Profondément touchée de toute la sympathie
qui lut a été témoi gnée durant ces Jours de
subite et pénible séparation , la famille de

Monsieur SAMUEL FALLET
exprime sa reconnaissance émue à. toutes les
personnes qui , de près et de loin , par leur
présence, leurs messages et leurs envois de
fleurs , l'ont entourée dans les heures doulou-
reuses qu 'elle vient de traverser.

Dombresson , les Bénéelardes, Ellm, le 17 fé-
vrier 1951.

Un menu économique 'J i 
p our dimanche 

^̂ j  ̂ 1"* MARS
Côtelettes fumées ; i « 4.- >

\ !̂îy|W' —
Lard maigre  ̂% kg. 3.75 Nu * Zwiebaclc à ranis no gr . 90' ^°"s inv^ons nos 

coop érateurs et ciîenis
Saucisse de ménage ie K kg. 2.40 * i-ap-i iio r.i^ 1" à participer à notre

Choucroute iek g, .50 Coques de meringues 5 P^S ..50 VOYAGE A BISCHOFSZELL
100 gr. -.61 .

Compote aux raves 1. H . -.55 Cornets à la crème 15 P. environ m e, -.75 ^êt%nîo f̂ àz^
roe8

r v leckerlîS en massepain 100 gr. ..667 Départ à 6 h. 16 Retour à 21 h. 54
( m  m -»*» paquet 150 gr. 1.—Asperges « RI*., bete 2,3 2.30 

mm^m^mm 
PRIX , DINER COMPR IS :

« Dei Monte » . . . boite 2/3 2.40 
B X f tl 

,
TiXSH Membres . 17.50 Billets en vente

Pointes d'asperges . . . boite 1.50 ff UJÀ J il Tl . (lliei
n (s

l • ¦ 2<}zz da™
y J «Mi Jfflffl Lnjanls . . 9.50 nos magasins
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:?̂ li 1 LOT
de bas pour dames

de chaussettes pour messieurs
3 paires de bas pour fr. 4.50

|j 3 paires de chaussettes
pour fr. 3.90 |
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A la commission scolaire du Locle
CHRON IQUE REGIO NALE

(c) Sous la présidence de M. Jean Pel'la-
ton, la commission scolaire s'est réunie
lundi soir. Un long débat s'est engagé en-
tre la commission scolaire, pau contente
des expériences trop lentes faites dans nos
écoles dans le domaine de l'enseignement
de la « script », et le représentant du dé-
partement, M. Willy Jeanneret , inspecteur
scolaire.

Mais avant d'entendre la causerie de M.
Jeamneret, la commission a liquidé quel-
ques questions administratives. Elle a ra-
tifié le préavis de son bureau concernant
les vacances pour 1951.

Les promotions auront Heu le samedi 14
juillet. Un commissaire demande une du-
rée de vacances égale pour l'école primaire
et l'école secondaire. Le directeur Primault
lui répond que c'est la... loi qui fixe les
vacanoes.

Nominations. — Pour remplacer Mlles
Charlotte Méroz, Amélie Kohly, Andrée
Montandon' et A. Schlestnger , la commis-
sion nomme par voie d'appel Mlles Josette
Ramstein, Simone Favre et Evelyne Jean-
Richard ainsi que M. Raymond Gigon. On
sait que le nombre des élèves augmentera
de 68 à la rentrée. Mues Fritz Galley et
Raoul Gabus sont nommées dames-inspec-
trices en remplacement de Mines Bourquln
et Benz, démissionnaires.

La vaccination B.C.G. sera Introduite
dans nos écoles. — Après avoi r entendu
un exposé très complet du médecin sco-
laire Dr Pellaton sur les moyens de dé-
fense active contre la. tuberculose, la com-
mission scolaire unanime (un seul mem-
bre demandait le renvoi du vote à une
prochaine séance) donne à son bureau, aux
directeurs et au médecin scolaire l'autori-
sation d'aller de l'avant dans l'instaura-
tion de la vaccination B.C.G. dans les
écoles du Locle, mais non obligatoire . Dans
sa présentation , le Dr Pellaton a Insisté
sur les expériences faites dans les pays
Scandinaves et £ur le vote intervenu à une
réunion internationale de médecins à Pa-
ris désignant la vaccination par B.C.G.
comme le moyen le plus efficace pour lut-
ter contre la tuberculose.

Ainsi après Neuchât;! et la Chaux-de-
Ponds, le Locle va Intensifier la lutte pré-
ventive contre la tuberculose.

L'écriture « script ». — A plua d'une
reprise ces dernières années, la commission
scolaire du Locle avait fait le procès de
l'expérience faite dans nos écoles avec
l'écriture script . Des pères de familles
s'étaient plaints de ce mode d'écriture
trop lent qui causait des préjudices à
leurs enfants lorsqu'ils entraient dans des
écoleg supérieures. Lundi soir, l'inspecteur
scolaire Willy Jeanneret est venu au Locle
prononcer un plaidoyer pour ce mode d'é-
criture dont les Imperfections ont été at-
ténuées ces dernières années par l'intro-
duction de l'emploi des lettres liées per-
mettant un© écriture très lisible et plue
rapide de la « script » des premiers jours.

L'exposé aussi complet qu'intelligent du
représentant du département a été bien
accueilli par les commissaires. C':la ne les
a pas empêchés de reprendre leurs Justes
critiques et de regretter que l'expérience

qui se révélait mauvaise dès le début ait
duré si longtemps avant qu'on y apporte
les correctifs dont on parle aujourd'hui en
liant les lettres dès la 6me année primaire
ce qui est, de l'avis de plusieurs, un peu
tard déjà .

Le débat fut animé mais d'une très
grande courtoisie si bien qu'il en est ré-
sulté, nous l'espérons, un bien pour nos
écoles dans ce sens qu'avant de reprendre
d'autres expériences un contact plus étroit
devra être pris entre les novateurs et les
membres du corps enseignant . Somme
toute, si le débat de lundi avait pu avoir
lieu dix , ans plus tôt , l'école y aurait gagné
beaucoup.

Des travaux d'élèves ont passé ' sur l'é-
cran qui nous ont prouvé que l'expérience
touche à son terme et que la nouvelle
écriture corrigée et liée permettra è. nos
élèves de mieux se débrouiller lorsqu'ils
passeront de l'école primaire à l'école se-
condaire ou au Gymnase. Mais il était
utile qu'une commission scolaire unanime
se soit reglmbée contre une expérience
trop étendue et trop longue et qui a pro-
voqué pas mal de mécontentement, tant
chez les parents que dans le corps ensei-
gnant primaire d'abord et secondaire en-
suite qu'on gratifiait d'élèves désespérante
de lenteur en écriture.

La séance est levée à... 23 h. 35 I

Âu Conseil général de Cressier
(c) Le Conseil général s'est réuni lundi
soir sous la présidence de M. René Rue-
din. Avan t de passer à l'ordre du Jour,
les autorités honorent la mémoire de M.
Edouard Persoz, ancien conseiller com-
munal , décédé Jeudi dernier.

Communications du Conseil communal . -
— Le Conseil communal est maintenant
en mesure de donner des détails sur le
problème de l'électricité tel qu 'il se pré-
sente pour notre localité, co qu 'il n'avait
pas pu faire lors de la dernière séance.

Le prix du kwh.. qui est facturé à la
commune pendant l'année dépend de la
plus haute consommation d'énergie pen-
dant un quart d'heure, c'est-à-dire la
pointe de consommation, en fonction de la
consommation totale. Il est clair que si
un grand nombre d'appareils et moteurs
électriques sont branches en même temps,
11 se produit alors une forte pointe, ce qui
Influence directement le prix du kwh.
L'année 1950 a été très défavorable en ce
sens que le kwh a coûté à la commune
1,7 c. de plus qu'en 1949, et 2 ,7 c. do plus
qu'en 1948.

Pour remédier à cet état de choses, il

s'agit d'empêcher les fortes pointes qui
sont souvent de courte durée en interdi-
sant la mise en marche de gros moteurs
industriels à certaines heures ou en appli-
quant des tarifs spéciaux.

A cet effet , l'ingônleur-conseil de la
commune met au point en ce moment un
nouveau tarif qui permettra d'atténuer
ces fortes différences.

Demande de crédit supplémentaire de
8000 fr. pour le raccordement électrique
çisac-oucst du village. — Ce raccordement
est urgent en raison de la surcharge du
transformateur du village. Par suite de la
pénurie actuelle de cuivre , le raccorde-
ment par câble est la solution la plus
rapide, mais elle nécessite un renchérisse-
ment de 14,000 fr . Comme la fabrique Eg-
ger, la principale intéressée , est disposée à
fournir 6000 fr . à fonds perdu , un supplé-
ment de crédit de 8000 fr . est demandé.
Ce crédit est accordé par 15 voix.

Demande de 1100 fr. pour l 'achat d'un
terrain. — A la suite de la dernière séance
du Conseil général des démarches devaient
être entreprises en vue de l'achat d'un
terrain au nord du cimetière. Ces démar-
ches n 'ont pas abouti , le propriétaire ne
voulant pas vendre son bien . Le Conseil
communal demande de revenir au premier
projet et d'acheter tout de même le ter-
rain de l'hoirie Ruedin.

Cet achat est accepté par 12 voix.
Divers. — U est demandé au Conseil

communal s'il ne serait pas indiqué dc
limiter le tonnage du passage à côté de
l'immeuble • Humbert au lieu d'interdire
toute circulation. Le Conseil communal ne
peut pas assumer cette responsabilité en
raison du danger d'effondrement de la
chaussée.

D'autre part, on aimerait connaître le
résultat de l'étude relative à l'augmenta-
tion de la réserve d'eau en cas d'incendie.
Le Conseil communal proposera la cons-
truction d'un réservoir de 500 ms à l'Eclu-
se, à moins qu'il soit possible d'utiliser,
dans un avenir rapproché, des Jets d'incen-
die spéciaux , plus petits, qui étouffent le
foyer en l'arrosant de finies gouttelettes.

Il est en outre décidé que les Jetons de
présence de cette séance seront versés en
faveur des victimea, des avalanches.

NOTRE CONTE

Quand Georges pénétra , le 24 dé-
cembre, dans le bar de la Coupole,
Joseph, le barman, le désigna d'un
coup d'œil à un jeune homme per-
ché sur l'un des hauts tabourets,
un habitué de l'endroit avec qui ,
quelques instants plus tôt , il con-
versait familièrement.

Au signe discret du garçon , le
j'eune homme répondit par un lé-
ger hochement de tète signifiant ,
qu'en effet , le nouveau venu ne lui
était point inconnu.

Georges était ce qu'il est con-
venu d'appeler un garçon sympa-
thique, jeune, la mine ouverte et
l'aspect mâle.

Malheureusement, sa mise pres-
que élégante à force d'être soignée,
contrastait avec le délabrement de
son portefeuille.

Que voulez-vous, Georges, artiste
paysagiste, avait le défaut de pein-
dre les choses telles qu'elles sont !
Il ne montrait aucun goût pour les
ciels vert pomme dans lequel se
mirent, la tête en bas et les racines
en l'air , des arbres rouges chargés
de feuilles quadrangulaires, pas plus
que pour ces femmes sans âge, hor-
riblement nues, et affectées d'une
éternelle jaunisse, qui contemplent ,
d'un air cyclopéen, une lune en
forme de triangle.

Il se contentait d'exprimer les
objets de la nature à l'heure et dans
l'aspect où ils élèvent notre pensée
et amollissent notre cœur. Aussi ne
trouvait-il que quel ques rares di-
lettantes retardataires pour lui ache-
ter ses toiles.

— Pardon , monsieur, voulez-vous
me permettre de m'asseoir auprès
de vous ?

François vient de quitter résolu-
ment son liant tabouret pour s'avan-
cer vers Georges.

— Vous êtes monsieur Georges,
n'est-ce pas ?

— Mais... oui, monsieur. Qui me
vaut...

— Je suis un habitué du lieu et
je vous connais certainement plus
que si nous habitions depuis six
mois sur le même palier. Ainsi , je
sais que vous êtes artiste-peintre...

— C'est ma foi vrai.
Ils rient , et voilà les deux jeunes

gens en veine de bons mots et de
confidences. Nous sommes à Mont-
parnasse, où la jeunesse règne en

maîtresse et où la familiarité est
de rigueur.

— Voyons, ce n'est pas tout ça ,
fait François au bout d'un moment ,
je suis venu à votre table , M. Geor-
ges, dans un but. J'attends de vous
un grand service. Mais d'abord ,
êtes-vous libre jusqu 'à demain.

— Complètement. Ma petite amie
ayant eu la délicate attention de se
rendre pour quarante-huit heures
chez son oncle , cela me dispense de
lui offrir à souper ce soir .

— A merveille ; en ce cas, se-
riez-vous disposé à accepter de moi
ce souper en compagnie d'une jolie
femme ?

— Quelle question !
— A une condition , toutefois ,

c'est que vous ne lui ferez pas la
cour.

— Rassurez-vous, ce serait con-
traire à mes habitudes.

— Voici , en deux mots, de quoi
il s'agit, dit François en baissant
le ton et en se rapprochant vive-
ment de Georges. Je dois, cette nuit
même, souper avec ma femme_ et
ma maîtresse. A la suite d'une im-
prudence, je me suis engagé avec
chacune d'elles et je ne puis plus
me dédire : ma femme ignore ma
maîtresse. Il faut donc que vous
m'aidiez à sauver la situation. Voici
comment : je vais retenir ici deux
tables, deux tables voisines, natu-
rellement. Vous êtes, vous, l'ami de
Gisèle (de ma maîtresse) et, de
plus, un camarade de régiment.
Nous nous sommes revus à de rares
occasions. Vous étiez toujours en
voyage... Ce soir, le hasard nous re-
met en présence... Je ne connais
pas Gisèle, vous pensez bien... Nous
nous jetons, vous et moi, dans les
bras l'un de l'autre, nous soupons
ensemble, et le tour est joué : je
tiens ma promesse auprès de ma
femme et de ma maîtresse 1

— Je n'y vois pas d'inconvé-
nient. Je dirai même que la chose
m'amuse... Mais, dites-moi, pour la
bonne marche de l'affaire, vous me
permettrez bien de tutoyer Gisèle ?

— Impossible, vous êtes muet.
— Comment ?
— Vous êtes muet.
— C'est impossible !
— C'est absolument nécessaire.

Vous ne connaissez pas ma femme :
elle vous ferait avouer les choses
les moins avouables sans que vous

vous en rendiez compte. Non , non ,
je vais la prévenir qu 'un grave ac-
cident d'auto vous a ôté, depuis
trois mois, l'usage de la parole. La
petite cicatrice que vous portez sur
la joue gauche confirmera la vrai-
semblance de la chose. Vous hési-
tez !

— C'est que... cela va exiger un
effort de volonté de tous les ins-
tants. Vous n'y avez sans doute
pas songé ?

— Que si, et croyez que j'en
évalue le prix dès à présent, dit
François en commandant  une se-
conde tournée de cocktails. Seule-
ment , c'est , je vous le répète , in-
dispensable. Et puis , je connais le
charme de ' Gisèle, je l'aime et je
ne tiens pas du tout à ce que le
Champagne vous rende trop loqua-
ce... Vous me comprenez ?

¦—¦ Parfaitement.
— Alors , d'accord ?
— D'accord .
Us trinquèrent pour sceller le

pacte.

Au réveillon , tout *se passa le
mieux du monde. Georges, pour-
tant , ne put jouir tout à loisir de
la finesse des mets, et moins en-
core de celle des vins, tant il crai-
gnait de perdre le contrôle de soi.
Il se tira finalement de son rôle à
merveille ; son maintien fut si dis-
tingué, ses yeux si séduisants et
son silence si... éloquent, qu'en
rentrant chez elle, à l'aube , la fem-
me de François était assez impres-
sionnée. Elle interrogea son mari i

— Très sympathique , ton cama-
rade de régiment. Quel dommage
qu 'il soit affligé d'une pareille in-
firmité ! Reparlera-t-il un jour ?

— Peut-être... Les médecins di-
sent que la parole peut lui être ren-
due subitement, à la suite d'une
fort e émotion...

— Ah bah !
«-w.-v.-v

A quelque temps de là , au cours
d'un raout auquel le jeune ménage
était convié, François fut insensible-
ment amené auprès d'un groupe de
jolies invitées en partie dissimulées
par une tenture. Elles parlaient mé-
decine et chirurgie modernes.

— C'est curieux d'en constater les
résultats, dit l'une d'elles. La géné-
rale Pic, depuis son intervention,
est rajeunie de vingt-cinq ans.

— C'est comme lady Byrd, dit
une autre, qui vient de recouvrer
la vue si miraculeusement.
— Aussi merveilleux est le cas
d'un camarade de régiment de mon
mari, dit une troisième. Figurez-
vous que ce malheureux jeune hom-
me, pourvu de toutes les séductions,
était devenu muet à la suite d'un
accident d'auto. Et voilà que le
professeur Zed vient de lui rendre
subitement la parole à l'aide d'un
choc thérap eutique basé, dit-on,
sur l'émotion. C'est prodigieux 1 Et
c'est une bonne fortune, car je n'en
connais point qui sache mieux par-
ler aux femmes !

S'il n'en devint pas muet de sur-
prise, le pauvre François, en écou-
tant cette confidence, perd it, du
moins, la respiration... et il faillit
même en rester sourd.

Jean PARTS.

Cultes du 18 février

ÉGLISE RÉFORMÉE ÉVANGÉLIQUE
Collégiale : 9 h. 45. M. Marc DuPasquier.

20 h. 15. M. Georges Borel.
Temple du bas: 10 h. 15. M. Paul Glauque.
Ermitage : 10 h. 15. M. Reymond.
Maladière : 10 h . M. Deluz.
Valangines : 10 h. M. Ramseyer.
Cadones : 10 h . M Junod.
Serrières : 10 h. Culte et sainte cène. M.

Laederach.
La Coudre : 10 h. M. Terrlsse.
Catéchisme : Ermitage, 8 h. 30 ; Collégiale,

8 h. 45 ; Terreaux , Maladière et Valan-
glnes. 9 h . — Serrières, 8 h. 45. — La
Coudre, 9 h.

Ecole du dimanche : Salle des conféren-
ces, Maison de paroisse et Valangines,
9 h. : Ermitage, 9 h. 15 ; Collégiale et
Maladière, 11 h . — Serrières, 11 h. —
Vauseyon, 8 h. 45. — La Coudre, 9 h. et
11 heures.

DEUTSCHSPRACHIGE
REFORMIERTE GEME1NDE

Temple du bas : 9 h. Predigt , Pfr. HIrt.
Klelner Konferenzsaal : 10 h. 30 Kinder-

lehre, Pfi . Hirt .
Mittlerer Konferenzsaal: 10 h. 30. Sonm-

tagschule.
Valangines : 20 h. Predigt. Pfr. Hirt.

VIGNOBLE ET VAL-DE-TRAVEES
Couvet : 10 h. Predigt, Pfr. Jacobi.Fleurier : 14 h. 30, Predigt, Pfr . Jacobi .
colomoier : 20 h. 15. Predigt, Pfr. Jacobi .

ÉGLISE CATHOLIQUE ROMAINE
Dimanche, messe à 6 h., à la chapelle

de la Providence ; à l'église paroissiale,
messes à 7 h., 8 h ., 9 h., messe des en-
fants ; à 10 h., grand-messe A 20 h ., chant
des compiles et bénédiction . Les premiers
et troisièmes dimanches du mols sermon
en Italien à la messe de 8 h. ; les deuxiè-
mes et quatrièmes, sermon en allemand
à la messe de 8 heures.

METHODISTENKIRCHE
9 h. 30. Predigt , J. Ammann.
16 h. Tôchterbund .
20 h. 15. Pilm-Abend.

ÉGLISE ÉVANGÉLIQUE LIBRE
9 h. 30. Culte et sain te cène, M. R. Chérix .
20 h. Réunion missionnaire : MM. Sweet et

Oameron.
Colombier : 9 h . 45. Oulte, M. Maire.

EVANGELISCHE STADTMISSION
20 h. Predigt.
Salnt-Bialse : 9 h. 45. Predigt, Chemin de

la Chapelle 8
Corcelles (chapelle) : 14 h. 30. Mlssions-

Vortrag mit Farbenfilm : Misslonar Erlch
Hausser.

ÉGLISE ÉVANGÉLIQUE DE PENTECOTE
Neuchatel - Peseux

Peseux : 9 h. 45, culte .

PREMIÈRE ÉGLISE DU CHRIST
SCIENTISTE

Cultes : 9 h. 80. français ; 10 h. 46, an-
glais ; 9 h. 30, école du dimanche.

SALLE DE LA BONNE NOUVELLE
9 h. 30, culte.
20 h. Evangélisation.

ÉGLISE NÉO-APOSTOLIQUE
9 h. 15. Culte.
20 h. 15. Evangélisation.

ARMÉE DU SALUT
9 h. 46, réunion de sanctification.
11 h., Jeune armée.
20 h., réunion dans la salle.

Pharmacie d'office : A. Vautinler, Seyon-
Trésor.

Médecin de service : En cas d'absence de
votre médecin, veuillez téléphoner au
poste de police No 17.
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LES ÉMISSIONS
Samedi

SOTTENS et télédiffusion : 7.10, Radio-
Lausanne vous dit bonjour. 7.15, inform.
7.20, concert matinal, il h., de Beromuns-
ter : émission commune. 12.15. variétés
populaires. 12.30, Chanteurs frlbourgeois.
12.45, signal horaire. 12.46, lnform. 12.55,
la parole est à l'auditeur. 13.10, vient de
paraître... 14 h., la paille et. la poutre.
14.10, Cérémonie turque, du Bourgeois
Gentilhomme, de Lully. 14.20, les chas-
seurs de sons. 14.40, la vie des affaires.
14.50, l'auditeur propose. 16.29, signal ho-
raire. 16.30, de Monte-Cenerl : les classi-
ques italiens du XVIIIme siècle. 17.30,
swing-sérénade. 18 h., communications di-
verses et cloches de Saint-Etienne, Mou-
don . 18.05, le Club des petits amis de
Radio-Lausanne (émission enregistrée au
grand auditoire des Terreaux , à Neucha-
tel , avec la participation d'un groupe d'élè-
ves des écoles primaires). 18.40, courrier
du Secours aux enfants. 18.45, Concours de
ski du 1er corp3 d'armée . 18.55, le micro
dans la vie. 19.13, l'heure exacte. 19.14, le
programme de la soirée. 19.15, inform.
19.25, le miroir du temps. 19.45, Y en a
point comme nous, par Jack Rollan , 20.05,
Jacques Hélian et son orchestre. 20.20,
Contes de fées pour grandes personnes:
Le chat bot té. 21 h. , vedettes en visite à
Radio-Lausanne: Germaine Montera. 21.15,
Tout le monde y danse en rond . 21.45, les
variétés du samedi. 22.30, inform. 22.35 ,
Radio-Lausanne vous dit bonsoir.

BEROMUNSTER et télédiffusion: 7 h.,
inform. 11 h., Concerto No 1 en ré mineur
op. 15 de Brahms. 11.45, Liebesliederwal-
zer de Brahms. 12.05, voix célèbres. 12.30,
lnform . 12.40, Peter Yorke et Dlnah Shore.
13.15. la revue du samedi. 14 h .. Chroni-

que de l'Oberland. 14.30, le disque de l'au-
diteur. 15.15, Le Népal. 16.30, de Monte-
Ceneri : émission commune. 18.30, chroni-
que économique. 18.40, questions de droit
de travail. 19.30, inform. 20 h., Die Mikro-
fontaine, soirée gaie et récréative. 22.05,
Die Mikrofontaine, suite.

Dimanche
SOTTENS et télédiffusion : 7.10, salut

musical. 7.15, inform. et heure exacte.
7.20 , œuvres de Purcell , Haydn et Haen-
del. 8.45, grand-messe. 9.50, Intermède.
9.55, sonnerie de cloches. 10 h., culte
protestant. 11.20, les beaux enregistre-
mnets. 12.15, reportage agricole. 12.25,
la course au trésor. 12.30, Au théâtre
avec Wolfgang-Amadeus-Mozart. 12.45,
signal horaire. 12.46, lnform. 12.55, les
résultats de la course au trésor. 13.05,
Caprices 51. 13.45, les propos de Glmbre-
lette. 14 h., la pièce du dimanche : La
langue inconnue. 14.30, variétés américai-
nes. 15.25, le comte de Luxembourg, de
Franz Lehar. 16.45, thé dansant. 17 h.,
aspects de la symphonie. 18 h., l'heure
spirituelle. 18.15, musique française d'or-
gue. 18.30, causerie religieuse catholique.
18.45, le match de footbal l Espagne-
Suisse. 19 h., les résultats sportifs. 19.13,
l'heure exacte et le programme de la
soirée. 19.15, inform. 19.25, les concours
de ski du 1er corps d'armée. 19.40, sourire
aux lèvres. 20 h.. Le bourgeois gentil-
homme, de Molière. 22.15, divertissement
musical. 22.30 , inform. 22.35, l'heure ex-
quise.

BEROMUNSTER et télédif fusion : 7 h.,
lnform. 9 h., culte portestant. 9.45, culte
catholique. 12.15, concert récréatif. 12.30 ,
lnform. 12.40, suite du concert récréatif
13.30, Jouez et riez avec nous. 15 h., re-
portage sportif : Espagne-Suisse. 18 h.,
résultats sportifs. 18.25, Sonate en la
majeur de Schubert. 19 h., Lucerne contre
Bâle. 19.30 , inform. 19.50, Der Pragellauf.
20.15, concert public en faveur des vic-
times des avalanches. 22.05, le Grand
Jazz symphonlque. 22.30 , C. Dumont et
son orchestre.

Spécialiste de la réparation
20 années d'expérience

Seyon 18 — Tél. 6 43 88

Un bon conseil

pour la période de la grippe
Aux premiers symptômes de grippe pre-

nez Immédiatement Togal et consultez
votre médecin. Togal baisse la tempéra-
ture ; c'est un bon remède contre les re-
froidissements. Quelques tablettes prises
au moment opportun peuvent prévenir la
grippe. Plus do 7000 rapports médicaux.
N'achetez que Togal . Dans toutes les phar-
macies et drogueries. Pr. 1.60 et 4.—.

C'est fou comme le temps file
entend-on dire de tous côtés. Si c'est
aussi le cas pour vous, Madam e, n'hési-
tez pas une minute de plus à acheter la
crème d'avoine Bossy « express » qui
deviendra votre plus précieux auxiliaire.
Votre épicier sera fier de vous servir
ce produit de choix.

/^Éfi&t ROYALE
w/MÊÊA
Û/ ÎA W J 

l'orange des
X^y/^" / meilleurs vergers !

importateur exculslf : E. Jordan fils, Neuchatel

A VENDRE A BAS PRIX

95 baignoires
neuves et d'occasion
à murer et sur pieds

LAVABOS, ÉVIERS, W.-C.

50 chaudières à lessive
165 litres, galvanisées,
avec chaudron neuf , 145
francs. comptoi r sanitai-
re S .A., 9, rue des Alpes,
Genève, tél. 2 25 43. On
expédie.

Jardinière esï l'un des ? nouveaux Potages maison, les

dernières créations de la célèbre Fabrique de Kempttal

jardina
on nouveau succès
MAGGI

Dans les bas-fonds
de Londres

... éclata un jour une brève dispute en-
tre deux chefs de bande français  et qui
se solda par la mort de l'un d'eux. Cette
affa i re  criminelle fu t  le premier crime
dont eut à s'occuper le superintendant
Fablan, de ScoUand Yard , qui évoque
chaque semaine dans Curieux une page
de ses mémoires.

Pas d'éca rt d' imagination ni d'inven-
tions douteuses dans ce récit captivant
d'un des meilleurs détectives de la
police criminelle anglaise. C'est ce qui
explique le succès rencontré par la pu-
blication de ces mémoires , dont Curieux
a pu s'assurer l'exclusivité pour la Suis-
se romande.



CAFÉ-RESTAURANT DES HALLES
Centre gastronomique 

» Voici nos petites i.

\^v\** copieusement garnies et 
"C? /

" servies à prix doux

Le potage du jour —.50
Une tasse de consommé au Madère . . .  a —.60

Spécialités froides
La salade de thon en mayonnaise et tomates , . 1.75
Les œufs  durs rémoulade au salami . . . .  1.75
Le saucisson neuchâtelois, salade de pommes de terre 1.80
L'ensemble du jour (choix des meilleurs hors-

d'œuvrc) 3.—

Spécialités chaudes
La bouchée h la reine 1.60
La petite saucisse f u m é e  de campagne, pommes de

terre salade 1.40
Le gâteau au beurre (spécialité neuchâteloise) . . 1.60
Les croûtes aux morilles à la crème . . .  a 1.75
L'escalope panée, spaghettis ou pommes frites . . 1.80
Les f i l e t s  mignons aux champignons, pommes fr i tes 2.50
Le tournedos grillé , pommes fr i tes  (recommandé) 2.80
La portion de fr i tes  . 0.80
La salade de saison . . . . . . .  —.50

Ananas chantilly —a80
Meringue glacée . . .. . . . .  —.80

Bon appéti t Grand choix de Bon appétit
Madame vins en carafes Monsieur

l J

i

Les anciens Droguiens
vous convient ce soir, dès 20 h. 30

au

Bal de Droga
A BEAU-RIVAGE

pour y danser en compagnie de l'orchestre

SWING M ELODIANS

HOTEL DU POISSON - Auvernier
CE SOIR, dès 20 heures

DEMAIN DIMANCHE, dès 15 h. et 20 h.

Match au Loto
organisé par ia

Noble compagnie des mousquetaires, Auvernier

BEAUX QUINES :
Jambons, poulets, lapins, salamis

etc.

Se recommandent : la société et le tenancier

LE RESTAURANT

STRAUSS
M. H. JOST NEVC3ATEU Tél. 5 10 83

vous réserve
pour samedi et dimanche, des

Q Menus soignés &

HOTEL DU RAISIN
« Taverne Neuchâteloise »

Tél. 5 45 51

Samedi soir :

SOUPER TRIPES

Hôtel-Restaurant du Marché
Tél. 5 30 31 Place des Halles Tél. 5 30 31

Samedi et dimanche :
Les FILETS DE PERCHE au beurre
COTELETTES et JARRETS de veau

« Henri IV » en cocotte
Demandez la carte des meta

Dimanche midi : GIGOT DE CHEVREUIL
sauce crème garnie

! Ah ! Qu 'elles sont j olies !.., j

rrrsss: MAROCAINES j
Importation directe : Mme LADINE
Rue de l'Hôpital 11 — Tél. 5 15 85

| VENEZ VOIR , SANS ENGAGEMENT \
• PRIX INTERESSANTS • i

Grande salle des spectacles
PESEUX

Soirée du F.-G. Gomèie
Samedi 17 février 1951

Portes : 19 h. 30 Rideau : 20 h. précises

GRAND GALA
DES VEDETTES

André Maurland , Pierre Cartls.
Violette Fleury, Georges Roger et Edith Real,
ainsi que d'un Jeune virtuose de la localité,

Jean-Pierre Weber.
« Programmation » artistique de Max Lcrel

Prix des places : Pr. 1.50, 2.— et 2.50
Location dès mard i 13 février , au magasin

de cigares M. Renaud

Dès 23h. GRAND BAL MADRINO
Tram à Qa sortie à 4 heures

Buffet du Tram - Colombier
Dimanche mi AICV1
dès 15 h. et 20 h. M J m l M SSXM

Jeune homme, 32 ans , bonne situation , parlant
quatre langues, ayant séjourné à l 'étranger,
aimerait rencontrer une jeune fille in te l l igente ,
cultivée et affectueuse, protestante, s'inléres-
sant — si possible — aux arts , à la littérature

ou ayant goût rédactionnel, en vue de

M A R I A G E
Prière de joindre photographie . Discrétion
absolue. — Adresser offres écrites à C. R. 800,

' case postale 6677, Neuchatel.

Apprenez à danser

à L'ÉCOLE DE DANSE
Yvonne Duart

Assistante à l'Académie de L. Martin , Lausanne

Cours pour débutants et
leçons particulières
Tous les soirs dès 20 h.

Temple-Neuf 4 - Centre-Ville, salle No 36

CHAPELLE DE CORCELLES
Sonntag, 18. Februar 14.30 Uhr

Missions-Vortrag
mit Farbenfilm

liber

« Hoffnung fur China »
Réfèrent : Missionar Erich HAUSSER
HERZLICHE EINLADUNG AN ALLE

Evang. Stadtmission.
E1NTR1TT FRKI ! KOLLEKTE !

GRANDE SALLE DES CONFÉRENCES I
Samedi 17 février 1951, 20 h. 30

GRAND CONCERT ANNUEL i
MUSIQUE MILITAIRE DE NEUCHATEL I

Direction : M. Gaston Reullle

PROGRAMME :
' 1. Titanic, Fantaisie drama-

tique Stephan Jaeggl
2. Cavatlne du Barbier de
Sévllle, pour piston solo, Rosslnl !
soliste : M. Norbert Dldo

3. Berceuse de Jocelyn,
pour trombonne solo, B. Godard
soliste : M. A. Tritten

ENTRACTE
j 4. Valse triste Jean Slbellus

5. 1812, Ouverture historique Tchaïkowsky
6. Conseiller fédéral Petlt-

pierre, marche Stephan Jaeggl

E N T R É E  L I B R E

Hôtel du Soleil
Cornaux

SAMEDI SOm

TRIPES
Tél. 7 61 09

MONTMOLLIN

Se recommande :
Jean Pellegrlnl-Cottet

Café du
Drapeau neuchâtelois

DANSE
Se recommande :
G. Campodonico.

APPRENEZ"
A DANSER

vite et bien
chez

M™ Droz - Jacquin
professeur
Rue Purry 4

N E U C H A T E L
Tél. 5 31 81 J

Pensez aux maïuvals
Jours. Assurez-vous con-
tre l'adversité. Prospectus
gratuit à Mouvement
SOS Humanité, Marin .

C p Srour vos
réparations

ACHAT - ECHANGE

DE FRIGOS
adressez-vous
au spécialiste

R. Fatton
« ex-monteur
Frigidaire »

CortaiUod
Tél. 6 44 24

Jeune fille, de Saint-
Gall , désirant suivre
l'Ecole de commerce de
Neuchatel, cherche

ÉCHANGE
avec Jeune fille ou Jeune
homme qui pourrait sui-
vre les écoles die Saint-
Gall .

Pour tous 'rensslgme-
roienits, s'adresser à Mme
Schifferdecker, Parcs 98,
Neuchatel, Tél. 5 58 19.

PRÊTS
de Fr. 200.— & 1500.—
Kembours mensuels

sont accordés à toutes
personnes solvables
pour leurs différents
besoins. Crédits aux
fonctionnaires et em-
ployés, nantissement,
assurances vie, titres,

etc. Rapidité et
discrétion.

Bureau de Crédit S. A.
Gd-Chêne 1. Lausanne

VOITURES
Service échange, vente

ou achat. Facilité, rapi-
dité; renseignements tans
engagement. Café postale
384, Neuchatel , ou tél.
(033) 6 2132 .

Emprunt
hypothécaire

Commerçant de la pla-
ce de Neuchatel cherche
à emprunter 52,000 fr . sur
maison familiale . Adres-
ser offres et demandes de
renseignements è. Etude
Roger Dubois, notariat et
gérances, Neuchatel .

Cherchez-vous des

AMI S ?
Vous en trouverez par
notre « Club des amis par
correspondance ». Rensei-
gnements contre timbre
de 20 c. par case pos-
tale 293, Olten.

Une seule
adresse

J'achète et vends tout
Marcelle Rémy

Passage du Neubourg sous
la voûte. Tél. 5 12 43

Ma;)—-i
Usages
^OLJPĈ
Espagne, pays du soleil
Eplendides voyages

accompagnés :
23 mars-4 avril

(Pâques )
Valence - Madrid
570 fr. et 2-22 avril
Espagne du Sud -

Andalousie
900 fr. tout compris
Demandez les pro-
grammes spéciaux,
ainsi que ia brochu-
re 1951 paraissant
prochainement avec
153 beaux voyages
dans plusieurs pays.

SrnestttlartiSa
KALLNACH BERNE

TÉL.  (032)  S 2 4 0 5

MAMAGS
Employé, dans la tren-

taine, ayant situation
stable, désire faire la
connaissance d'une Jeune
demoiselle (23 à 28 ans)
de confession protestante
en vue de mariage.

H ne sera répondu
qu'aux lettres signées.
Discrétion absolue. Agen-
ces s'abstenir.

Ecrire sous chiffres R.
X. 770 case postale 6677,
Neuchatel.

Fanes accorder
™*re piano

par

Fr. SCHMIDT
\lailleferl8. tél. 5 58 97

Ecole de conduite d'auto
Apprenez à conduire dans une école officiel-
lement reconnue et qui vous fera bénéficier
d'une très grande expérience. Cours théori-
ques et pratiques. — Le garage HIRONDELLE

forme des conducteurs depuis 1920.

V G/?«flCf HIRONDELLE ~%

\i \ T\  "- "̂ T ŜSĤ S- I

^̂  ^%^

Gagnez du temps !
Car le temps, dit-on , c'est de l'argent!
Confiez la tenue de vos comptes au
spécialiste, c'est son métier. Le vôtre
est de produire et de vendre et de

gagner de l'argent 1

Pour toutes questions comptables, fis-
cales ou de gérances, faites confiance à

I d BRUNO MULLER W
SB B U R E A U  F I D U C I A I R E  ET DE G É R A N C E S  lit

ĵfi f̂cJ'. TEMPLE NEUF, HLUCfATCL ¦ TCL. 5 >î ojL^«^^_̂/

INSTITUT ÉVANGÉLIQUE DE HORGEN (ZURICH)
(Fondé en 1897) j

Situation splendlde, domine le lac de Zurich

Ecole ménagère
pour jeunes filles

(Travail en équipe)
Cuisine - Langues - Coutu re - Musique

Bains du lac - Ski - Courses
Atmosphère Joyeuse - Prix modérés

Cours annuels : Début 1er mal, 1er novembre
(10 mois).

Cours d'été : Du 1er mai au 30 septembre.
Cours d'hiver : Du 1er novembre au 31 mars.

Pour renseignements et prospectus, s'adresser
à la direction . Tél. (051) 92 46 12

Cours d'allemand et
préparation aux examens
des P.T.T., chemins de fer, douanes. Ensei-
gnement des branches commerciales. Langues.

Internat et externat ^ViV
0™:

Pour tous renseignements s'adresser à
l'ECOLE DE COMMERCE DE L'OBERLAND, SPIEZ

ECOLE R/EBER ZURICH
Venez apprendre sans fatigue l'allemand
et l'anglais par notre méthode si pra-
tique. Succès en peu de temps. Diplômes
de langues. Entrée à toute époque.
Pour les étudiants externes : pension
de famille où l'on parle un allemand
impeccable. Prospectus.

Ecole de commerce et tic langues RAEBER
Zurich - TJranlastrasse 10 - Tél. 23 33 25

COLLÈGE PIERRE VIRET
Chemin des Cèdres 3 Lausanne

Maturité fédérale - Ecoles polytechniques
1941 : 51 élèves
1951 : 153 élèves

Paul Cardinaux, dir. Tél. 24 15 79

Le dispensaire antialcoolique
de Neuchatel et environs reçoit en

consultations gratuites
AVENUE DE LA GARE 23

Prochaines consultations : les mercredis
21 février et 7 mars, de 18 à 20 h.

V A L - D E - R U Z
Les personnes ayant encore de la

pomme à distiller sont priées de s'ins-
crire à la '

Distillerie SYDLER - Auvernier
Le camion passera à domicile.

Soumission
Par suite de résiliation, la Société dé laiterie

de Saint-Biaise et environs (S.CP.L.) met le
lait de Saint-Biaise en soumission. Entrée en
jouissance : 1er mai 1951'.

Apport de lait annuel : 200,000 litres. Maga-
sin de laiterie, local de coulage et logement
compris dans le bail.

Les soumissions, sous plis recommandés,
sont à adresser, jusqu'au 3 MARS 1951, à 18 h.,
au secrétaire, Me Jean-Jacques Thorens, à
Saint-Biaise.

Propriétaires, architectes,
entrepreneurs, communes, etc.

SPÉCIALITÉS
Construction , sans démolition, de nouveaux canaux
garantis étanches, dans les cheminées existantes.
Suppression totale du goudronnage et de la conden-
sation dans chaque cheminée.
Taches de goudron et mauvaises odeurs nuisibles
supprimées.
Allumage immédiat sans refoulements de fumée et
de gaz dangereux. Tirage assuré par tous des temps.
Remise en état et colmatage de toute cheminée
fissurée.
Travaux et résultats garantis. Références 1er ordre.
Devis sans engagement (Suisse entière ) par le spé-
cialiste Chs. Naef , Montelly 6, tél. 3 76 28, Lausanne.

f 

Neufs
ou d'occasion
Conditions

intéressantes

HUG & Cie
Pianos, Neuchatel

Prop riétaires gérants
Vos travaux de ferblanterie

revisions
par

USINE DECKER S. A.,
NEUCHATEL

Apprenez les langues par

LINGUAPHONE
La méthode d'enseignement

PAR DISQUES
la plus ancienne et la meilleure.

Etude rationnelle et parfaite.
Cours anglais, Italien , allemand, espagnol ,
polonais, russe, tchèque, norgévlen, néer-
landais, persan , etc.
Chaque cours contenant seize disques, une
méthode, un livre de vocabulaire et une
grammaire.
Prix du cours, y compris la valise :

Fr. 175.—
Impôts compris

(Par acomptes en 12 mois : 16 fr. par mois)
DÉMONSTRATION ET VENTE :

HUG & O, Musique, Neuchatel

m
nAnifP Thon à l'huile fine .
UUlSrt.W 270 gr. «Amieux Pérou»

1 fr. 35
^ i VT r <n Sardines à l'huile
Temple-Neuf 10 d'olive , 180 gr.,

Tél . 5 34 85 « Amieux Maroc », 90 c.

SKIEURS !
Réservez votre journée du jeudi

1er mars 1951

TRAIN SPÉCIAL
avec vagon-restaurant

à destination de DAVOS
8 heures à disposition sur

les célèbres pistes du PARSENN
PRIX : Dès Neuchatel : Fr. 28—

Dès Fleurier : Fr. 30.—
y compris le petit déjeuner au vagon-restaurant
Importantes réductions sur les funiculaires et ski-
lifts de Davos. — Renseignements et inscription»

auprès des. gares 3e Neuchatel et environs.

Voyages organisés Danzas
pour les fêtes de Pâques

du 22 au 26 mars, tout compris au départ
de Neuchatel :

VENISE Fr. 135.—
COTE D'AZUR . . . . Pr. 175.—
VIENNE (au 27 marsj . Pr. 132.—
PARIS (train spécial) . Fr. 35.— (billet Sme cl.)
PARIS (arrangement forfaitaire très avantageux).

Demandez les programmes détaillés I

AGENCE DE VOYAGES
Société de Navigation

Neuchatel - Place Numa-Droz - Tél. 5 4012

Autocars Fischer
o> -H

 ̂
Dimanche

^ 
sv..r 

*S Départ : 8 h. 30
JX ^d|P P]ace de la 

Poste

\53|| Lac-
X* Noir

DIMANCHE PRIX Fr. 14—
Départ 6 h. 30 place de la Poste

Saanenmôser
INSCRIPTIONS, RENSEIGNEMENTS :

PAPETERIE BIGKEL & C° TH. 510 ,5
ou FISCHER, MARIN Tél. 755 2i

I LES VERRIÈRES
Le ski-lift fonctionne tous les samedis

et dimanches
Magnifique piste. Situation à 200 m.

de la chapelle catholique. ;

SKIEURS
Autocars pour la
Vue-des-Alpes
DÉPARTS : PLACE DE LA POSTE
(Dimanche : Sablons aux mêmes heures)

Samedi à 13 h. 30
Dimanche à 8 h., 9 h., 10 h. et 13 h. 30 ,

SCANDINAVIE Copenhague / Paris
Organisés par le plus grand bureau de voyages par
autobus de la Scandinavie , vous avez la possibilité
de faire en cars Pullman de beaux voyages en
direction de :

; L'ESPAGNE 17 jours Fr. 535—
. L'ESPAGNE - MAROC . 17 jours Fr. 685—

Départs depuis Paris les 14 mars,
11 avril, 9 mai 1951, etc.

ESPAGNE (Semaine sainte)
17 jours Fr. 585.—

Départ de Paris le 14 mars 1951.
ROME - FLORENCE - VENISE - INNSBRUCK

12 jours Fr. 295—
Naples - Capri (majoration Fr. 40.—)

LA SICILE 12 jours Fr. 395—
I 26 jours Fr. 545—

Départs de Zurich les 6 mars, 11 avril
1951, etc.

NICE. Séjour de vacances 9 jours,
depuis Fr. 190.—<

Départs de Zurich les 6 mars, 11 avril
1951, etc.

Inscriptions, dernier délai , 14 Jours avant le départ.
Renseignements et location des places :
Courvoisier & Cle, Banque privée, faubourg da
l'Hôpital 21, Neuchatel. Tél. (038) 512 07, 5 12 08.

FIANCÉS!...
Avant l'achat de votre mobilier,

il est dans votre intérêt
de nous consulter :

Belle chambre à courtier"1 
^  ̂950.-

Salle à manger depuis 650.-
Vente directe sans représentant

Sur demande, facilités de paiement
(Une carte suffit et nous sommes à votre

disposition, sans aucun engagement)

EIzingre ra ta» Auvernier

L 'IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
se fera un plaisir de vous soumettre

sa nouvelle collection de
CARTES DE VISITE



\ j ^0 %  STUDIO
É O fr d ^  SAMEDI et DIMANCHE

MÈr JÊÊÊ à 17 h. 30

^""iif '̂ Ĵ Ŝ -̂ ŜL%, fiVJH •
ûf dj lttk t& rtîfifr ™! m)mmmMÂmW serez certainement passionnes,

Êk B Vfl .BagWay .MB Br émerveillés, surpris
fe'j HT ^  ̂/ &SSf Jf S B  SB Ĥ e' bouleversés, vous

r̂jjffl
(88l§fc ^  ̂ tf/tfrez ou revivrez

\^ - y ̂ ^ /dÊ Itafil 'l ' ,s étapes de ce grand film ,

L ^m W m ^M  
formé 

des 
reportages 

les 
p lus

fl Ŵm\ «-HPGfUrk sensationnels, choisis avec
* j dË k  .& un soin minutieux.

É F ¦ I l  fl ôus entendrez
¦ WwTjSGLÏÏËbL. '** v "' x

1.-/1 P^K.,3^ de CHAMBERLAIN
^BHPLAIII de S. S. PIE X I I , etc.

/ OL ' ¦  VIMM W Cette  s u i t e  d'images vivantes commence

jÉSW] B BB Wp '̂'̂ .̂  ̂ à l 'Exposi t ion  de 
Par is  

1900

WÊJgMb ¦ V 
*
^Lm&̂ ^ pour a t t e i n d r e  nos j ou r s .

^^  ̂ f 1re VISION A NEUCHATEL ]̂
PIERRE FRESNAY l ' Vi;>luri A wc "^nAICL J
FRANÇOIS PERIER Prix des piaces Fr. 1.70 et 2.20

commentent cette extraordinaire Uurée environ 1 h. 43

RÉTROSPECTIVE SADFI, Genève.

X r  ^^H Un cou
P d'œil... indiscret dans les JÊÊ

Wf  DAI APC HB coulisses d'un

f I ALAuL | GRAND PRIX LITTÉRAIRE
I TH R S8 B8 i avec ;

m. p i  J P" FKESNAY " B- BRUNOY - RELIA S
H^ français JN I

 ̂  ̂
VIENT 

DE 
PARAITRE 1

^  ̂
•¦ ^B i Un double programme avec !W TlirilTnr ^| 

UN FILM POLICIER
f IlILnllAL I Au service du Scotland Yard |
1 Tél. 5 21 62 I et un ROY ROGERS

^^^^^^^a^^B Dimanche : matinée à 15 h.

^^r ^^H Une réalisation extraordinaire j
ir A nni i n ^@ 

do 
CHRISTIAN JAQUE

f AimLU 1 SOUVENIRS PERDUS
I Tél. 5 21 12 !
K Film M In terprété par les meilleures vedettes I
uk français ML de 1,écran , pour la première fols j
MBk JQS réunies dans le même film '

Blfe- ^ ^^gÊL Faveurs et réductions suspendues

I L'HISTOIRE TENDRE ET JOYEUSE
r̂ OTiinin Ĥ "i; QENS HEURE UX

F Tél. 530 00 | Les 4 filles du docteur March H
l Parlé m Des éclats de rire , de l'émotion
H^ français ^H Matinées : samedi et dimanche à 

14 h. 
45

Ci'À. 'àW\W'' Mercredi et Jeudi à 15 h. j
Bb^. ^idéS ENFANTS ADMIS aux matinées

gafammpiafTwcT"**** Ĵ .—M^—^M^̂ ^̂ »̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ »

A DOU H r» ATTENT ION <=a
/A r ULL ̂  ̂ Aujourd 'hui et demain

Tél. 521 12 Deux matinées à 15 h. et 17 h. 30

Une réalisation extraordinaire de Christian JA QUE

SOUVENIRS PERDUS
Dialogues d'Henri Jeanson , Jacques Prévert et Pierre Véry

Tout l'art du cinéma français en un seul fi lm :

PATHETIQUE, DROLE, TENDRE, VIOLENT et surtout HUMAIN

Bernard BUER - Pierre BRASSEUR - Suzy DELAIR

Banièle DEL0RME - Edwige FEUILUÈRE - Yves M0NTAND
François PÉRIER - Gérard PHILIPE - Armand BERNARD

9 Faveurs et réductions suspendues •

-^a————I

_=̂ ^==- |( ¦" J /  \L- Sj La PEUGEOT 203 utilitaire est la voiture qu'il vous faut, parce que :
—¦ ' ~ -̂ja / "\ " \/ yZ ^j^̂

"̂

-=^===:\X
:=:

\
 ̂

£l 113) -Jj/ ^^\̂ P°UR LE TRANSPORT : elle Permet de charger jusqu'à 600 kg.

^
iL. g^M\ 

STJS
TCT

Î^̂ A ..T^̂ flÉB Elle se distingue par toutes les qualités qui (ont le- succès de la 203 : moteur à
/ /g f lfcj ĵS KrZt£0£36*?=2lfê&&Y_ m̂\ W haUt rondGment 42 CV pour 7 CV imp ôts et 3-10 I. de consommation. Direction

J âwffi Bii ^ î̂a HH&^Œl 
KPAÊ& 

IUTL. particulièrement sûre. Freins puissants. D isposition intérieure assurant une trans-

ĴK&rU Y r m àWS -̂ ĤSma ?JGF SPKTIMW S&AAG^ 

formation aisée et rap ide.

jJMJjfcl«JJ J 5̂jj2u (E ^̂ r 
Té lé phonez au 5 26 33. Nous vous la démontrerons sans engagement où il vous

-<?>• !w f̂t iS&T̂ tfc jfl.H RflBaS r̂
 ̂ plaira et quand VOMS le voudrez

'̂ " j ^W^mS^BÊBÊ^ ~7̂  GRAND GARAGE DU PREBARREAU - NEUCHATEL 

THEATRE -,
Dès ce soir, à 20 h. 30 Tél. 5 2162 p0ur 3 jours seulement

Un double programme
ROY ROGERS dans

^53f Ç|[<iANNA 1»  ̂ I
JU

IJ 
fi 11 lift |

W- ÏÏ&SMÈ m TàmWS tS ré

lime film
Au service de Scotland Yard

(SECRET SERVICE INVESTIGATOR)

Un film policier qui vous tiendra en haleine
d'un bout à l'autre...

Un combat sans merci contre des faussaires
de billets cle banque...

DIMANCHE : Matinée à 15 heures

Café des Saars
Tél. 5 49 61

TRIPES
M. Perrin

Hôtel de la Gare
Auvernier

Ce soir

SOUPER
TRIPES

Spécialités
de poulet

Sur commande

Après le travail
['Apéritif

au BAR DE L 'E SCALE
mmmmmmmmmmmmmmmmmm ^mmmm

Calé du Seyon
SAMEDI SOIR

Busecca
Croix-Blanche

Auvernier
Tél. 6 21 90

TRIPES

Hôtel de la Fleur de Lys
Epancheurs 1 NEUCHATEL

Samedi soir :
Tripes à la Neuchâteloise
Pieds de porc,
sauce madère

Dimanche midi :
Poule au riz
et autres spécialités

J. SCHWEIZER.

îP^^SÊh Brosserie du City
î^^f

^^gV *3|f\ Tél. 5 54 12

\ $$P ï^^^^. Tous les samedis

1 HJmWJgJ IliiïW^gg* [ '¦ ! Fl*lW.f*CJ
lirrrriJfflfflBWirl * ¦ ¦ §*w»
W T̂Wi ĵW^S^STiffll et 

«"très 
spécialités

ElîMl̂ îSwS^ffiSla.!- de saison - Gibier

^F * Sm m * ^ mm mm * mm m m m m m w m m m m m m m ma m m m  i. lM , J t J i)o ¦ ¦ HMDWM ¦ ¦ ¦ ¦ aoM n̂iiHH m « ^̂ BkJyClI MMUBUIIIIH^I^MH ¦¦¦HMHMIllIMM. Î.^nNft

¦¦¦¦ 1 m n x -j

I A  D f  Cinéma p ermanent
* *^g » 1 FAUBOURG DU LAC 27 j

De 15 à 19 heures - Tous les jours
M B S  * «u
m..m MBaBl

Actualités en première semaine — De New-York à SSS

I 

Hollywood —i « Cimes », un excellent film d'alpinisme.
TOUTES LES PLACES à Fr. 1.20

J ; J ! Tons les soirs à 20 h. 30 ; ;;;

p" ' A R P Un film musicaI • IUineiH a n.D.U. qu'on doit voir et revoir

Il $eux de Jxtie II
i n  a !!¦ ¦ i - - '

I

avec RAY VENTURA et ses collégiens

ALICE TISSOT - MONA GOYA
REN É LEFÈVRE ET SINOËL b¦»¦¦ ni¦¦¦¦ mmmM¦¦¦¦ ¦¦ ¦«

I l  

h. 30 de rire, de chansons et d' entrain ! ; ! !
| Réservez vos places |'| i

Prix des places : Fr. 2.20 ; 1.70 ; 1.20 jj '. \ - \
hi CHANGEMENT DE PROGRAMME LE MERCREDI lh±

^^^ m̂mmmmummmmmmmmmmmmuu mmmmmmmmmmummu mmmmmMmmmm tmumu mmmmmmmmmm BUM m mmmmmmmmmm̂̂ éwn̂i ^̂ ^m m m m m m m a m m m m m m m i m m m m m mmmmmmmmmm m m m m mmmmmmmmmmu m m m m m m m m m m m m m m m m m m m m m m m m m î m W
t̂o HBÎ  i ¦ mmaaBSWÊAmmm i ¦ ¦ ¦ ammwmmmimm ¦ ¦ ¦ ¦ mmmmmmmmm ¦ ¦ i ¦ HaHUM i n wnmMmmmmm mmW

0e
Tous les jeudis
et samedis

TRIPES
Toutes les spécialités

I de la saison
1 A. RUDRICH••••••••••••••••••••••••C

• JS Buffet de la Gare
• NEUCHATEL - Tél. 5 48 53 S

S T * •
9 Tous les samedis : IDCS ®

• . S2 Bouillabaisse e
® Gibier et spécialités diverses Q
• Wr. HALLER. J

> t̂ â É̂ aMÉ âlHa( 
t Un bon apéntit
i bien tassé se boit chez

Louquette
CHAVANNES 5
Nos spécialités :

Fondue
sandwich et

assiette maison

I

i iiiiw PALAGi: ¦
Noire 5 à 7

. UN IMMENSE SUCCÈS COMIQUE j j

I 

Révolte en musique 1
avec l'excellent chanteur d'opérettes Richard TAUBER : ; !

i^̂ e

/^
/ND V  D F C K  Joseph 

r
GOTTEN '

Qj J ËQ O f fV Ï  r C*< IV 2500 Ilgurants fejLjJ

dans extraordinaire technlcCor aux 1000 sensations W

DUEL AU SOLEIL 1
,;,ii „»„,1,o -"Pgfs,';„g "s,,?,.,srg.",'s.a wà

î ĵ L ILE INCONNUE S

,„,„¦,- de police. V HaiK\.U'i-—i- Jg%
Sensibles s'abstenir 1 

..¦MlTuTTUB^^litl

I GRANDE SALLE DE LA PAIX |
Y SAMEDI 17 FÉVRIER 1951 Y
<> Portes 19 h. 30 Rideau 20 h. 30 X

| GRANDE SOIRÉE FAMILIÈRE
X organisée par la Société de tambours et clairons X

<> « La Baguette » direction L. Bippus %
O en l'honneur de ses membres honoraires, passifs $
6 et amis ô

Y avec le concours du , V

% Club des Magiciens et Prestidigitateurs %
X ; de Neuchatel X

5 et de l'Orchestre « Teddy Medley » cinq musiciens X

% Dès 23 heures J 11 |\| \ f X

9 ENTRÉES : Messieurs, 1 fr. 70 (danse comprise), Dames, 1 fr. 20 O
j> La carie de membre passif donne droit à une entrée X
? Tramway h 4 h. 15 pour Boudry - CortaiUod V

BELLES-LETTRES
présente ses séances générales les 20 et 23 février au Théâtre

L'ANNONCE FAITE AU MARI
de Paul Beboux

L APOLLON DE BELLAC
de Jean Giraudoux

. - A g
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Les déclarations
de Staline

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Si M. Attlee veut réellement la paix,
pourquoi n 'accepte-t-il pas les proposi-
tions soviétiques pour le désarmement
et l'interdiction des armes atomiques ?
Pourquoi poursuit-il le mouvement des
partisans de la paix et pourquoi inter-
dit-il le congrès de la paix de Sheffield ?
La sécurité de la Grande-Bretagne est-
elle menacée par le mouvement des par-
tisans de la paix ?

Les Nations Unies, qui ont été créées
comme ins t rument  tendant au maintien
de la paix , ont été, par la suite, trans-
formées en un moyen devant servir à
déclencher une nouvelle guerre mon-
diale. Les Nations Unies sont dominées
par le bloc américain. Il ne s'agit plus
d'une organisation mondiale, mais bien
d'une organisation américaine qui tra-
vaille pour l'Amérique.

Interrogé sur la si tuat ion en Corée,
Staline a déclaré que si la Grande-Bre-
tagne et les Etats-Unis devaient refuser
dé f in i t i vemen t  les offres de paix dc la
Chine , la guerre ne pourrai t  fine se ter-
miner par la défaite complète des inter-
ventionnistes.

En FRANCE, une résolution du parti
communiste déclare notamment que la
lutte contre le réarmement allemand est
sans conteste le problème essentiel du
combat général pour la paix.

En ANGLETERRE, la nouvelle « So-
ciété nationale du fer et de l'acier» n'a
pas réussi à trouver un accord avec les
anciens propriétaires au sujet de l'ex-
ploitation de ces industries pendant les
trois prochains mois.

En ALLEMAGNE OCCIDENTALE, des
organisations de gauche ont publié un
appel demandant un référendum concer-
nant notamment le rétablissement du
service militaire obligatoire.

Les autorités militaires américaines
ont ordonné la suspension des exécu-
tions des criminels de guerre enfermés
à Landsberg.

En ITALIE, de nouveaux dépôts d'ar-
mes ont été découverts près de Milan
et de Gênes.

On signale la démission de vingt et
un militants communistes de la section
d'Asti (Piémont).

Nouvelles économiques et financières
La semaine financière
A nos marchés suisses, les actions

principales subissent des f l uc tua t ions
contradictoires, la tendance générale
étant vers une très légère amélioration
des cours.

Aux bancaires, l'U.BS. se met en évi-
dence , gagnant 8 f r .  tandis que les au-
tres titres répètent leurs cotations an-
térieures. Parmi les industrielles, tes
mieux orientées sont Sulzer (+35) et
Fischer (+11) dont le titre dépasse le
cap de Fr. 1000.—• malgré un recul de
nos exportations métallurg iques durant
le mois de janvier.  Aux chimiques, lé-
ger recul de Sandoz (—35). Les va-
leurs suédoises cotées ù Genève sont en
bonne posture : S.K.F. +20, Elextrolux
+10, Separator +16. Léger alourdisse-
ment des titres intéressés à l'Argentine.
La Suisse-Assurances s'est échangée à
U350 , en avance de 200 f r .

Les f o n d s  publics sont soutenus.
New-York semble montrer quelques

signes d' essouf f lcme<nt après une hausse
de longue durée.

La Société romande d'électricité lance
un emprunt de conversion de 13 mil-
lions à 3 %, de 20 ans de durée , avec
remboursement facu l ta t i f  dès la Gme
année.

Le récent emprunt de l'Energie élec-
tri que du Simplon a été souscrit plu -
sieurs f o i s ;  ce titre se traite déjà à
101 %.

Le Conseil f édéra l  a décid é d 'émettre
un emprunt de conversion de hOO mil-
lions , divisé en deux tranches, l' une de
200 millions au taux de 2 y ,  %, d' une
durée de 12 ans , émis à 100 % et l' autre
— du même montant — au taux de
3 %, d' une durée de 18 ans , avec f a -
culté dc. remboursement anticipé , émis
à 101 %. E. D.-B.

Bourse de Neuchatel
(Extrait de la cote officielle)

ACTIONS 15 fév. 16 itfV.
Banque nationale . . 750.— d 750.— d
Crédit fonc. neuchât. 710.— d 710.— d
La Neuchâteloise, as. g. B50.— d 050.— d
Câbles élec. CortaiUod 5G60.— d 5660.— d
Ed. Dubled & Cle . . 900.— d 900.— d
Ciment Portland . . 2050.— d 2050.— d
Tramways Neuchatel . 505.— d 505.— d
Suchard Holding S. A. 350.— d 350.— d
Etablissent Perrenoud 510.— d 510.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2V. 1932 102.75 d 103.25
Etat Neuchât. 3!4 1938 101.— d 101.— d
Etat Neuchât. 3Mi 1942 104.50 104.50 d
Ville Neuchât. ZV. 1937 101.— d 101.— d
Ville Neuchât. 3% 1941 101.— d 101.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 102.25 d 102.25 d
Tram Neuch. 3'A 1946 101.— d 101.— d
Klaus 3%% . . 1931 100.— d 100.— d
Suchard 3% . . 1950 100.50 d 100.50 d
Taux d'escompte Banque nationale 1 W %

Bourses de Zurich et de Bâle
OBLIGATIONS 15 fév. 16 fév.

3V4 % Emp. féd. 1946 104.30 % 104.50%
3 % Emp. féd. 1949 102.75 % 102.50%d
3% C.F.F. diff. l!)U3 103.50 % 103.50%
3% C.F.P. 1938 101.70 % 101.70%

ACTIONS
Union banques suisses 934.— 932.—
Société banque suisse 794.— 792.—
Crédit suisse . . . . 801.— 800.—
Réassurances. Zurich 5810.— 5800.—
Aluminium, Chippls . 2330.— 2315.—
Nestlé Allmentana . . 1514.— 1514.—
Sulzer Frères S.A . . 1965.— 1960.—
Sandoz S.A., Bâle . . 4130.— 4100 —
B. de J. Hoffmann-

La Roche, Bâle . . 4515.— 4500.—
Royal Dutch . . . .  242.— 240 —

Cours communiqués par la
Banque cantonale neuchâteloise

Billets de banque étrangers
Cours du 15 février 1951

Acheteur Vendeur
Francs français . . . 1.10 1.12 H
Dollars 4.27 4.31
Livres sterling . . . 10.55 10.70
Francs belges . . . 8.20 8.35
Florins hollandais . . 100.— 102.—
Lires Italiennes . . . —.59 —.62
Allemagne 75.— 77.—
Autriche 13.35 13.65

Cours communiqués
par la Banque cantonale sans engagement

RESTAURANT

AB Ba C
CHARLES JA QUET

Faubourg du Lac 25 - Tél. 5 31 97
NOTRE SPÉCIALITÉ

DE DIMANCHE MIDI :

Petits coqs

Comment seront répartis les secours de la collecte
nationale en faveur des sinistrés des avalanches
Dans un élan émouvant, le peuple

suisse a rapidement réuni des fonds
considérables pour venir en aide aux
populations victimes des avalanches du
mois passé.

Devant la gigantesque ampl eur des dé-
gâts, le Conseil fédéral et les autorités
des quatre cantons sinistrés chargèrent
la Croix-Rouge suisse d'organiser une
collecte dans tout le pays et de remettre
ensuite les fonds recueillis au Conseil
fédéral pour répartition.

La mission de la Croix-Rouge était
donc clairement définie. Premièrement,
susciter les dons ; deuxièmement, grou-
per dans un compte central l'ensemble
des sommes recueillies en Suisse et à
l'étranger.

Un comité de coordination fut mis sur
pied et s'est réuni à Zurich pour con-
naître l'étendue des dégâts, fixer une
date limite à l'action de la collecte et
convenir du mode de répartition entre
les divers cantons sinistrés.

Dans l'hebdomadaire « Curieux », B.-C.
Gauthier a expliqué, au cours d'un arti-
cle très bien documenté, comment se-
raient répartis les secours et comment
serait contrôlée la distribution.

Selva ne se répétera pas
La Croix-Rouge suisse a subordonné

son adhésion au mandat qu'on lui con-
fiait au respect de certains principes
essentiels qui sont à la base de sa nou-
velle organisation en cas de catastro-
phes — organisation complètement re-
mise sur pied depuis les expériences fai-
tes lors de l'incendie de Selva, dans les
Grisons, de tragique mémoire.

Voici les règles essentielles que se
sont fixées les autorités chargées de la
répartition :

1. Des secours ne peuvent être accor-
dés que s'il y a un rapport indiscutable
entre la catastrophe et le besoin cons-
taté, ceci pour éviter que des personnes
peu scrupuleuses essaient de se faire in-
dûment passer pour sinistrées. Les étu-
des des cas individuel s doivent fournir
la preuve qu'une aide est nécessaire.

2. Ces secours ne peuvent être distri-
bués que sur la base des besoins immé-
diats et jamais sur celle des pertes su-

bies. On ne peut pas demander à la gé-
nérosité publique de rétablir des sinis-
trés dans une situation antérieure au
désastre, quand celle-ci excédait les be-
soins normaux.

3. Ces secours seront distribués dans
un esprit de neutralité politique, confes-
sionnelle ou raciale absolue.

4. Us seront accordés gratuitement, et
le sinistré ne sera jamais appelé à les
rembourser. Ce qui est évident, puisqu'il
s'agit  d'une action collective de solida-
rité et non point d'une opération finan-
cière.

5. Tous les renseignements fournis par
les sinistrés lors des enquêtes, rensei-
gnements d'ordre familial, social, médi-
cal , financier ou autre, seront considérés
comme absolument et strictement confi-
dentiels. Parce que l'on ne peut appré-
cier les besoins sans tenir compte des
ressources. On ne voit pas la générosité
publique reconstruire — par exemple —
le chalet d'une personne qui posséderait
un compte en banque d'un million de
francs !
„ La Croix-Rouge ne possédant pas des

experts spécialement chargés de l'appré-
ciation des dégâts en cas de catastro-
phes, il est probabl e que les cantons
garderont en main l'entière responsabi-
lité de la répartition des secours et dé-
signeront eux-mêmes, à cet effet, des
experts dans leurs administrations res-
pectives. Cela sera particulièrement fa-
cile aux autorités des Grisons et de Cla-
ris, qui pourront confier cette mission
à leurs établissements cantonaux d'assu-
rances.

Contre l'autHncntatian de la
taxe «les journaux. — BALE, 16.
La conférence des rédacteurs de la
presse socialiste suisse, réunie sous la
présidence de M. Max Wullschleger, dé-
puté à Bâle, son président, s'est occu-
pée notamment de la question relative
à une augmentat ion de la taxe des
journaux  telle que la prévoit le Conseil
fédéral dans son projet de revision de
la loi sur le t r a f i c  postait . La conférence
a décidé à l'u n a n i m i t é  d'adresser à ce
sujet une requête au Conseil fédéral
pour le prier qu'il renonce à l'augmen-
tation prévue, eu égard au rôle que
jouent les journaux dans  la vie publi-
que na t iona le  et en raison de la majo-
ration du prix du papier qui met en
danger déjà l'équilibre f inancier  de
certaines entreprises de presse.

CIIKMET DU JOUR
SAMEDI

Musée ethnographique : 17 h. Conférence
de M. René Gouzy.

Cinémas
Palace : 15 h. et 20 h. 30. Vien* de paraître.

17 h. 30. Réivol'te en musique.
Théâtre : 20 h. 30. Au service d© Scotland

Yard.
Rex : 15 h. et 17 h. 15. L'île Inconnue.

20 h. 30. Duel au EOleU.
Studio : 14 h. 4S et 20 h. 30. Les 4 fil les du

docteur Mnrcih.
17 h. 30. Ce siècle a 50 ans.

A. B. C. : 15 à 19 h. Ciné .permanent. V
Actualités.
20 h . 30. Feux de Joie.

Apollo : 15 h., 17 h. 30 et 20 h . 30. Souve-
nirs perdus.

DIMANCHE
Cinémas

Palace : 15 h. et 20 h . 30. Vtenits de patrattre.
17 h. 30. Révolte en musique.

Théâtre : 15 h. et 20 h. 30. Au service de
Scotland] Yard.

Rex : 15 h. et 17 h. 15. L'île Inconnue.
20 h . 30. Duel au soleil .

Studio : 14 h. 45 et 20 h. 30. Les 4 filles du
docteur Maroh.
17 h. 30. Ce siècle a. SO ans.

A. B. C. : 15 à 19 h. Ciné permanent . —
Actualités.
20 h. 30. Peux de Joie.

Apollo : iô h., 17 h. 30 et 20 h . 30. Souve-
nirs perdus.

LES SP0BT&
HOCKEY SUR GLACE

Cantonal-Young Sprinters
... ou le derby des lanternes

rouges
Une manifestation comme celle qui

opposait hier soir Young Sprinters et
Cantonal se raconte difficilement.

L'intérêt d'une telle partie réside
dans l'imprévu qui se réalise à cha-
que instant. C'est d'abord l'entrée de
Sucera en gardien de but qui s'étale
sur la piste. Puis c'est l'entrée des
artistes: Gyjrer, matelassé et masqué
prend possession de sa cape qu'il dé-
fendra avec fougue et astuce; Emi,
piaffant d'impatience, qui no peut te-
nir en place, et tous les autres.

Les « bleus » évoluent avec une ra-
pidité telle qu 'il faut toute la résis-
tance des balustrades pour freiner
leurs attaques. Pirouettes, culbutes
se succèdent pour la plus grande joie
du public.

Durant la pemière pause, les spec-
tateurs eurent l'occasion d'applaudir
un niïméro comique et acrobatique.
Pour les amateurs de statistique di-
sons que ¦ Youing - Sprin ters remporta
de justesse la victoire par 10 buts à 9.

Claude CATTTN.

Notre correspondan t sportif  de
Zurich nous téléphone :

L'équipe zurcoiso nous a fait assister
hier soir à un match magnifique au
cours duquel elle a montré un bel
effort de redressement.

Comme on le verra, les Zuricois
ont pris une belle revanche, puisque
c'est par six buts d'écart qu'ils ont
battu leurs adversaires.

A la Tune minute du 1er tiers déjà,
Trepp se fait pénaliser pour 5 minu-
tes, ce qui handicape sérieusement
Arosa. Co club a dès lors beaucoup de
peine à résister et Heini Lohrer, sur
passe de Q-uggenbuhl, marque un très
joli but. Le même joueur récidive son
exploit  5 m i n u t e s  plus tard. Uli Poltera ,
à la 18me m i n u t e , bat Baenninger.  A ce
moment,  les Zuricois jouent  à 5 contre
6, car Gerhard Biclcr s'est fa i t  sortir.
A la lllni E minu te , H. Lohrer se sauve
et marque. Ci: 3-1 pour Zurich.

Au deuxième tiers, trois buts  seront
marqués par Golaz , à la i)me minute,
Hauscr, à la l ime  minute  et enfin par
Hinterkircher, à la 17 minu te, ce qui
caractérise bien la supér ior i té  zuricoise.

Au troisième tiers, Trcpp et les frères
Poltera descendent en passes croisées
et Uli concrétise le deuxième but  pour
Arosa. A la 3mc m i n u t e, H. Lohrer mar-
que , puis à la lOme minu te, c'est au
tour de Golaz de signer le hu i t i ème but.
Brunnebol d marque enf in  le troisième
goat pour Arosa. Peu avan t  la fin de la
partie, Bieler porte le score à 9 à 3 en
faveur de Zurich. Kz.

Zurich bat Arosa 9 à 3

La démission
de M. Herriot

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Hostile par pr inc ipe  au système
de la double étiquette , M. Herriot
avait demandé an comité de disci-
pline de condamner formellement
celte bigamie et d'exclure sans plus
attendre le député  radical de bor-
deaux Chaban-Dclmas qui avait ré-
cemment appor té son concours ef f e c -
tif  à une manifestation organisée à
Lyon où M. Jac ques Soustelle, se-
crétaire général du R.P.F. a l'inten-
tion de se présenter.

La dite commission ayant ref u s é
de lui donner sat is fact ion, M.  Her-
riot a pris alors la décision d'aban-
donner le poste qu 'il occupe depuis
1919 et laissé entendre — p eut-être
sous le coup de la co lère — que si
les circonstances l'exig eaient , _ il
f ondera i t  un nouveau parti  radical
exc luant toute alliance avec le
R.P.F.

Les choses en sont là et quelle
que soit la suite qui • leur sera don-
née, que M. Herriot accepte de re-
tirer sa démission ou qu'il descen-
de à nouveau dans l'arène poli t iqu e
pour y  dé f endre  la pure doctrine ré-
p licainc , il reste que le parti radical
ne sortira pas sans dommage de
cette épreuve provoquée par la dis-
sidence intérieure de quelques-uns
parmi ses membres les p lus  act i fs .

Le comité exécutif  du parti radi-
cal s'est saisi hier de l'incident
Herriot. Il  f e r a  connaître ses con-
clusions dans les premiers jours  de
la semaine prochaine.

M.-G. G.

i

La première séance de travail de la
conférence pour une armée européenne
a commencé vendredi à l'historique sa-
lon de l'Horloge du ministère français
des affaires étrangères. La prochaine
séance aura lieu jeudi.

LA VIE NATËO NALE

Ainsi lo calcul do la surtaxe ne sera
pas aussi simple qu 'où l'avait cru
tout d'abord sur la foi des premières
informations. En effe t ,  les taux do 20
et do 30 "o no s'appliqueront  pas à la
somme totale do l'impôt, mais seule-
ment à la tranche qui dépasse 200 fr.
ou 500 fr. Prenons un exemple :

Un contribuable qui paie un impôt
do défense nationale do 315 fr. verra
son bordereau grevé d'une surtaxe de
43 fr. et non pas do G3 fr . qui repré-
senteraient lo 20 % de 315 fr. Si l'ad-
ministration lui « fait cadeau » de
20 fr. c'est que jusqu'à 200 fr. elle
applique lo taux do 10%; celui de
20 % n 'entre en considération que
pour les 115 fr. restants. De la sorte,
la progression est légèrement atté-
nuée. Elle reste forte tout de même.
En voici la preuve : Un contribuable
marié, sans enfan t, avec un revenu
do 8000 fr. paiera une surtaxe de
6, fr. 30, soit lo 0,08 % de son revenu,
tandis que pour celui dont le revenu
at te int  50.000 fr. la surtaxe sera
865 fr. 30, soit le 1,73 % du revenu , ce
qui représente un taux 22 fois plus
élevé.

Il faut préciser encore que la pro-
gression no vaut que pour les per-
sonnes physiques , (les contribuables
comme vous et moi) et pour certaines
personnes morales comme les associa-
tions, les fondations, les colilectivités
et établissements do droit public ou
ecclésiastique.

Los sociétés anonymes, y compris
les sociétés en commandites par
actions, et les sociétés à responsabi-
lité limitée seron t frappées d'une
surtaxe uniform e do 20 %.

L'impôt sur les boissons
Quant a l'impôt général sur les

boissons, qui a soulevé déjà une très
vivo opposition, il est conçu comme
impôt sur la valeur des marchandises
vendues et non pas, comme on l'avait
laissé entendre, sur lo volume.

Le Conseil fédéral propose pour
chacune des trois catégories — bois-
sons alcooliques « do luxe », boissons
alcooliques courantes, boissons sans
alcool — doux taux selon qu'il s'agisse
do livraisons au détail ou de livraisons
en gros.

Les vins mousseux, les vins doux,
les spécialités et les vermouths paie-
raient 12 % au détail, 18 % en gros ; le
vin , la bière, les boissons distillées, les
jus do fruits fermentes, seraient frap-
pés de 6 % au détail, de 9 % en gros ;
enfin pour les boissons sans alcool , le
taux serait de 3 % et de 4 %.

Selon ce programme, on escompte
les rendements suivants: vins mous-
seux et vins doux: un million sur un
chiffre d'affaires annuel s'élevant # à
3 millions de francs; boissons distil-
lées: 4,5 millions sur 57 millions de
chiffre d'affaires; vin : 21,5 millions,
sur 240 millions; la bière 9 millions,
sur 102 millions; jus de fruit fermen-
té: 2 millions sur 22 millions; boissons
sans alcool 2 millions sur 38 millions
de chiffre d'affaires annuel.

On le voit, le vin ferait plus de la
moitié des 40 millions demandés à
l'Impôt sur les boissons.

Le Conseil fédéral n'ignore pas les
difficultés et los objections quo sou-
lèvera co projet d'impôt. Pour les
prévenir, il s'efforce d'expliquer que
cette mesure fiscale ne doit toucher
ni le producteur, ni lo commerçant,
ni le restaurateur, mais lo consom-
mateur seulement, comme c'est le cas
pour l'impôt sur le tabac. Plus géné-
ralement, l'impôt sur les boissons se-
rait payé de la mémo manière quo
l'impôt sur le ch iffre d'affaires, de
sorte que l'administration lo prélève-
rait non pas chez le producteur, mais
chez le grossiste, qui fera cascader
l'impôt jusqu'au consommateur.

Toutefois, c'est moins le mode de
perception quo les répercussions gé-
nérales d'un tel impôt qui inquiètent
les producteurs, les vignerons en par-
ticulier. Vendu plus cher, lo vin, et
le vin indigène d'abord, no s'écoulera-
t-il pas plus difficilement encore •

Le point de vue
du Conseil fédéral

Voici ce que répond le Conseil fédé-
ral :

« Sans doute, un impôt sur la con-
sommation, qui est transféré au con-
sommateur de la marchandise, a pour
effet  une augmentat ion de prix corres-
pondante .  Mais il s'agit là avant tout
d'une question de mesure. Si l'on envi-
sageait une imposit ion prohibit ive, dont
les taux viseraient directement à res-
treindre les transactions (comme c'est
le cas en Angleterre par exemp le, dans
la pol i t ique dite d'austéri té) ,  on pour-
rait  sans doute parler de mise en péril
des intérêts de la production et du com-
merce des boissons. Le législateur suisse
ne se proposera pas des buts de ce
genre, mais cherchera, au contraire à
éviter les ef fe ts  de l ' imposit ion des
boissons qui pourraient  ê t re  nuisibles a
l 'économie. Une charge s'élevant à 15
centimes par litre de vin (à 5 centimes
pour trois décis) ne pourrait certaine-
ment pas inf luor  de façon notable sur
la consommation de vin, pas plus
qu'exercer une pression sur les prix
payés au producteur.

» Les producteurs indigènes seront en
tout premier protégés contre les réac-
tions indésirables grâce à la procédure
prévue qui empêche que les agriculteurs
et v i t icul teurs  soient eux-mêmes sujets
de l'impôt (sic). Sur ce point — nous
tenons à le préciser — le projet va
beaucoup plus loin que l 'impôt sur les
boissons de 1935 à 1937. Contrairement
à la réglementation d'alors, l'agricul-
teur et le vigneron doivent être libérés
également de l'obligation de payer eux-

mêmes 1 impôt sur leurs livraisons aux
détaillants, aubergistes et clients pri-
vés... Le danger de réactions domma-
geables pour les producteurs de vin est
encore diminué par la réglementation
officiell e du marché qui est prévue (li-
mitation des exportations, conventions
sur les prix , fixation de prix normaux,
uti l isat ion des excédents, etc.). Pour
tous ces moti fs, l'impôt sur les boissons
ne mettra pas plus en péril les possi-
bilités et les conditions d'écoulement
de la production indigène que ne l'a fait
l'impôt sur le chiffre d'affaires. »

Nous doutons fort que ces arguments
désarmeront l'opposition. L'expérience
de 1935 à 1937 a montré que, malgré
toutes les précautions prises, le produc-
teur ne peut guère échapper aux effets
de l'impôt sur le vin, surtout dans les
années de mévente.

Terminons en précisant que le projet
présenté ne se borne pas à prévoir le
vote du peuple et des cantons sur les
mesures fiscales destinées à assurer la
couverture et l'amortissement des dé-
penses extraordinaires pour la défense
nationale, il demande au souverain de
se prononcer sur l'ampleur même du
crédit. Ainsi , en cas de vote négatif,
c'est le principe même du projet , et
non pas seulement les modalités finan-
cières qui serait remis en discussion.

Mais avant d'envisager cette éventua-
lité, laissons passer le débat parle-
mentaire. Il nous réservera peut-être
des surprises qui relégueront au second
plan les questions de procédure.

G. P.

(SUITB DE LA P R E M ISB E  F A G E )

Le Conseil fédéral propose pour
plus de 100 millions d'impôts nouveaux

Concert
des Jeunesses musicales

Les Jeunesses musicales de Neuchatel
vont fêter leur premier anniversaire,
Pour marquer cet événement, Radio-Ge-
nève a mis à la disposition de ce Jeune
et actif groupement , pour son concert
commémoratlf du 19 février , un ensem-
ble de cordes formé de musiciens de
l'O.S.R. Le programme sort des chemins
battus, puisqu'il comprend le « Quatuor
en sol mineur » de Mendelssohn , et le
« Concerto en ml majeur pour violon et
cordes » de Bach , dont Michel Schwalbe
sera le soliste apprécié. C'est Franz Wal-
ter qui assurera la direction.

Communiqués
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DERNI èRES DéPêCHES
M. Acheson demande

le renforcement
des effectifs américains

en Europe
WASHINGTON, 1G (A.F.P.). — M.

Dean Acheson , secrétaire d'Etat, a dé-
fendu hier, devant les membres réunis
des deux commissions sénatoriales des
affaires étrangères et des forces armées,
le plan gouvernemental de renforcement
des effectifs américains en Europe.

Tout d'abord , le secrétaire d'Etat a in-
formé les sénateurs que, selon toutes
probabilités, « les effectifs des forces de
combat de nos alliés européens double-
raient au cours de l'année qui vient ».

Le secrétaire d'Etat a déclaré que la
valeur de l'avance des Etats-Unis, dans
lo domaine des armes atomiques , dimi-
nuera avec le temps. Mais il a souligné
que les forces de terre, de mer et de
l'air de l'Europe occidentale contribue-
ront à combler cette perte d'avantage.¦ . Le secrétaire d'Etat a insisté à plu-
sieurs reprises, au cours de sa déposi-
tion , sur le fait  que la menace que
l'Union soviétique et les nations de son
orbite font peser exige le renforcement
des défenses européennes.

Nous assistons aujourd'hui à l'accumu-
lation de forces en Allemagne orientale
et dans les pays satellites. Cette accumu-
lation de forces représente un danger
d'actes d'agression. Les nations satellites
de I'U.R.S.S. pourraient être utilisées
pour des agressions « déguisées » dans
l'espoir qu'elles resteraient impunies,
puisque les nations libres ne pourraient
riposter qu'avec les armes d'une guerre
totale ou ne pas riposter du tout.

Armée du Salut - Ecluse 20
Demain dimanche 18 février
Réunions publiques

à 9 h. 45 et 20 heures
Entrée libre - Invitation cordiale à tous
Dès lundi 19 février au samedi 24 février

Chaque Jour à 17 heures :
Réunions spéciales

pour enfants avec démonstrations
Entrée libre !

Salle de l'Action Biblique
28, faubourg de l'Hôpital

Dimanche 18 février , à 20 heures

Conférence publique
par M. G. Berthoud , secrétaire de la

Maison de la Bible de Genève
et M. G. Wutrich, de l'Ecole biblique

de Genève
Invitation cordiale ACTION BIBLIQUE

AUJOURD'HUI vous trouverez et vous
achèterez Je mimosa de la

CHAINE DU BONHEUR
PARTOUT sur les places principales, au
marché, en rue , chez les fleuristes, dans
votre quartier, dans votre ville ou votre
village.
PARTOUT où vous verrez l'affiche offi-
cielle et à chaque vendeur et vendeuse
pourvus de la cocarde de la Chaîne du
bonheur.

En faveur des victimes des avalanches
et des enfants de l'échange Mer-Monta-
gne. Il y aura du mimosa, donc du bon-
heur... partout !

Au Musée d'ethnographie
Samedi 17 lévrier , à 17 h.

Boschimans du Kalahari et
Pygmées de la Grande Forêt

CONFÉRENCE

de M. RENÉ GOUZY
Avec projections lumineuses

Entrée : 1 fr. ; enfants et étudiants, 60 c.

« E B E N E Z E R  »
Methodlstenklrche, Beaux-Arts 11

Sonntag, 18. Februar, 20.15 Uhr

FILM
AM SCHEIDEWEG DES LEBENS

In der Waadt und lm Wallls gedrehter
, Film von

Jean Brocher
Das grosse Erleben eines Jungen Arztes

und selner Braut.
Der Kampf des menschlichen Herzens.

Eln Film aus dem Leben.
Eintritf f r e i .  O p f e r  zur Deckung

der Unkosten und f i l r  die Lawinen-
nnvnh Hrlititnn

Ali Bm %0m
Faubourg du Lac 27 - Tél. 5 22 22

CHARLES JAQUET vous présente

Yvan FADEL
chansonnier, humoriste de la radio-

diffusion belge et française et

Josiane RAYMOND
fantaisiste de la radio et télévision

françaises

Apéritif dès 17 h. tous les Jours

Dimanche : matinée dès 16 h.
avec attractions

ATTENTION
Aujourd'hui , au marché, sous la tente

du Camion de Cernier , grande vente de
reinettes dorées du Valais à 55 c. le kg.,
à partir de 2 kg. — avec beaucoup de
laitues o, fr. 1.30 le kg. - des choux-fleurs -
des fenouils — trois sortes de sanguines
Paterno — des mandarines — des endives
— des tomates — des œufs frais du pays,
avec des champignons de Paris.

Se recommandent : lea frères Daglla.

Patinoire de Neuchatel
Samedi 17 février, à 20 h. 30

Chaux-de-Fonds
contre

Saint-Moritz
Finale du championnat suisse

' de ligue nationale B
Prix des places : Fr. 2.— et Fr. 4.—

Pour quelques jours
seulement

Les Ondeiines
Les sympathiques chanteuses

de Radio-Genève
au

DANCING - BAR

L'ESCALE
Ent ièrement  rénové

D est prudent de réserver sa table
TéC. 512 97

Hôtel du Vignoble - Peseux
Samedi 17 février, dès 15 heures

GRAND MATCH AU LOTO
organisé par la société de tir

« Aux armes de guerre »
Toute la gamme des beaux quines

CORSAIRE
PIANISTE-BAR B9.V A k 1 <t> p
dès 20 h. 30 j j J JV Ŝ fi 5fc SEntrée libre m* #^k 1  ̂«if la

fSS9 AU CERCLE

MATCH AU LOTO
du Cantonal F. C.

BEAU - Eli V AGE
Dimanche après-midi et soir

En attract ion , le célèbre chanteur,
compositeur noir

JIMMY LOVER MAN GAVÎS
U±a SUAlti, des 20 h. 30

Le COUP de JORAN
Location à l'entrée dès 10 h. 45

TIP-TOP
Ambiance, gaité, avec

Michelle Dorlan de £ Pa
B
rls

c
Paul Lazarelli Ie SCU0

et les Sazewski Brothers
Prolongation d'ouverture autorisée

Beau-Bivage
D i m a n c h e  18 février , en matinée et soirée

DEUX GALAS par

Jimmy « Lower Man » Davies
le plus célèbre chanteur-compositeur

noir du moment
-_ Batréa.;jA»<r..iO, .tax^pomprise



La situation
redevient normale
dans Se haut Tessin

BELLINZON'E, 1G. — Le département
des travaux publics communique que
l'abaissement de la température a ré-
duit le danger d'avalanches , qui pour-
rait cependant de nouveau augmenter,
si les conditions atmosphéri ques ve-
naient à empirer.

Les avions d'observation ont constaté
deux crevasses, dans les régions de Ron-
co (Acquarossa) et de Cregna (nord-
ouest de Motto), dans le Val lîlenio.
Ces crevasses se trouvent  cependant
au fond des vallées et , pour le moment ,
elles ne donnent  pas de mot i fs  d'inquié-
tude.

Les communications
avec les vallées latérales

valaisannes
SION , 16. — Le traf ic  postal Goppen-

stein-Blatten , dans le Lœtsehental , est
assuré par des traîneaux.

Dans la vallée <Ie Saas , le t ra f ic  est
complètement in ter rompu par la route.
Les travaux dc remise en état dureront
encore quelques jours. Les communica-
tions téléphoniques , qui avaient été in-
terrompues du fa i t  que les batteries
n'étaient plus chargées, seront reprises
au cours de la journée de vendredi.
Saas-Fee pouvait être at teinte télépho-
niquement via Zermatt.

Le courrier postal pour Simplon-vil-
lage. est assuré depuis mercredi par des
porteurs. La reprise du t raf ic  par traî-
neaux ne pourra pas être fai te avant
8 à 10 jours. La couche de neige à Sim-
plon-viilagc est haute  de 3 mètres.

L'aviation à 1 aide
des victimes des avalanches

BERNE , lfi. — Vendredi après-midi
les troupes d'aviation ont parachuté du
pain aux habi tants  isolés dc AH' acqua
dans le haut  du val Bedrelto. Le ha-
meau de Sobrio , au-dessus de Giornico ,
a également reçu du pain , des denrées
al imentai res  ont été lancées au gardien
de la cabane de Lago Tremorgio.

D'après les observations des pilotes ,
le t ra f ic  routier est rétabl i entre Fusio
et Mogno. La route est encore coupée
en direction de Peccia. Les communi-
cations avec les hameaux dc Campella
et de Molare dans la Léventine ont été
rétablies, de sorte que ces localités ne
seront plus ravitaillées par les airs.
Sobrio recevra samedi encore du pain
par les airs, puis les communications
avec la vallée seront rétablies. Dans la
journée de dimanch e, du pain et du pé-
trol e seront parachutés dans le val Be-
dretto.

Bulletin des avalanches
DAVOS, 16. — L'Inst i tut  fédéral pour

l'étude de la neige et. <ies avalanches au
Weissfluhjoch sur Davos communi que
le bulletin suivant sur la situation :

Jeudi encore, on pouvait prévoir que
le danger d'avalanches augmenterai t
dans le sud et le centre des Al pes. Ce-
pendant , les chutes de neige ont cessé
et un rafraîchissement de la tempéra-
ture a considérablement réduit ce dan-
ger.

Un certain risque dc glissement existe
pourtant sur les pentes raides forte-
ment ensoleillées et de rares plaques
de neige peuvent se déclencher à l'om-
bre.

La collecte
de la Croix-Rouge

BERNE , 16. — La Croix-Rouge suis-
se communique : Le 16 février 1951, à
17 heures , le total  des dons versés au
compte de chèques postaux III/4200 ,
Croix-Rouge suisse , Berne , catastrophes
avalanches , avait  a t te in t  le chiffre de
6,653,873 fr. 19.

I L A  VtE
tXA TiONALE [

Clôture des débats au
procès des fortifications

Le jugement serait rendu
le 28 février

Le tribunal de division 3 b va main-
tenant délibérer avant de pronon-
cer son jugement. Selon la durée
de ces délibérations, le jugement
sera prononcé le 28 février et , si
une seule journée ne suffit  pas, se
poursuivra le 1er mars. Si les déli-
bérations se prolongent au-delà de
la date prévue, le jugement sera
prononcé les 8 et 9 mars. La date
à laquelle le jugement sera rendu
sera annoncée par le tribunal dans
une semaine.

Après avoir fait ces déclarations,
le grand juge Loosli annonce la clô-
ture des débats du pw>cès.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchatel. — 16 février

Température : Moyenne: 2,8; min.: 0,2;
max.: 7,3. Baromètre : Moyenne : 718,6
Vent dominant: Direction: sud-est; for-
ce : faible depuis 12 h. 30. Etat du ciel
couvert , brouillard élevé lo matin, légè-
rement nuageux depuis 12 h. environ .

Hauteur du baromètre réduite a zéro
(Moyenne pour Neuchatel 719.5)

Niveau du lac, du 15 févr., à 7. h. 30: 429.32
Niveau du lac : 16 février, à. 7 h . 30: 429.31

Prévisions du temps. — Nord des Alpes :
le matin brouillard sur le Plateau. Au-
dessus ciel tout d'abord variable mais en
général peu nuageux . Durant la Journée
augmentation do la nébulosité d'ouest en
est. Température peu changée.

Sports d'hiver à Chaumont
Situation le 16 février 1951 à 8 h. :

Neige : 30 cm. fondante , bonne pour le
ski. Route : défavorable pour la luge.
Température : +31'. Ciel : beau.

LA VILLE "~|

A NEUCHA TEL ET DANS LA RÉGION

AU JOPK 1LJB JOUR

Comment l'abbé Bovet
composa le « Vieux chalet »

Très louché dc l'article que lui
avait , en 19M' , consacré la « Feuille
d'avis de Neuchatel » au lendemain
de la manifestation organisée pour
lui par les Romands de Berne , l' abbé
Joseph Bovet nous disait combien
il était reconnaissant de l'accueil
que ses « Pinsons » et leur chef
avaient toujours reçu dans le can-
ton de Xeuchàtel an cours de nom-
breuses auditions et conférences.

Et comme nous lui disions avoir
entendu souvent à l'étranger, sur-
tout en France, chanter « Le vieux
chalet », où l'on sent vibrer l 'âme
du Gruéricn et passer le s o u f f l e
du Moléson , il nous dit , avec cette
noble simp licité de l'homme supé-
rieur : « O h  ! je ne l'ai pas f a i t  tout
seul, ni d' un seul coup ; il a toute
une histoire , mon « Vieux chalet » ;
car, j 'avais composé d' abord seu-
lement les trois premières strophes:

Là-haut , sur la montagne
L'était urn vieux chalet...

Alors je  suis allé les chanter à
un de mes cousins, armailli sur les
pentes du Moléson , et je  lui ait dit :
« Est-ce que c'est bien, est-ce que
ça te p laît ? »

Fraternellement, il m'a répondu :
« Non, tu ne peux pas terminer ta
belle chanson sur une note si triste :

Là-haut, sur la montagne
Croula le vieux chalet...

Alors, j 'ai fa i t  la quatrième stro-
phe :

Là-haut, sur la montagne
L'est un nouveau chalet...

Optimisme bienfaisant dans un
monde qui croule.

NEMO.

Maîtrise fédérale
On nous inform e que Mme Marcelle

Wenger , maîtresse couturière , a obtenu
dernièrement le brevet de maîtrise fédé-
rale.

Ceci porte à quatre le nombre des
membres de la section de Neuchatel des
Arts et Métiers , ayant obtenu avec succès
le brevet supérieur, formant  ainsi un
noyau dc personnes toujours plus aptes
à la formation professionnelle de notre
jeunesse.

Encore des dons
pour les v i c t i m e s
des avalanches

Depuis le dernier communiqué de la
Croix-Rouge neuchâteloise , que nous
avons publié mardi et qui annonçait un
résultat de 83,589 fr. 86, les dons ont
continué d'aff luer  au compte de chèques
a Avalanches », puisque le 14 février , on
atteignait  la somme magnifique de
86,182 fr. 16.

Noces d'or
M. et Mme Arnold Bourquin-Walter

fêteront demain le cinquantième anni-
versaire de leur mariage , entourés des
leurs.

M. Arnold Bourquin , on le sait , est
fondé de pouvoir dans notre entreprise
et a fêté l'année dernière ses cinquante
ans d'activité dans notre maison.

LA COUDRE
Avec le Chœur d'hommes

(c) Le chœur d'hommes de la Coudre
« Echo do Fontaine-André » a donné ,
jeudi soir, un petit concert aux mala-
des de l'hôpital de la Providence.

VIGNOBLE

PESEUX
Une agréable soirée

(c) Le propriétaire et l'architecte du Ci-
néma de la Côte ont été fort bien Inspirés
en mettant leur bâtiment en chantier , de
prévoir une scène, enouréo d'un magnifi-
que décor drapé, disposition qui permet
de donner dans cette salle si sympathique,
autre chose que du cinéma .

Mardi au soir, le coup d'essai fut un
coup do maître.

L'on avait fait appel à Pierre Dudan ,
te chansonnier connu, pour donner un ré-
cital. Durant deux bonnes heures d'horlo.
ge l'on semblait être transporté à Paris,
dans cette ambiance de conteurs et de
chansonniers.

Ainsi que te programme l'annonçait
l'artiste fait tout lui-même. Pas besoin
d'accompagnateur, d'auteur ou de vedette
pour le seconder. Son seul parenaire est
« l'entracte ».

Quant au programme , ça n 'était que de
la chanson... de la belle chanson, entre-
coupée d'histoires drôles, et souven t fort
spirituelles.

Relevons te succès de son premier nu-
méro « Fumée parfumée » et l'esprit ap-
porté dans la création de « Tu rêves Her-
bert ».

Fél'icitong ceux qui ont eu l'Idée de
commencer avec ce genre de spectacle à la
Côte... c'est si bon de passer une veillée
dans une telle ambiance.

BOUDRY
Dons pour les v i c t i m e s

des uval anches
(c) Nous avons déjà signalé le résul tat
de la collecte fai te  à Boucjry qui a été
ar rondie  à 2200 fr. auxquels il f au t
a jou te r  un don de 200 fr. fa i t  par le
Conseil communal et le mon tan t  de la
collecte faite au cours d'un concert-
aud i t ion  au templ e, soit 219 fr. 10.
C'est donc plus de 2600 fr. que Boudry
a fa i t  parvenir h la Croix-Houge.

SAINT-BLAISE
Vétéran cantonal

a la société de chaut
l'« Avenir »

Nous apprenons que M. Louis Droz
est devenu vétéran cantonal après
trente années d'activité au sein de
la société de chant l'« Avenir », de
Saint-Biaise.

Soirée familière
des Jeunes libéraux

(c) Les jeunes libéraux ont donné samedi
dernier leu r soirée familière annuelle . Un
public trop nombreux pour la salle du
Cheval Blanc assistait au programme.

Après deux comédies brillamment enle-
vées, la mouture « Les béidouineries du
demi-siècle » remporta un grand succès.
Ce morceau en 4 tableaux mettait en scène
la présentation d'un « bUd », d'un « plan
d'alignement... des pompiers » , de «la mar-
che des chicoréens sur Berne » et enfin
d'un ballet des « petits rats » de nos « Ta-
blons ».

Ce programme fut suivi d^un bal.
LA DÉROCHE

Un missionnaire parmi nous
(c) Nous avons eu le privilège d'avoir
parmi nous le missionnaire Guy Subillia.
Un programme très bien conçu lui per-
mit de passer quelques heures dans cha-
cun des villages de la paroisse. Samedi
et dimanche , Saint-Aubin avait la joie
d'entendre ce jeune conférencier do talent
grâce â des films en couleur , sur un
pays presque inconnu. M. Subillia nous
montra l'Eglise à l'œuvre dans la brousse
du Zambèze et nous fit comprendre en
termes poignants le problème noir , tou-
jours plus complexe pour nos mission-
naires.

Assemblée générale
de la Société d'agriculture

et dc viticulture
Cette société a tenu ses assises le

10 février à Gorgier.
L'assemblée s'est déroulée sous la pré-

sidence de M. James Perrochet. Environ
130 personnes y prenaient part.

Le rapport présidentiel sur la marche
de la société et la situation agricole était
des plus complets , et les comptes de la
société et de l'Office commercial furent
acceptés sans opposition.

Il fut distribué diverses récompenses
au cours de cette séance.

Le point 9 de l'ordre du jour compor-
tait les divers. On parla de la lutte contre
la tuberculose bovine , bienfait admis par
chacun , mais que certains , bien à tort ,
ne voudraient pas qu'elle devienne obli-
gatoire.

Un propriétaire-viticulteur s'élève con-
tre l'interdiction de laisser circuler un
chien de garde dans les champs et dans
les vignes. L'assemblée fait sienne cette
protestation. Il est encore question du
lait , dont le transport semble avoir pro-
voqué du remue-ménage à Montalchez ,
puis l'impôt sur les boissons est longue-
ment discuté. Après quoi , la résolution
suivante est votée :

« La Société d'agriculture et de viti-
culture du district de Boudry, 'réunie en
assemblée générale ordinaire le 10 février
1951 à Gorgier , a pris connaissance avec
indignation des intentions du départe-
ment fédéral des finances , prévoyant
l'imposition des vins indigènes , dans le
cadre d'un Impôt général sur les bols-
sons.

» Les agriculteurs et viticulteurs s'op-
poseront par tous les moyens qu 'ils
jugeront à propos , à la perception d'un
impôt sur les vins indigènes , étant
donné que , souvent et dernièrement en-
core , il a fallu prendre des mesures pour ,
aider les viticulteurs et favoriser l'écou-
lement de nos vins. »

Le professeur Robert Egglmann , mem-
bre du Club alpin de Neuchfttel , donna
ensuite une causerie aussi captivante
qu 'intéressante sur les dangers de l'alpi-
nisme et des avalanches.

Un excellent banquet fut servi à l'hô-
tel des Tilleuls à Gorgier. Au cours de
ce repas , M. J.-L. Barrelet , conseiller
d'Etat , apporta le salut des autorités
cantonales.

CRESSIER
Collecte pour les victimes

des avalanches
(c) En plus dc la collecte organisée dans
notre commune , qui n rapporté 880 fr.,
il faut s igna ler ,  qu 'un» autre collecte
fai te à l'église a r éuni  457 fr. et que le
cinéma de jeudi dernier a laissé une
somme de 280 fr. Il résulte donc que
l'e f fo r t  de notre localité en faveur des
sinistrés se solde par un montan t  de
1617 fr.

^̂A/cvmou^ceA
Monsieur et Madame

Eric LAURENT-VUTT J .E ont la grande
Joie d'annoncer la naissance de leur
petit

Frédéric
le 16 février 1951

Colombier Sentier 4

Monsieur et Madame
Franco TOSETTI-ZIEGLER, avocat, et
leur petite Patrizia ont la Joie d'an-
noncer la naissance de leur fils et frère

Claude - Eugène
Locarno, le 16 février 1951

Le micro de la radio romande
parmi les écoliers de Neuchatel

Jeudi après-midi,
Claude Pahud a di-
ri gé, au collège des
Terreaux, l'enregis-
trement d'une émis-
sion du « Club des
petits amis de Ra-
dio-Lausanne », com-
posée de chants de
jeunes filles, dirigés
par M. Samuel Du-
commun , de deux
saynètes interprétées
par des groupes d'en-
fants, du concours,
présenté par Mme
Yette Perrin et au-
quel participent une
douzaine d'élèves de
dix à quatorze ans.
11 y a eu encore
l'« histoire vraie »
contée par le pas-
teur Girardet , puis
« la chanson d'oncle
Pierre » apprise à
l'auditoire en quel-
ques minutes par
l'abbé Pierre Kielin.
Notre cliché montre
Claude Pahud inter-
rogeant trois gra-
cieuses élèves d'une

classe de Sme.
(Phot. Castellani ,

Neuchatel.)

RÉGIONS DES LftCS |
GRANDSON

Au profit des courses
scolaires

(c) Mardi soir , une soirée de projections
lumineuses et do films , présentant la ligne
du Lœtschberg et les sports d'hiver dans
l'Oborland bernois, a été organisée au
profit des courses scolaires. Les nombreux
spectateurs prirent plaisir à voir dénier
de3 clichés en couleurs sur une des plus
belles régions do notre pays.
cmwyy/yr/j vs/ysys/ss^^^
Itédiicleur respnnsiihle If l lmtchp l
Impr imer ie  Centrale S.A.. Neuchatel

VAL-DE-RUZ
VALANGIN

Soirée cinématographique
(c) Notre population a pu assister mercre-
di soir, sous l-;s auspices de la section
neuchâ,telcise de la Croix-Rouge, et au
profit des viûtlmes des avalanches, à la
projection de deux films d'une haute
portée humanitaire et qui laisseront un
souvenir durable aux spectateurs.

Le premier , un documentaire , nous fit
assister au grand travail du comité In-
ternational de la Croix-Rouge, à Genève,
spécialement dans les années de guerre
au profit des prisonniers.

Le second , «Le voile bleu » fit ressortir
la tâche non moins magnifique des nur-
ses qui se sacrifient pour soigner les en-
fants des autres.
Les GENEVEYS-s/COFFRANE

Soirée de la S.F.C.
(c) Samedi 10 février , ta population de
notre village était conviée à la grande soi-
rée-concert organisée par la S.F.G. des Ge-
neveys et de Coffrane .

Pendant la présentation de la section , le
nouveau président, M. J.-C. Morand!, a re-
tracé l'activité de la section pendant l'an-
pj éa et remercié la population de toute
l'aide qu'elle a apportée aux différentes
manifestations organisées par nos gymnas-
tes.

C'est devant une salle comble que s'est
déroulé le spectacle. Tour a tour , pupilles
et actifs soit dans les prél iminaires ou les
barres parallèles nous montrèrent un tra-
vail fort bien préparé, qui est tout à l'hon-
neur des moniteurs. Un ballet comique
et fort applaudi termina la première par-
tie de la soirée.

Pour la partie théâtrale, la société avait
fait appel à la troupe littéraire de Dom-
bresson, qui Joua d'une façon parfaite les
deux comédies inscrites au programme.

Unie soirée dansante très animée termi-
na cette magnifique soirée.

Vfll-DE-TBflVERS
MOTIERS

Une intéressante conférence
(c) C'est un auditoire font nombreux qui
avait répondu à l'invitation du groupe
d'hommes paroissial de Môtlers-Boveresse,
mercred i soir, lequel pour la clôture de son
activité hivernale avait fait appel à M.
Ph. Mayor , président du tribunal , qui
parla de l'art de médire, vu par un Ju-
riste.

Ce captivant et , hélas ! trop actuel su-
jet eut le don d'intéresser fort les audi-
teurs et la discussion qui suivit montra
au conférencier combien le sujet traité
avait été apprécié .

LES VERRIÈRES
Pour le fonds dentaire

scolaire
(c) La société d'u t i l i té  publiqu e a versé
au fonds dentaire scolaire une somme
d'environ 60 fr., produit d'une collecte
faite à l'issue d'une séance de cinéma
commentée par M. W. Foumier.

Cette séance , annoncée sous le titre
« Patrouil les mil i ta i res  en haute mont a-
gne », avait attiré un très nombreux
public dans la grande salle de notre
collège.

EN PAYS FRIBOURGEOIS

Fin de session
au Grand Conseil

L'affaire de l'hôpital
cantonal

FRIBOURG, 16. — Le Grand Conseil
fribourgeois a terminé vendredi sa ses-
sion d'hiver. Il a adopté en première
lecture la loi sur la tuberculos e. Les
questions financières seront étudiées à
la session dc mai. Les députés ont en-
tendu diverses interpellations et mo-
tions.

Le président du gouvernement , M.
Paul Torch e, a donné connaissance de
deux communica t ions  du juge fédéral
Couchopin, président de la commission
d' experts  de l'hô pita l  cantonal. Il s'agit
des d i f f i cu l t é s  survenues dans cet ins-
t i tu t  ent re  divers médecins. M. Couche-
p in dit  que la commission travail/le au
plus près de sa conscience et en toute
objectivité. Les membres qui Ja compo-
sent , spécialement les médecins , n'ont
aucune animosi té  contre le docteur Ody.
La commission regrette la lenteur dc la
procédure à laquelle le docteur Ody fait
obstacle.

D'autre part , M. Couchopin s'est élevé
avec force contre un article publié lo
12 février par un journal romand selon
lequel la commission d'enquête et le
Conseil d'Etat de Fribourg auraient  of-
fert au docteur Ody le rachat de son
cabinet , en vil le de Fribourg, afin de
le décider à quitter ses fonctions. C'est
au contraire  le docteur Ody qui , par
l ' intermédiaire dc son avocat , avait of-
fert la vente de ses i n s t a l l a t i o n s , ayant
l ' i n t en t i on  dc q u i t t e r  Fribourg.

Le Grand Conseil a pris acte de l' ex-
posé de M. Torche et s'est opposé è
l'ouverture d'une discussion.

| AUX MONTAGNES J
LA CHAUX-DE-FONDS
Découverte macabre

Vendredi , après l'arrivée à la Chaux-
de-Fonds du train omnibus venant de
Bienne à 18 h. 41, on a découvert , dé-
posé sur le porte-bagages d'un vagon
de 3me classe , un carton à chaussures
emballé dans du papier bru n , ficelé , et
contenant le cadavre d'un nouveau-né.
Ce carton a vraisemblablement été dé-
posé dans le vagon partant  de Fribourg
à 6 h. 28, via Berne , Bienne et Sonce-
hoz.

Les personnes ayant voyagé dans ce
train dès Fribourg ou de n 'importe
quelle station intermédiaire qui aura ien t
remarqué quelqu e chose à ce sujet pour-
raient sans doute aider la police canto-
nale à diriger son enquête.

Commission scolaire
(c) La commission scolaire a tenu jeudi
une séance sous la présidence de M. An-
dré Guinand , en présence de 20 membres
seulement. L'assemblée a enregistré la
démission d'un Instituteur , M. Jules
Vullleumler , et de deux Institutrices ,
Mlles E. Kohli et Suzanne Voumard , les
deux premiers étant atteints par la li-
mite d'âge. Trois institutrices , Mlles
Roulet , Béguin et Debrot , ont été nom-
mées définitivement au poste qu 'elles
occupent actuellement , de même que M.
Louis Pollen , actuellement à Neuchatel ,
qui viendra reprendre une classe dans sa
ville natale.

Deux Jeunes institutrices , Mlles Eliane
Bille et Ginette Vullleumler , sont nom-
mées provisoirement ainsi que Mlle Hé-
lène Meyer , cette dernière n 'étant ce-
pendant pas encore en possession du
brevet d'aptitudes.

M. William Béguin , directeur des écoles
primaires, a ensuite Informé que la nou-
velle année scolaire verra l'ouverture de
trois nouvelles classes pour le degré In-
férieur et d'une nouvelle classe pour le
degré moyen.

fl Ifl FRONTIÈRE

BESANCON
M. Pilet-Golaz parle

à. la Chambre de commerce
suisse

A l'occasion de la neuvième assemblée
générale de la section de l'est de la
Chambre de commerce suisse en France ,
M. Pilet-Golaz a présenté à Besançon,
dans la salle d'honneur de la mairie , une
très bril lante causerie sur les « perspec-
tives européennes » .

Devant une salle comble, où l'on re-
marquait  M. Le Cornu , préfet du Douhs ,
les autorités civiles et mil i taires , les
délégués de nombreuses chambres de
commerce de départements voisins , le
conférencier examina les délicats pro-
blèmes de l'organisation du monde ac-
tuel. Sans être optimiste , M. Pilet-Golaz
ne croit pas à l ' imminence d'un conflit
en Europe.

Avec sa lucidité coutumière, l'ancien
président de la Confédération analysa
les raisons pour lesquelles , selon lui , la
Russie ne peut envisager une guerre à
l'ouest et doit achever, vraisemblable-
ment avec succès , soir expansion en Asie.

Prévoyant des troubles d'ordre social
et économique en Europe , M. Pilet-Golaz
approuve l'effort  de réarmement imposé
par les événements , mais pense qu 'il de-
vrait être prudemment et souplement
conduit afin de ne pas apporter de bou-
leversements trop sensibles a une éco-
nomie encore instable.

En terminant  son magistral exposé , il
insista sur la nécessité d'une coordina-
tion étroite des efforts des différ ents
pays d'Europe, dont la destinée est com-
mune , et souligna le rôle prépondé rant
que devrait jouer la France dans le
monde de demain.

SAINT-CLAUDE (Jura)
Un train lui passe dessus...

et il est indemne
fc) Pris d'un léger malaise, alors qu 'il
longeait la ligne du chemin de for ,
en tre Lavans et Molinges, un prome-
neur nommé Racine a l'ait une chute
sur la voie au moment précis où arri-
vait  le train qui part de Saint-Claude
à destination de la Cluse.

Le mécanicien ayant aperçu lo corps
n 'eut pas le temps matériel do blo-
quer son convoi. Le train entier, qui
comprenait une dizaine de vagons,
passa sur le malheureux, puis stoppa .

Los employés mirent  pied à terre,
croyant avoir à constater la présence
d'un cadavre. Mais quelle no fut  pas
leur surprise lorsqu'ils trouvèrent , à
la queue du train, l'infortuné prome-
neur, toujours étendu sur la voie, en-
tre deux rails, et absolument indemne .

JURA BERNOIS
DELLEY

Notre laitier va bientôt
nous quitter

(c) Lors d'une récente assemblée , on a
appris par la Société de lai terie que M.
Ernest Minder allai t  qui t te r  son poste
de fromager après 25 ans de travail
fructueux.  M. Ernest Minder avait ac-
quis une grande renommée dans la fa-
brication de ses produits  et il sera re-
gretté de tous.

t
Les familles parentes et alliées font

part du décès de leur cher frère , beau-
frère et oncle ,

Monsieur Louis TERRAZ
décédé accidentellement dans sa 46me
année.

L'enterrement aura lieu à Cressier, sa-
medi 17 février , à 9 h. 30.

R. I. P.
^

A tJ ?̂ N E UCHATEL ̂ Ĉ«\
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Vu l'abondance des matiè-
res, une partie de notre chro-
nique régionale se trouve en
huitième pane.

Monsieur et Madame Gustave Durst , à
Neuchatel ;

Madame Berthe Loew-Durst , à Neu-
chatel ;

Monsieur et Madame Emile Durst, à
Lausanne ;

Mariante et Monsieur Roger Armand-
Lœw, à Genève ;

Monsieur Claude Lœw et sa fiancée ,
à Neuchatel ;

Messieurs Hervé et Roger Durst , à
Lausanne ;

Madame Ida Hefti , à Neuchatel ;
Mademoiselle Amélie Clottu , à Lau-

sanne ;
Madame Hélène Krehs-Weingart et fa-

mille , à la Neuveville ;
Madame Lina Jaggi , à la Neuveville ;
Monsieur et Madame René Jaggi , à la

Neuveville ;
les enfants de feu Christian Bernet ,
ainsi que les familles parentes et

alliées ,
ont la douleur de faire part du dé-

cès dc

Madame Elisa DURST
leur bien-aiméc maman , grand-maman ,
bellc-sceur, tante et parente , enlevée à
leur tendre affection ce jour , dans sa
92mc année.

Neuchatel , le 16 février 1951.
(Avenue du Mail 74)

J'ai combattu le bon combat ,
J'ai achevé la course ,
J'ai gardé la fol.

2 Tlm. IV, 7.
L'incinération , sans suite , aura lieu

lundi 19 février 1951, à 13 heures.
Culte à la chapelle du crématoire.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

Toi , tu es Dieu , et tes paroles
sont vraies. 2 Sam. VII , 28.

Mademoiselle Madeleine Chiffel le , Mes-
sieurs Georges et André Chiffelle, à Li-
gnières ;

Madame et Monsieu r Ernest Erhardt-
Chiffel le , à Montmollin ,

ainsi  que les familles parentes et
alliées ,

ont le chagrin de faire part du décès
de leur cher père, frère , beau-frère , on-
cle et parent ,

Monsieur Albert CHIFFELLE
que Dieu a repris à Lui subitement , dans
sa 71me année , après une courte ma-
ladie.

Lignières , le 16 février 1951.
L'ensevelissement aura lieu à Ligniè-

res , dimanche 18 février 1951, à 14 h. 30.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

Madame et Monsieur René Vuille-
min - Marguerat et leur petit e Jacque-
line,

ainsi que les familles Marguerat,
Voegeli, parentes et alliées,

ont la douleur do faire part du décès
do

Monsieur

Charles MARGUERAT
leur cher père, beau-père, grand-père,
frère, beau-frère, oncl e et cousin, qtie
Dieu a rappelé à Lui, dans sa 68me
année, après une longue maladie sup-
portée avec courage.

Quand Je marcherai dans la val-
lée de d'ombre de la mort, je ne
craindrai aucun mal, car Tu es
avec moi. Ps. XXIII, 4.

Domicile mortuaire : hôpital des
Cadolles.

L'incinération, sans suite, aura lieu
dimanche  18 février , à 15 heures.

Culte au crématoire .
Prière de ne pas fa ire de visites
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L'Union suisse des fonctionnaires P.T.T.
¦< L'Avenir », section de Neuchatel , a le
douloureux devoir de faire part à ses
membres du décès de leur cher collègue
et ami ,

Monsieur

Charles MARGUERAT
retraité postal

survenu le 15 février , dans sa 68me
année.

L'incinération , sans suite, aura lieu
dimanche 18 février 1951, à 15 heures.

Rendez-vous , en civil , à 14 h. 30, au
crématoire.

Le comité.

Monsieur et Madame Edmond Béguin ,
à Saint-Biaise , leurs enfants et petits-
enfants ,  à Monruz et à Saint-Biaise ;

Monsieur Alphonse Béguin , à Mont-
moll in , ses enfants et petits-enfants, à
Montmol l in  et à Peseux ;

Mademoiselle Anna Boequet , à Mont-
moll in ,

ainsi que les familles parentes et
alliées ,

ont la douleur de faire part du décès
de

Madame Emma BÉGUIN
née BÉGUIN

leur chère mère, belle-mère, grand-mère,
arrière-grand-mère , sœur, belle-sœur,
tante et parente , que Dieu a reprise à
Lui dans sa 82me année.

Saint-Biaise , le 15 février 1951.
L'Eternel est ma lumière et ma

délivrance. Ps. XXVn, 1.
Dieu est amour.

L'enterrement aura lieu à Coffrane
dimanche 18 février. Départ de Mont-
mol l in  à 14 h. 30.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

Monsieur et Madame Willy Dardel-
Bci t ram ;

Mademoiselle Yvette Dardel ;
les familles parentes et alliées ,
ont la profonde douleur de faire part

du décès de leur chère mère, belle-
mère, grand-mère et parente ,

Madame

veuve Alfred DARDEL
née Ida WEBER

enlevée à leur tendre affection , après
une longue maladie , dans sa 82me an-
née.

Neuchatel , Saars 8, le 14 février 1951.
Il est bon d'attendre en repos la

délivrance do l'Eternel .
Lam. III, 26.

L'ensevelissement aura lieu , dans la
plus stricte int imi té , samedi 17 février ,
à 14 heures , à Saint-Biaise.
Cet avis tient lieu de lettre de fa ire-part
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